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Je n'aurois pas mis l'augustenom

de vostre Majestéàla teſte de ce

Volume, ſi l'on n'y trouvoit dans tou.

tes les pages les tranſports ardens .

&les témoignages respectueux du

plusfort amour que jamais Sujets

ayent eu pourleur Souverain. Il ne

a z



EPISTRE.

renferme que des actions de graces

renduës à Dieu pour l'entier réta

bliſſementd'unefantéſiprécieuseà

tout l'Univers , & des Festes qui

ont marquéla joye quevos Peuples

ont fait paroiſtre pourun bonheurfi

ardemment defiré. L'un& l'autre

s'eſt veu de tout temps , on a toû

jours rendu des graces publiques

dans tous lesTemples , & elles ont

eſté ordinairement ſuivies deFefles-

éclatantes. Cependant , SIRE ,

dans une conjoncture pareille à

celle-cy, on n'ajamais oüy parler

de rienqui ait reſſemblé en la moin-

dre partie de ce qui vient d'estre

executé parvos Peuples. L'en ay

deja parlé pendant pluſieurs mois,

& quand j'ay cru cette matiere

épuisée, elle m'a encore fourny de-

quoy remplir un Volume beaucoup

plusampleque lesprecedens. Iln'est

pas difficile d'en rendre raison.
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Iamaisonn'aveu de Festes publi.

ques ,accompagnéesdefi glorieuses

circonstances pour les Souverains,

qui en ont esté l'objet. Quand les

Villes ſuivoient autrefois les ordres

qu'elle avoientlàdeſſus,les Corps&

les Particuliers prenoientſeulement

partà l'allegreſſe publique ; mais

aujourd'huy les uns &les autresse

Sontimposélesmesmes devoirsque

les Villes entieres. Il est inoüyqu'on

ait jamais decoré des Eglises en

France, pour des actions de grace

decette nature, avec des ornemens

quin'ayent regardéque l'Histoire du

Princepour lequel elles ont estéren-

duës.C'est cequi s'estfaitpourV.M.

Les Deviſes n'ont pas seules esté

affezfortes augréde lapluſpart de

vos Sujets , pour bien exprimer la

grandeurdevos actions. Ils ontvou-

lu que des Tableaux les reprefen-

taſſent,sans que ces actions toutes

ลี 3



EPISTR. E.

merveilleuses fuſſent voiléesparces

ingenieuſes obscuritez quiſemblent

lescacheraux Peuples , lors qu'elles

les découvrent aux Sçavans , &ne

vous pouvant avoir pourtémoin de

laferveurdeleurzele , il ontplacé

le Portrait de V. M. dans tous les

Templesoù ils ontprié ,&danstous

les lieux, où ils ont fait éclater leur

joye , afin que leurs yeux euffentle

plaisirde voir le Prince, dont l'Ima-

ge eſtſi profondement gravéedans

Leurs cœurs. Mais , SIRE, tout cela

n'approche point encore de ce que

leur Zele ingenieux a inventé de

nouveau en cette occafion. Iamais

l'Eloge d'un Prince vivantn'avoit

Servy de matiere à des diſcours en -

tiers , prononcezdans la Chaire de

verité, & c'est ce qu'on vient de

voir, preſque dans toutes les Eglifes

de ce Royaume. On a crú ( ở on l'à

crû avec beaucoup deraison ) qu'un



EPISTRE.

Monarquequi a dompté l'Herefie,

estoit digne d'eſtre loüédans un lieu

où l'on n'ajuſques icy entendu que

lesElogesdes Morts & les Panegy-

riques des Saints. Plus ces finceres

&brillants Portraits d'une partie

de vos vertus rempliſſoient les

cœursde lahaute idée que chacun

doit avoirdeV. M.plus les prieres

devenoientferventes. Ceux de voς

Peuples quinesont pas d'un cara-

Etere às'inſtruire parla lecture des

miracles d'uneviesi glorieuse , &

qui n'en sçavent ſouvent que ce

qu'ils en entendent dire à leurs

égaux,quoy qu'ils euſſent pûs'ima-

giner de la grandeur de V. M. ont

pour ainſi dire trouvé un nouveau

Roydans les loüanges qu'ilsonten-

tenduës, &envoyant denouveaux

Sujets d'amiration pour eux, ilsſe

font fentis échauffez d'un nouvel

amourpour V.M. Les Etrangers,

ã 4



EPISTRE.

chacun dans la Villeoù il s'est trou-

vé, ont appris parce qu'ils ont oüy

qu'ilsnevous connoiſſfoientpas enco

re tout entier , & ces éloges pronon_

cez en mesme temps par toute la

Francedans laChairede Verité,&

par des perſonnesd'unepietérecon-

nuë ont produit des effets quel'Hi-

toire journaliere , laquelle j'ay

l'honneur de travaillerporterajuf

quedans les pays lesplus reculez.

Cen'estpas, il est vray cettegrande

Histoireque l'on conſervedans tou-

tesles Bibliotheques , & qui perce

tous les Siecles ; mais cette Histoire,

toute recherchée quelle est par les

perſonnes d'un certain caractere, est

neanmoins souvent inconnue aux

Peuples,parce qu'elle est au deſſus

de leur esprit. Mon ouvrage n'est

qu'un IournalHistorique , pourle-

qu
quel je m'étudie àchercher jusqu'à

lamoindre action de V. M. Comme
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il estsimple & naturel,&qu'ilne

paroist que pardes morceaux affez

courts pour estre lus , ileſt veu de

tous les Peuples ; &àmesure que

lesactionsde V. M. brillent à nos

yeux, il les porte dans lefond des

cœurs ainſi que dans lefonddesplus

éloignezClimats. Si tous ceque la

joye du parfait retour de voſtre

Santévient de faire entreprendre

àvos Peuples , n'a jamais eu d'e-

xemple, c'est parce qu'il étoit iufte

qu'onfit quelque chose de nouveau

pour un Monarque qui n'a jamais

eu depareil. Toute la France doit

s'applaudirde s'eſtreſerviede cette

occafion pourfaire connoiſtre à tou

iuſqu'on va pour
te la Terre ,

vous laforce deson amour. Vous

eſtiezbien redoutable , SIR E, par

lagrandeur de vostre courage; par

les iuftes mesures que vous prenez

Surtous ce quiregarde la guerre,

parvos Troupes toûjours preſtes à
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dre
د

executer vos ordres er toûjours vi-

Etorieuses ; mais toute l'Europe doit

vous trouver beaucoup plus àcrain

avec ce puiſſant amour de

vos Peuples , qu'avec tous les

avantages que ie viens de mar-

quer , & si vous aviez un auſſi

grand defir de conquerir l'Uni-

vers , que vous en avez d'y établir

latranquilité, il devroit plus ap-

prehender , envous voyantsi gene-

ralement aimé d'une Nation fifi

delle ,fi belliqueuse &si preste à

vous ouvrirſes tresors ,& àrépan-

dreſonſang pour vous, que fi vous

eſtiezàla teſte des plus nombreu-

SesArmées,fans eftre aimé autant

que vous l'eſtes Mais , SIRE , pen-

dantque le retour de voſtre ſanté,

afaitgouter àvos Peuples une ioye

fi parfaite , qui a éclatéde toutes

manieres , vostre cœur en appre-

nant les Communionsque les nou-

veaux Convertis ont faites pour
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V. M. preſque dans toutes les Vil

les du Royaume , en afenty uneſi

fortequelaplus vive éloquence ne

-lapourroitexprimer. Je diray plus.

SIRE , iln'y a perſonne qui neſoit

persuadé que s'il estoit beſoin de

Souffrir encore unefois le meſme mal

pour engager ceux dont le fond du

cœur estpeut-estre encore endurcy ,

àdonner les mesmesmarques d'une

veritable Conversion , V. M. sy

expoferoit encore avec la mesme

constance ; Mais, SIRE , con'estpas

icy le lieu de faire le Panegyrique

de V. M. Uneſi vaſte matière de-

mandeplus d'étenduë, & nem'é

tant proposé de vous parler dans

cette Epiſtre , que du Livre que je

prens le libertéde vous preſenter,

il eſt temps que ie vous aſſure du

profondreſpect avec lequelie fuis.
SIRE ,

De Vôtre Majeſté.

Le tres humble , tres- obeïſſant ,

& tres fidelle ſerviteur& Sujet.

DEVIZE΄.
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Extraitdu Privilegedu Roy.

ArGrace& Privilege du Roy , donnéà

Chaville le 18. Juillet 1683. Signé , Par

le Roy enfon Conſeil ,luNQUIERES. Ileſt,

permis à I. D. Ecuyer , Sicur de Vizé de

faire imprimer tous les Mois un Livre in-

titulé MERCURE GALANT contenant

pluſieurs Pieces , Relation , Hiſtoires Avan

tures ,& autres Ouvrages hiſtorique , cu-

rieux & galans , pour la fatisfaction de

nôtre cher & tres amé Fils LE DAUPHIN,

pendantle temps & eſpace de dix années

àcompter du jour que chacun deſdits

Volumes ſera achevé d'imprimer pour la

premieres fois : Comme auſſidéfenſes font

faites à tous Libraires , Imprimeurs Gra-

veurs & autres , d'imprimer graver & de-

biter ledit Livre ſans le conſentement de

l'Expoſant, ny d'en extraire aucune Piece,ny

Planches ſervant à l'ornement dudit Livres

meſmed'envendre ſeparément, &de donner

àlire ledit Livre ; le toutà peinede fix mille

mille livres d'amende contre chacun des

contrevenans , & confiſcation des Exem

plaires , contrefaits ;ainſi queplus aulong

il eſt porté audit Privilege.

Registréſur le Livredela Communautéle 14

Septembre 1683.

Signé ANGOT , Syndic.
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Et ledit Sieur J. D. Ecuyer, Sicur de

Vizé a cedé & tranſporté ſon droit de

Privilege à Thomas Amaulry , Libraire à

Lyon , pour en joüir ſuivant l'accord fait

fentr'eux..
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ACTIONS

DE GRACES
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LA GUERISON

DUROY

E foyez pointſurpri-

ſe, Madame, de rece-

voir uneSuite de ma

Lettredecemois,puis

que dans ce qui luy ſert de

premierePartie ,je n'aurois pû)

vous faire qu'une peinture

imparfaite des faintes & ga-

lantes réjoüiſſances qui ont

OT
HE
QU
E

DE

- LYON
=

209*1895*
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4 Actions degraces

eſté faites dans tout le Ro-

yaume,pour rendre graces à
Dieu de l'entier rétabliſſe-

ment de la ſanté du Roy.

Quoy quetous les Peuples de

France ayent toûjours mar-

qué beaucoup d'amour pour

leur Souverain, ils n'ont ja-

mais fait de Feſtes publiques

dans les formes , & auſquel-

lesles Magiſtrats ayent aſſiſté

en Corps , ſans attendre des

Lettres de cachet pour les

commencer ; mais les tranf-

ports de leurjoye ont eſté ſi

grands en cette rencontre ,

qu'ils n'en ont pas eſté Mai-

ſtres. Ils ont cru qu'il leur

eſtoit permis d'exprimer tout

cequeſentoitleur cœur, puis

que tous les mouvemens en

eſtoient juſtes , & que ſe re-

jouir ſans en avoir d'ordre ,

A
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c'eſtoit donner des marques

d'une plus fincere joye , &

d'un zele plus ardent. Onn'a

veu par tout pendant deux

mois que des Affiches qui a-

voient pour titre , Prieres pour

le Roy. En voicy une que fit

un Particulier , & qui merite

d'eſtre diftinguée des autres.

M
Oy qui waypoint debien s

quoy que de noble race .

Abandonnédu fort,pauvreEnfans

du Parnaffe,

Qui vois avecplaifir tous lesjours

mille vœux

Pour nostre Auguste Roy s'élever

vers les Cieux ,

Qui les vois exaucezparlaSanté

parfaite

Quiplus defoixante ans encorje

luySouhaite;

Seu!,dansmon Cabinet, admirant

fesvertus ,

A2
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Qui tiennent pourjamaisles vices

abatus ,

Je ne fais point prier la Majesté

Suprême

Pourleplusgrand des Rois, maisje

lefaismoy-mesme.
:

Comme tout ce qui a de

bonsprincipes ,&qui part ve-

ritablement du cœur, eſt ra-

rement condamné , le Roy a

faitconnoiſtre qu'il regardoit

tous les emportemens de joye

que ſes Sujets ont fait éclater,

comme autantde marques de

leur amour pour luy , mais

aprés leuravoir laiſſé unlibre

courspendant pluſieurs mois,

il acru devoir faire finir , се

que l'on n'avoit point com-

mencépar ſes ordres,& ſa ſeu-

lebonté en a eſté cauſe puis

qu'il a voulu arreſter les dé-
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penfes d'un Peuple tellement

occupé de ſa joye, qu'il in-

ventoit tous lesjours de nou-

velles Feſtes pour la marquer.

Ges Feſtes ayant eu pour la

pluſpart une fort grande di-

verſité dans leurs parties dif-

ferentes , quandje vousdécri-

rois encore une fois celles

dontje vous ay déja parlé,je

ſuis affeuré qu'elles vous pa-

roiſtroient toutes nouvelles.

par quantité d'endroits qui

ont échapéà ceux qui enont

d'abord envoyé desRelations.

Le Havre en fournitun exem-

ple bien digne de remarque..

Ievous aydécrit ſi ſimplement

toutes les réjouiſſances que

l'onyafaites , qu'on auroitpû

croire que j'aurois plutoſt

ajoûté àcettegrandeFeſte,que

d'en avoir oublié quelque cir.

A 3
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conftance. Cependant il y

manquoit beaucoup de cho-

ſes , dontjene ſçauroism'em-

peſcher de vous marquer icy

quelques- unes , parcequ'el-

les fontfort fingulieres. Mef-

ſieurs de la Ville avoient fait

écrireengroscaracteredeuxà

trois mille Vive le Roy , qu'ils

firent mettre àtoutes les mai.

ſons des Habitans ,& dans les

lieux où ces deux mots pou-

voienteſtre leus. Laclartédes

lumieres les fit remarquer de

loin;deforte que dequelque

coſté que l'on ſe tournaſt ,on

avoit toûjoursdevantlesyeux

Vivele Roy ,& ils eſtoient mef

me placez d'une maniere ,

qu'on enpouvoit voir d'affez

loin hors de la Ville. Ces ob

jetspreſentez àla veuë de plus.

de quarante mille perſonnes
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déjaexcitées ſans cela àcrier

Vive le Roy, faiſant repeter ces

mots en meſme- temps dans

tous les endroits de la Ville ,

formoient un Chœur auquel

tous les Quartiers de lamef-

me Ville fervoient d'Echo.

Commeonn'entendoitdetous

coftez que des cris de Vive te

Roy,oncrutquecesparolesde-

voient eſtre auſſi mêlées dans

les chanfons , deforte qu'on en

fit pluſieurs qui en eſtoient

toutes remplies. le vous en en-

voyeſeulementune, afinqu'a-

prés avoir crié Vive le Roy, dams

lesFeſtesqui ſe ſontfaitesdans

voſtre Province , vousayez le

plaifirde l'y faire auſſi chanter.

RECIT DE BASSE.

Roy,Sa SantéIve, vive le Roy,

VLucrétablie

A4
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:

Remetfes Sujets hors d'effroy ,

Et leurredonneàtouslerepos&la

vie,
1

Vive leRoy,viveleRoy.

Sonheureuxregnenous convie

Devoir couler nosansſanstrouble

&fans envie ,
:

CeHerosnefait rienpourſoy ,

C'estpournous les beaux joursdont

Sagloire estfuivie.

Faiſons-nous unedouce loy

Dechanteràjamais,Vive,vive

leRoy.

ب

Les Echevins du Havre fi-

rēt auſſi orner la StatueduRoy

qui eſt placée vis à vis l'Hoſtel

deVille. Ils trouverentmoyen

de faire tenirune Figuredela

Renommée en l'air , directe-

ment au deſſus de la teſtede

Sa Majeſté . CetteRenommée

tenoitd'une main une Cou
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ronnedeLaurierqu'elle poſoit

fur la teſte dece Monarque,&

fon autre main eſtoit occupée

parſa Trompette,dont laban->

derole étenduë faiſoit voir

des deux coſtez les mots de

Vivat Rex. Quatrehommes re-

preſentant parfaitement bien

☐ les quatre Parties du monde,

& avec les habillemens qu'on

- leur donne,estoientaux pieds

de la Statue du Roy , & fai-

foient voir chacun dans des

écriteaux& dansdes Cartou-

ches, Vivat ut vixit , avec les

quatreDeviſes ſuivantes,dont

les quatre faces eſtoient rem-

plies. La premiere reprefen -

toit unSoleil dans fon Midy

avec ces paroles , Sicut Sol in

ashere.. La ſeconde une Sala-

mandre dans le feu avec ces

mots,Sicut Salamandra in igne.

AS
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On liſoitautour de la troifié

me qui faifoit voirunPhoenix:

enl'air. Sicut Phenix in aere. La

quatrième repreſentoit une

Immortelleſurla terre,&avoit

pourame, Sicut amaranthus in

terris. Toutes ces parolespeu-

ventrecevoir beaucoup d'ex-

plications,maisle ſensdeMef-

ſieurs du Havre eſtoit que de

meſme qu'iln'ya qu'un Soleil

qui éclaire dansle Ciel , une

Salamandre qui vitdansle feu,

un Phenix dans l'air , & une

immortelle fur la Terre , le

monde n'a auſſi qu'un Loüis

LE GRAND . Dans le mefme-

temps qu'on alluma le foir le

feu dejoye , la Statuë du Roy,

&tous les arnemens qu'on y

avoit ajoûtez ſe trouverent

éclairez de pluſieurs flam-

beaux placez tout autour ,&

)
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beaucoup plus grands qu'd

l'ordinaire. Toutle Peupleal-

la voir ce grand ſpectacle qui

marquoit l'amour de la Ville ,

&ſa veneration pourle Roy,

&donnad'éclatantes marques

deſajoye parſes chansons &

parſesDances, accompagnées

de Violons ,de Haut-bois, de

Trompettes , de Boëtes , &

deCanons. Les Etrangers, qui

font toûjours en grand nom-

bre auHavre , remarquerent

par cesRéjouiſſances dequel-

le maniere leRoy eft aimépar

fesPeuples.

Le Samedy premier jour de

Février,Meſſieurs lesOfficiers

duSiege General de la Table

deMarbre du Palais àRoüen ,

firent une Feſte des plus fin-

gulieres. L'Egliſe des Corde-

liers fut choiſie pourlesPric-

A 6
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res , & la Riviere & le port

pour le regale qu'ils donne-

rent au Public. Le jour qui

preceda cette Feſte , tous les

Vaiffeaux ſe rangerent par

leur ordre au milieu dela Ri-

viere. De plus de 150. qui

eſtoientalors dans le Port, on

enchoiſit ſept , qui formerent

uneeſpecede demy-lune. Les

autres ſe mirentfur deux Li-

gnes ; les uns à la droite&

les autres à la gauche. Le

premierdes ſept estoit leChaf

feur,monté ſenlement de dix

pieces de Canon. On en fit

l'Amiral dela Flote ,&rienne

fut épargné pour leparer ri-

chement. Il eſtoit commandé

par le ſieur, Iean le Comte.

Les deux autres qui ſuivoient

àl'aifle droite ,& à l'aifle gau-

che, estoientl'Invincible, &la
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Mare; l'un commandé par le

ſieur Pierre le Comte ,& l'au-

tre par le ſieur Loüis Serain

montezchacun de dix pieces

deCanon. Lesdeuxautresqui

les ſuivoient estoient la Cou-

ronne&la Marguerite, montez

chacun de douze pieces de

Canon,& commandez par les

fieurs Georges Hais , & lac-

ques Durand. Ily en avoit

deux autres pour l'arriere-

garde. L'uneſtoitlefaintFran-

çois commandé par le ſicur

François d'Olonne , & armé

dehuitpiecesdeCanon. L'au

tre eftoituneTartane , montéc

dedouze pieces deCanon , &

commandée par le ſieur Ber-

nard Caffier. Il yavoitencore

plufieurs Pierriers & Boëtes

furcesVaiſſeaux, ainſique fur

ceuxdes Lignes qui pour la
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pluſpart avoient du Canon.

Onenavoit placé fur le bord

l'eau douze pieces qui de-

voientrépondreinceflamment

àceux des Vaiſſeaux.

Lejourmarqué, lesOfficiers

fe rendirentſur les onzeheu

res àl'Egliſe des Cordeliersaud

bruit des Tambours & des

Trompettes. Le Lieutenant

Generalde l'Amirauté avoitla

droite , le LieutenantGeneral

desEaux & Forefts lagauche,

&ilsestoientprecedez deleurs

Greffiers , & d'une partie de

leurs Huiffiers , & fuivis des

LieutenansParticuliers,&des

Conſeillers de chaque Siege

LeProcureur duRoy fermoit

cette marche , ſuivy de l'autre

partie desHuiſſiers ; des Inter-

pretes & des Facteurs de Mai-

ſtres de Navires.. le ne vous
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dis pointque l'Egliſe eſtoit or-

née de riches Tapiſſeries , &

tres-bienilluminee. C'eſt -ce

quis'eſt veu par tout ,&que

je ne repeteray pointſi quel

que circonstance particuliere

ne m'y oblige. Le Portrait du

RoyeſtoitſousunDaisaudef

ſus de la principale Porte de

l'Eglife , avec cette Infcri-

ptiondansunCartouche. Sani-

tatisreſtituta gratiarum actio ,&

au deſſus du Portrait onlifoit

dansun autre Cartouche ,Ad

mirilitatis unâ&aquarumfylva..

rumque primi àsupremis Judices..

Auhautdu Clocher eſtoit un

Pavillon blanc & bleu , avec

une flame d'une prodigieufe

longueur , & pluſieurs Falots

autour qui portoientpourInf-

cription, Sanitatireftituta.Cet-

te meſme Inſcription ſe liſoit

J
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au Pavillon de l'Amiral&de

tous les autres Vaiſſeaux. La

Meſſe fut celebrée avecbeau-

coup de ſolemnité , & à l'Ele ,

vation le Canon quieſtoit fur

les Vaiſſeaux&fur le Port fit fa

premiere décharge au ſignal

qui enfutdonné parune clo- ..

che. Il en fis une ſeconde lors

quel'on chantaleTeDeum.Les

Prieres achevées, les Officiers

ſe rendirentſur le Port, oùplu-

ſieurs petits Bateaux plats, or-

nezdePavillons&de Flâmes ,

les attendoient pour les porter

à l'Amiral ,dans lequel ils en-:

trerent tous en Robe. Ce fut

alors que les Canoniers au

bruit des. Tambours & des

Trompettes firent les déchar-

ges , qui attirent un nombre

infiny de Peuple. Le Pontde

Bateaux quipaffeunOuvrage



pourlaqueriſon du Roy. 17

desplusmerveilleux , ſe trou-

va fi chargé de Spectateurs ,

qu'on eutpeur qu'il ne rom-

pift. On fervitlediſné ſur les

trois heures. Les Chambres

qu'on avoit preparées dans le

Vaiſſeau , furentle lieuoul'on

donna ceRepas ,&pendantce

temps , on entendit alternati-

vement la Symphonie des

Hautbois ,des Violons & des

Trompettes marines. On but

àla Santé du Roy , & chaque

fois qu'ony but, ellefutſaluée

decent coups de Canon, qui

furent toûjours ſuivis de cris

&desacclamationsduPeuple.

Onne voyoitque de la fumée

&du fen , & cependanttrois

heures on tira plus de deux

mille coups. Le foir , on mit le

feu aubucher. Onl'avoirdref-

fé fur unBateau préparé ex
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prés aumilieu des ſept Vaif

ſeaux qui formoient laDemy -

lune, &autourde ceBureau,

qui eſtoitdesplus grands de la

Riviere,ilyavoitune infinite

de Falots de fer , dontchaque

pointe eſtoit garnie de cor-

dons gaudronnez. Ces Falots

eftoient tous placez ſur les

bords du Bateau , à la hauteur

du bucher , avec un nombre

encore infiny d'autres Falots ,

dans lesquels on avoit misdes

lumieres.Lesdeux Lieutenans

Generaux accompagnez de

Tambours&de Trompettes ,

defcendirentdans le petit Bas

teau qui les avoitportez àl'A-

miral , & aprés qu'ils eurent

faitle tourdu bucher, l'un &

l'autrey mitle feu. Le Canon

tira auſſi-toſt comme il avoit

fait auparavant,& les accla
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mationsdu peuple recommen

cerent. Le Bucher parut tout

en feu preſque en un inftant.

LesFalots qui estoient autour

jettoientune clarté ſurprenan-

te , & l'on euſt dit d'une Ifle

embraſée qui flotoit ſur l'ear.

Les autres Vaiſſeaux ſe trou-

verentgarnis aufii de lumieres

depuislehautjuſqu'enbas. Ce

Spectacle eſtoit accompagne

dela lueurquiſortoit desCa-

nons . C'eſtoit comme autant

d'éclairs qui ſe meſloient au

bruitdu Tonnerre , &la Ville

eſtant environnée de rochers

&de montagnes , pour cent

coups deCanonque l'ontiroit,

les Echos en rendoient fou-

vent plusde cinqcens. LeBal

ſe donna ſur la Riviere dans

les chambres del'Amiral. Plus

ſieursDames ſe hazarderent à
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monter dedans , &y prirentle

divertiſſement de la Danſe,

tandis qu'un tres -grand nom-

bredepetits Pateaux , chargez

de perſonnes de toutes fortes

de conditions , & tres -bien il-

luminez , en venoient faire le

tour , chacun voulant voir de

prés ce qu'il avoit admiré de

Join. Le bruit du Canon ne

ceſſa point, il y en eutplusde

troismillecoupstirez pendant

lanuit.

+ Les réjoüiflancesd'un Par-

ticulierde la meſmeVille, me-

ritent bien d'avoir place icy.

Monfieur Bertheaume , Avo-

catau Parlement , après avoir

fait la ceremonie des Prieres

avec ſa Compagnie ,traita ma-

gnifiquement le ſoir quarante

deſes Confreres . CeRepas fut

précedéd'un grandfeu devant



pour la guérison duRoy. 21

ſaporte,compoſedetrois cha-

retées de gros bois. Il y mitle

feu accompagné de tous ſes

Amis,aubruitdesTambours ,

des Fifres& des Trompettes ,

auquel répondoit le ſon des

Hautbois&des Violons . On

diſtribua de l'argent à tous les

Pauvres ,& enmeſmetempsil

fortitdela muraille une Fon--

taine de vin , qui coula par

troistuyaux, depuis huitheu-

res du ſoir juſques à quatre

heures du matin. Toute fa

maiſon ſe trouva remplie de

monde,&les rafraiſchiſſemens

n'y furent épargnez à aucun

de ceux quien voulurent.

Le 24. dumois paffé ,Mon-

ſieur le Bret , cy-devantCon-

ſeiller en la Grand Chambre

du Parlement de Paris , fit.

chanter unTe Deum avecfim
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phonie , au bruit de pluſieurs

décharges de Mouſqueterie ,

dans l'Egliſe d'Eltrepagnyprés

eiſors. Il y avoit dansla Nef

une manierede Trône , où é-

toit le Portrait du Roy avec

un Daisau deſſus. Le foir , le

meſme Monfieur leBretmit le

feuà un bucher au bruit des

mefmes décharges. Outre les

aumônes qu'il fit faire à tous

les Pauvres , il fit une chofe

bien particuliere , qui fut de

donner de quoy marier un

nombre de Filles , afin que le

ſouvenir de cette heureuſe

occaſion de leur dot ſe puſt

conſerver dans les Familles.

Comme ilne trouva point de

malheureux à foulager dans

les Priſons d'Eſtrepagny , il

procurala liberté de quelque
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uns quiestoient dans cellesde

la Ville de Lyons-la-Foreft ,

qui en eſt à 2. ou trois lieuës.

&cù il y eut auſſi un Te Deum

chanté , & des feux de joye

faits par lesſoinsde Monfieur

l'Abbé le Page, Curé de la

Ville,&FrereduPerelePage,

Jefuite.

Le 9. Février Dame Eſpe-

ranceDareres, NieeedeMon-

ſieurdu Fay , Gouverneur de

Fribourg ,& Prieurede l'Hô-

tel-Dieud'Andely,petiteVil-

leà trois lieuësd'Eſtrepagny ,

dont je viens de vous parler ,

fit chanterdans ſonEgliſeune

Meſſe folemnelle,&leTeDeum

partoute laCommunauté.Elle

alla enſuite en Proceſſion allu-

merungrandfeudanslaCourt

delHofpital , & fit faire force

aumônes avec une distribu-



24 Actions de Graces

tion devin à quantité de per-

ſonnesdes Villages circonvoi-

fins.

Comme les Officiers des

Troupes ſeſontdiftinguez en

cette occafion par tout où ils

ſe ſont trouvez , Monfieur /

de Tourville , Major duRegi-

mentdeVillars , fit auſſi chan-

terunTe Deum le 16. dumême

mois dans le Villagede Thuy ,

voiſin de la meſme Ville. Le

Curédu lieu , âgé de 88. ans ,

officia , & n'oublia rien pour

marquer ſajoye.

Le 9. Février leTe Deum fut

chantédans touteslesParoiffes

du Dioceſed'Uzez. Celuyde

laCathedrale fut précedéd'un

Diſcours , que MonfieurPon-

cet de la Riviere , Eveſque

d'Uzez , fit à la loüange de Sa

Majefté. Vous ſçavez ,Mada-

me
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me, que c'eſt unPrelat tres-

éclairé , tres - zelé , parfaite-

ment honeſtehomme,&d'une

conduite qui édifie tout le

monde. Voicyce que l'onapů

retenir de fonDiscours.

L
Anouvellede lamaladiedu

Roy, mes chersAuditeurs, s'eft

répanduë jusqu'au bout du monde.

Comme il a porté lagloire defon

nom& la terreur deſesArmes au

delàdes Mers,foudroyant les Villes

des Souverains rebelles àſes ordres,

&reduisantencendres les retraites

desPirates , tous lesPeuplesébloüis

deſagloire&intimidezparſava-

leur, estoientdans l'attentedufuc-

cés defonmal, pendant que toute

la France ( & nouspouvons dive

toute l'Eglife ) pouſſoit des foupirs

versle Ciel,&verſoit des larmes

enabondance , voyant fouffrirfon
B
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Protecteur&fon Souverain,leplus

juste, leplusgrand,& le pluspar-

faitdetous les Rois. MaisDieuqui

regarde cetEmpire d'un œilfavo-

xable ,& qui ſoutient les interests

du Fils aisnédefon Eglife,arendu

laSantéàcegrandMonarque.El-

le eftfi bienrétablie, qu'ilsemble

quela Divine Providence ne luy

ait envoyé l'indifpofition dontil a

estéattaqué, que pour éprouver fi

Son ameseroit auffi grande&auffi

belle dans le mal& dans ladou-

leur, qu'elleatoûjours paru dans la

prosperité. L'épreuve en a eftéfai.

te, Meſſieurs,&le Roy a exposé

SonCorps&sa vieavec la mesme

fermetéqu'il a voulu autrefoisfa-

crifice ſonbras pour la reünion de

fes Sujets àlaveritable Eglifes

mais ce Sacrifice n'a pas esté plus

loin que celuy d'Abraham. Dien

s'est contentédesavolonté,fans
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qu'illuyencoûte nylebrasnylavie,

ila lafatisfaction de voir tousfes

Sujets Catholiques , &sa santé

parfaitement rétablie. Pirates ,

Corfaires , recommencezà prendre

lafuite. Souverains , Puiſſancesja-

louſesdenostregloire, recommencez

àcraindre. Peuples mutinez, enne-

mis de l'Estat , recommencez à

trembler , LOVIS LE GRANDSe

portebien. Mais vous, François ,

Peuples heureux , qui vivez ſous

lesloixde cegrand Prince,redou-

blez vos astionsde graces, faites

éclater vostre joye& retentir les

Echos des Montagnes devos alle-

greſſes, LOUISLE GRANDse

portebien. Et vous ,fameuse Re-.

nommée,quifaitesvivre leshom-

mes Illustresjusqu'à la fin desSic-

cles,volez ,allezpublierpar tout

laSantédeceluydont toutes les ac-

tionsfont autant d'emplois pour
B 2
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f

vous, &fervez-vous pour Trom-

pette,de la bouche de cette jeune

Nobleſſede l'un &de l'autre Sexe ,

qui luy doit l'éducation &lafubfi-

Stance. Servez-vous de celledes Pi-

ratesdont ila reduit en cendres les

fameuses Retraites ; Servez- vous

decellede ces Souverains, quifont

venus au pieddeſon Trône recon

noiſtreſonpouvoir , & implorerfa

clemence. Servez - vous de cellede

ces Peuples presque Barbares qui

font venus del'extremite du Mon-

de , pourvoirdeleursyeux ceHeros

Autheursdesprodiges;ſervez-vous

de celle de ces Ambaſſadcurs qui

partent pour retourner dans des

Paypreſque inconnuspournous,fa-

tisfaits d'avoir veu ce qu'ily ade

plus parfait ſousle Ciel.

Maisquoy, mes chers Auditeurs,

toutes ces bouches étrangeresferont-

elles ouvertes en faveur de nostre
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Monarque, toute la FranceSera-

t-elle en joye,toutes lesEglifes&

lesDioceses en Prieres,fansyjoin

dre les nostres en actionsdegraces?

Nous avons autrefois chanté des

TeDeumpourl'heureusenaiſſan

cedes Filsde France ,nous enavons

chanté pour lesfuccésheureux&

Surprenansdes Armes du Roy ,toû

jours triomphantes deſes Ennemis,

toûjours favorables àſes Alliez ,

toûjours terribles auxPrincesjaloux

defagloire'; nous en avons chanté

Pourles Batailles gagnées, pourles

Conquestesdes Villes&des Provin

us entières, n'en chanterons-nous

paspourla Santé de celuy qui est

IAutheurdetoutes ces merveilles,

qui renfermeen luy tout le merite

des Princes qu'il a donnezà la

France, que nouspouvons prendre

en quelquefaçon pour la victoire

mesme,puis qu'iln'a jamaisfait

B 3
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unpas fans elle , &quiſemblen'a

voir donné lapaixàtoutel'Europe

quepourlivrer laguerreàcemoſtre

d'Erreur qui nous afilong-temps

defolez, &quenousvoyonsaujour-

d'buy terraſſeparsavaleur? Ani

mez-vousdonc ,fidelles Sujetsd'un

figrand Roy.Joignezvosvoix, mes

chers Diocefains,avec cellesdetous

vos compatriotes , qui au moment

que je parle uniffentleurscœurs en

actions de graces.Gentils-hommes ,

Magistrats,Marchands, Peuples

fidelles, élevezvos cœursà Dieu ,

renouvellez vos souhaits & vos

vaux. Ils'agit de la confervation

de celuy qui donnelereposàvos ,

Familles , & la ſeuretéà vos

Champs&àvosTerres. Nouveaux

Catholiques, rendezgraces an Ciel

de laſantédeceluy quia esté feut

capabledeformerle deſſeinde vous

rameneràlaveritableEglife,par

1
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cequ'ilaestéluyſeulaffezlagepour

le concevoir affez genereux pour

L'entreprendre , affez heureuxpoar

Paxecuter. Prestres,Eccleſiaſtiques,

Religieux , élevez vos chants,fai-

ses monter vos Oraiſons vers le

Ciel comme un encens odoriferant.

Ils'agitdelaconſervation du Fils

aisné de l'Eglise , du Restaura-

seurdela Foy,de l'Examiteurde

IHerefie.Sivousavezesté attentifs -

àtousles momensdeſavieauguſte,

vous avez pû compter les années

dela décadance& delachutede

ce Monstre d'erreurpar celles du

regnedecet Invincible Monarque.

Muficiens ,redoublez vos accords,

élevezvos tons&vos chants mels-

dieux,faites retentirdenostrejoje

leséchosdecesMontagnes,&qu'ils

redisentavecnous centfois, LOUIS

LE GRANDSe porte bien. Pour

-moy mes chers Auditeurs, ieoroi-

A 2
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raym'estre acquité de mondevoir ,

fiaprésavoirjoint moncœur&mes

vœux avec les vostres, jefinis avec

Japenséedecefameux Romain,qui

woyant l'Empire dans ſon plus

grand lustre difoit , qu'il ne falloit

plusprierpourenaugmenterles bor-

nes, maisseulement pour conferver

cellesqui avoientesté conquifes.Le

Roya élevécetEmpireàunfihaut

degréde gloire que tousnos vœux

ne doivent plus tendre , qu'à le

maintenir dans la ſplendeur qu'il

luyadonnée; mais encoreplus à la

confervationdefafacréeMajesté,

que nous ne demanderions pas à

Dieuavectantd'instance,fi laver

tu &le merite pouvoient donner

Fimmortalité.

Aprés le Salut ,qui futchan-

téparune tres-belleMuſique,

Monfieurl'Eveſque d'Vzez , à

A
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lateſtedeſonClergé,alla met-

tre le feu au bucher que l'on

avoit preparé par ſon ordreà

la place de l'Eveſché. Il eſtoit

accompagné des Magiftrats &

de quantité deGentils -hom-

mes . Lebruitdes Boëtes&des

Tambours fut ſuivy d'un a

greable ſpectacledeFuſées vo-

lantes , & d'autres feux d'ar-

tifice. Il y avoit dans lameſme

PlaceuneFontainede vin avec

desTables couvertes ,qui en-

tretinrent lajoye &les accla-

mations duPeuple le reſtedu

jour&toute la nuit.Toutesles

perſonnes de marque quia

voient aſſiſté à cette action ,

ayant eſté invitées à ſouper

chez Monfieur l'Evefque

remplirent trois Tables de

quatre-vingts couverts . Lune

eftoit pourle Chapitre &pour

BS
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leClergé;l'autre pour lesGen-

tils - hommes , &la troiſiéme

pour les Magiſtrats!, & pour

lesplus confiderablesdelaVil.

le. LaSantéduRoyy fut beuë

folemnellementau bruitd'une

grande Muſique , des Tam-

bours ,desBoëtes , & des dé-

charges réïteréesduRegiment

deBretagne. Les Gentilshom-

mes nouveauxConvertis ,qui

s'y trouverent au nombre de

trente-deux , donnerent à ce

Prelatde nouvelles aſſeurances

defidelité au ſervice duRoy ,

quiavoitpris ſoinde les rame-

ner à la veritable Eglife.

Le 14. Février le Parlement

de Toulouſe fit celebrer une

Meffe ,&chanter le Te Deum

danslaChapelledu Palais , &

dans la grande Salle de l'Au

dience , qui estoit ornée de
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pluſieursTableaux ,où lesVi-

toires de Sa Majesté eſtoient

peintes. Monfieur l'Evefque

deCahors officia. Tous lesOf-

ficiers du Parlement estoient

en robes rouges, & les Prefi-

dens avec leurs Manteaux de

ceremonie.

Le 17. du meſme mois , les

Treſoriers de France en cette

Generalité,firent auffi chanter

laMeſſe& leTeDeum'enMufi-

quedans la Chapelle Royalle

de Saint Barthelemy , au fon

desTrompetes ,&aubruitdes

Fauconneaux &de la Mouf-

queterie, cequi fut fuivy le

foird'unediſtribution de tou-

tes fortes de vins , & d'une

grande Illumination aux fe-

neſtres , aux tours,&auxсис-

neaux delaTreforerie.

Le lendemain les Capitouls

B6



36 Actions deGraces

qui reprefentent toute la Ville

engeneral,firent lamêmeFête

dans l'Hoſtelde Ville .La court

eſtoit tenduë de bleu. Sur le

hautdu grandPortail , par où

l'on entre danslaVeſtibule,on

avoit poſé un grand Tableau,

où eſtoit peint un Soleilavec

cetteinſcription.

DEO

ΟΡΤΙΜΟ , ΜΑΧΙΜΟ ,

1

Servatori

:

D. D. D.

Octoviri Capitolini

P.Q. TOLOSA

obreſtitutam

LVDOVICO MAGNO

NALETUDINEM ,

Et conſervatum Nobilitati

PRINCIPEM , ল

Magiſtratibus Legiſlatorem ,

POPULO PATREM ,

ORBI PERPETUUM MIRACULUM.

Au deſſous eſtoient peints
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huit Heliotropes avec cette

Inſcription.

3. Nous regardons toûjours celuy

}qui nousafaits.

Et à coſté de ces Tournefols

eſtoientpeintes les Armes des

Capitouls , quatre de chaque

coſté. Ces Magiſtrats enten-

doient par cette repreſenta-

tion, que le Royleur ayant fait

l'honneurdeles nommer, ils ſe

croyoient auſſi dans une parti-

culiere obligation , de tourner

inceſſammentleurs vœux vers

Sa Majeſté. Surles piliers des

Portiques l'on avoit poſé des

Cartouches , où estoient les

Inſcriptions ſuivantes.

DEO EXERCITVVM ,

ob ſervatum Regem,

Hoftium , & fui femper

Victorem ,

GRAT. IMMORT
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DEO PACIS ,

ob ſervatum Regem Pacis

ſtudioſum & Arbitrum ,

GRAT. IMMORT.

DEO LEGIFERO ,

ob fervatum Regem Juris

Authorem ac vindicem ,

GRAT IMMORT

DEO ZELOTI ,

OB SERVATUM REGEM

Fidei apud fuos & Exteros

Propagatorem ,

GRAT. IMMORT.

LeVeſtibule paroùl'on en-

tredans le lieu où ils fontleurs

Aſſemblées ,& qu'ils appellent

legrandConſiſtoire eſtoitten-

du de riches Tapiſſeries. Iu-

gez des foins que l'on avoit

pris pourornerle Confiftoire.

L'Autelétoit magnifiquement
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paré , & les gradins élevez

d'environdeux toiſes, eſtoient

chargez d'une infinité de cier-

ges,deMiroirs&deBouquets.

La Meſſe fut celebrée par

Monfieur l'Eveſque de Com-

minge , & le TeDeum chanté

en Muſique. Les huit Capi-

touls reveſtus deleurs robes&

de leurs manteauxde ceremo

niey aſſiſterent ; accompagnez

de tous les anciens Capitouls

&des Officiers deVille , avec

ungrand concours de peuple.

Aufortirdelà, ils traiterentce

Prelat,&ſesAfiſtansavecune

partie des anciens Capitouls.

Hy eut deux Tables de trente

couverts,&l'onybut laSanté

du Roy aux fanfares des

Trompettes , & au bruit des

Tambours& de pluſieurs fal-

vesde la CompagnieduGuet

F
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1

Sur les fix heuresdu foir , les

Capitouls en habits de cere-

monie , precedez de la meſme

Compagnie duGuet, ſe ren-

direntàlaPlacede faintGeor-

ges , pour eſtre preſens au Feu

d'artifice qu'ils avoient fait é-

lever aumilieu de cette Place.

Ledeſſeinde ce Feu eſtoitpris

du cinquiémeLivredel'Iliade.

où le Dieu Marsſe voyatbleſ-

ſe ,s'adreſſe à lupiter , qui luy

envoye Pan. Ce Medecin des

Dieux le guerit.Hebe ,Déef-

ſe de la Ieuneſſe , luy redonne

ſa premiere vigueur , & luy

preſente des habits precieux

&agreables. Toutes ces Figu-

res en boffe , & de grandeur

naturelle,poſoiet ſur unEcha

fantd'environ deux toiſes de

hauteur , &d'autanten carré,

entouré d'une balustrade , au-
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tourdelaquelle estoientrepre-

ſentées les Deviſes ſuivantes.

Vn Soleil dans des nuages ,

avec ces mots Eſpagnols , Ef-

condido,y noescurecido.

Vn Soleil qui par l'ombredu

ſtile marque dix heures fur

une Montre , & ces mots ,

-Iln'apasachévè lamoitié deſa

course

}

Vne partie du Ciel avec la

voye Lactée ,& ces mots

Heroum vita vulnere fulget.

Vn Soleil dans des nuages ,

Hac inter, mundo non negat

officium mariob

- VneGrenade couronnée &

le mot , Stà bene al capoperche

moftra il cuore.Tahzont not

Vn Soleil fortantd'un nua?

ge , & le mot , N'eſce piu bello.

VnSoleil avec quelques ta-

chesy
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1

Afflicto ſpirat reverentia vultu ,

Vn Soleil dans des vapeurs

élevées dela terre ,

Ceque j'éclaire m'obscurcit.

Toutes ces Deviſes & ces

Inſcriptions eſtoient de la

compoſitiondu P. Roques Ie-

fuite,connudetoute la France

par ſon eſprit & par ſon eru-

dition. CeFeu futtiréaubruit

desBoëtes,des fuſées , & au-

tres pieces d'artifice , auquel

ſe joignit celuydes Trompe-

tes , des Hautbois, des Tam-

bours , & de la Mouſqueterie

dela Compagnie duGuet. Le

meſme ſoir , il y eutunegran-

de Illumination à toutes les

feneftres de l'Hoſtel de Ville

& fur le Donjon , & tous les

Habitans de Toulouſe , par

l'ordre desCapitouls ,allume-

rentdes feuxdevantleurs mai
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Yons, avec des Illuminations

aux feneftres. Mr de Nolet ,

Treſorier de France , ſe di

ſtinguaparune grande Illumi-

nation qu'il fit au devantde la

fienneavecpluſieursDeviſesà

l'honneurduRoy. Les Bouti

ques furent fermées pendant

toutlejourdanstoutelaVille,

& lelendemaincesMagiſtrats

firent faire une grandediſtri

butiondepain&devin.Quel-

ques jours auparavant le

Corps de la Bouſe commune

des Marchandsavoitfait faire

uneſemblable ceremonieavec

beauboup de magnificence ,

dans la Chapelle qu'ils ont au

Cloiſtre de l'Egliſe des Iaco-

bins. Elle fut ſuivied'un fen

d'artifice dansla Place qui eſt

au devantde la Maiſon de la

Bourse.
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La Cathedrale de Poitiers

ayantchantéle Te Deum le 26.
de lanvier, les Iefuites de la

meſme Ville qui ont des rai-

fons particulieres de fignaler

leur zele pour leRoy , parce

que leur Collegeeſtun Colle-

ge Royal , & de la Fondation

de Sa Majesté , refolurent de

donner des marques diſtin-

guées de la part qu'ils pre-

noient à la joye publique. Ils

firent orner le grand Pavillon

& les Clochers de Drapeaux

& de Guidons, & le3. deFé

vrier, jour choisi pour cette

Feſte , tous les Peres dirent la

Meſſe de laTrinité en action

de graces. A huit heures du

matin les Ecoliers , qui font

au nombre de douze à treize

cens, depuis la ſeconde Claſſe

juſqu'à la Cinquiéme , vin-
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rent deux à deux , ſuivis des

Regens, entendre laMeſſe que

celebra lePereRecteur. Enfui-

teilscommunierentde ſamain

avecbeaucoup dedevotion &

de modeſtie , pendant que la

Muſique chantaun tres - beau

Motet. LesEcoliers deRetho-

rique , de Philofophie , & de

Theologie , fuccederent aux

premiers, qui s'eſtoient retirez

dans le meſme ordre qu'ils

eſtoient venus. La Muſique

chanta laGrandMeſſe ,Mon-

fieurRabreüil ,Doyende ſaint

Pierre , & grand Vicaire , of-

ficiant folemnellement. A

l'Offertoire , le PereCheſnon,

l'un des Profeſſeurs de Theo-

logie du College , & Docteur

de la Faculté , prononça en

preſencede cequ'ilyadeplus

choiſi dans la Ville , un fort
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beauDiſcours ſurleſujetde la

Feſte. CommecePereainfini-

mentdel'eſprit, de la politef

ſe , &de ce feud'imagination

quidonne aux choſes untour

également délicat & élevé , il

traita ſa matiere avec beau-

coupd'éloquence& dedigni.

té. SonTexte fut, Confiteborti.

bi inNationibus, Domine,& no

mini tuo Pfalmum dicam, magni.

ficansSalutesRegis. Il fit voir que

laGrace quele Ciel venoitde

nous accorder par le rétabliſ

ſementdelaSanté du Roy ,é-

toit la grace la plus propre à

affeurerlebonheurdelaFran- l

ce , parce qu'elle conſervoit

l'Auteur & le principe de ſa

felicité , qu'elle étoit la grace

laplus favorable à nos inclina-

tions, parce qu'elleconſervoit

un Prince qui est l'amour &
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les delices de ſonPeuple,& en-

fin qu'elle estoit la grace qui

fait le plus d'honneur ànos

vœux & nos Prieres , parce

qu'elle conſervoitleplusgrand

Monarquedu Monde. Ala fin

decette Meſſe , on communia

commeon avoitfaità l'autre

les Iefuites lespremiers,&les

Ecoliers enſuite.Enfin laMu-

ſique chanta leTe Deum ,pen-

dantlequel on fit une déchar-

ge du Canon de la Ville. Le

ſoir on recita ſur le Theatre

du College quantité debelles

| Poëfies Françoiſes , Latines ,

Italiennes , Eſpagnoles , An-

gloiſes , qui ne faifoienttoutes

qu'un Corps , qu'une action

fort reguliere. L'oncommen-

ça pardes Actionsdegraces au

Ciel ; on ſe réjoüitdeſon pre-

ſent, on s'en promitmillenou-
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veaux avantages. Vn Sphinx

propoſa pluſieurs Deviſes ſur

la SantéduRoy , divers Oedi-

pes les expliquerent , & l'on

finit pardes vœux pourla con-

ſervationde Sa Majeſté. Cette

action fut égayée d'un tres-

beau Balet. Le Deſſein eſtoit

la joye publique. Celle de la

France engeneral,donnoitlieu

à une Entrée. En voicy les

Vers.

D

PREMIER DANCEUR.

bonheurdes

!

FrançoisunDe-

mon envieux

ChangeanostreEsté, nostreAutom-

ne

- En unHyveraffreux.....

On n'y vit ny Cerès , ny Flore , ny

Onnyvitpasundeleursjeux.

Est-il
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Est-il quelque plaisir en France ,

Peut on s'y croire en afſeurance ,

Peut-on n'estrepas tout enpleurs ,

Quand LOVIS est dans les dou

leurs?

SECOND DANCEVR.

Mais cet Esté, iet Automne fi

belle

Vn deſtin favorable en Hyver les

rappelle ,

ilhaftele retour des douceurs du

Printemps;

Tous les François gais & con-

tens

Nefongent qu'aux feux , à la

Dance.

Quipeutserefuser lesplusdouxdes

plaisirs ,

Que permet l'innocence .

Lors qu'onvoit remplirſes de-

firs?

Dançons ſautons au fon de la

Musette;

C
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Devoscharmans Concerts

Faites ,Hautbois , retentir l'Uni-

vers,

Le Royjoüit d'uneSantépar-

faite.

La joye des Courtiſans en

particulier faifoit la ſeconde

Entrée.

PREMIER DANCEVR .

Vn Soleil éclipsé quise remontre

auxyeux ,

Etquiredonneà laNature

Cetéclatprecieux

Quifaitfaplus belleparure.

Neréjoüit pas tantnosfens

QueleRoyréjouitſes zelez Cour-

tifans

En leurremontrant son visage,

Les Roses & les Lis par un bel

affemblage

Enfonteintréunis ,

Montrentque tonsfesmauxſeſont

évanoüis.
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Ab: s'il fallois encor effuyer quel-

queorage,

Qu'ilretombesurnous.&nonpas

fur LOVIS.

SECOND

A

DANCEUR.

EtSon peuple & sa Cour ſouf-

froient plus defa peine

Que luy-mémen'en put fouffrir,

Nostre esprit estoitàlagene.

Combien en ont pense mourir?

LOUIS dans sa douleur ex-

tréme

EstoitSeulégalà luy-même ,

Et tout comme enSanté brilloit de

cent vertus

Tout est paffé ; n'y penſonsplus.

-Diſſipons nos chagrins parnos ré-

jouiffances ,

Ne fongeons qu'aux jeux &

qu'aux dances.

La troiſiéme Entrée eſtoit

leTriomphedes beaux Arts.

Cz
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PREMIER DANCEVR.

Tout fouffre , tout languit , tout

est en défaillance

SilePère dujour ceſſeſoninfluence;

a Mais tout revient, toutreprend

cœur ,

Dés quede l'obstaclevainqueur

Le Soleilde ſes feuxfaitsentir la

puiſſance. [prits,

Grand Roy , Soleildes beaux ef-

LePeredes beauxArts, duMonde

lalumiere,

Lors qu'un affreux nuage obfcurs

cittacarriere,

&

Onnousy vit ensevelis.

Interdits&fans éloquence ,

Sans espritſans (cience

Sans haleine &fans voix ,

Nousn'ofionschantertes exploits.

Maisqui lepourroit croire?

Dèsque leCielaccorde à nosvœux,

àſagloire,

De te revoir brillant de touteta

Splendeur
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Chacun ſent revenirſa vertu fon

ardeur.

SECOND DANCEVR.

Les Arts plus Soigneux de luy

plaire ,

Plussçavans àmieux faire

DuCouchant au Levant vontpor-

terſes hautsfaits,

Etdiſpoſer toute la Terre

Aleregarderdansla Guerre ,

Alevegarderdanslapaix ,

Commeun PrinceoùDieu mesmea

gravétousſes traits.

Le Triomphe des Vertus

faifoit le ſujetdela quatriéme

Entrée.

PREMIER DANCEVR.

Quand l'Eclipse à nos yeuxde-

robe le Soleil...

Ilne perdriendeſa lumiere ,

Nydecet éclatfans pareil

Qu'iladanssanoble carriere;

C3
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Toûjours illuit pourſoy ,

Et c'estainsi,grand Roy,

Que cettefublimeſageſſe
De tous tes mouvemens l'éternelle

Maistreffe,

C'est ainsi que ta picté

La justice, la foy , le Zete & la

bonté

Embellirent toûjours toname,

C'estainsi quela charité

Mesmedans tes douleurstebrûlera

dejaflame.

SECOND DANCEVR .

Après tout,fa vertureferréeenfon

COUYS

D'uneforte Santé demandoit lefe-

cours ; [rable ,

LeCiel enfin ànos vœuxfave-

Nous l'accorde à propos.

Quenenousprometpas maintenant

ceHeros?

Déjajevois volerfon zele incom-

parable
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zuſquesà lasource dujour,

Attendons toutdupuramour,

Quipour le Roy des Roys le cœur

du Roy confume

Ony, l'onpeut l'espererfansquetrop

onpresume

Que malgré l'obstacle des Mers

- LOVIS fera tantparfonZele,

-Que l'onverrabien - toft fidelle

Un des grands Roys de l'Uni-

200

vers

C

Ieferois troplong fi je rap-

portoisles deſſeins&les récits

des autresEntrées. Ceſpecta-

cle attira unefoule prodigieu-

ſe de perſonnesdetoutes con-

ditions. LesActeurs furentex-

trêmement applaudis ,&par-

myles jeunes gens de qualité

quieneſtoientengrandnon-

bre, deuxdes EnfansdeMon-

fieur de Verac , Lieutenantde

C 4
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Roy , ſe diftinguerent , auſſi

bien que le Fils de Monfieur

Foucault , IntendantdelaPro-

vince. On finitla Feſte ſurles

fix heures par des Illumina-

tions aux Clochers, aux pavil-

lons&àtoutes les Feneſtres,&

par un Feu d'artifice qui reüf-

fit tres-bien ,parmy ladéchar-

ge du Canon , les fanfaresdes

Trompettes, le bruit des Tam-

bours , & les Concerts des

Hautbois & des Violons .

Monfieur l'Eveſque de Senez

ayant convoqué l'Aſſemblée

Generale de tout leClergé de

fon Dioceſe en Synode, chan-

ta le Te Deum folemnellement

dans ſa Cathedrale le 20. de

Février . La Ceremonie com-

mença par l'Inſtallation des

ſept Chanoines nouveaux que

ce Prelat a fondez de fon pro
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pre,&qui ont eſté confirmez

par Lettres Patentes , le nom-

bre des huit anciens ne ſuffi-

ſant pas pour faire le Service

Divin dans cette Eglife.Mon-

ſieurl'Eveſque celebralaMef-

- ſe pontificalement , aſſiſté des

deux Chapitres , ancien &

nouveau , aprés quoy il pro-

nonça le Panegyrique de Sa

Majeſté;ſur le meſme Texte

- & fur la meſme diviſion de

l'Oraifon Synodale qui venoit

d'étre faite par un des Ec-

cleſiaſtiques du Dioceſe. Le

TeDeumfut chanté enſuitépar

la Muſique de la Cathedrale,

tout leClergé , & lepeuple re-

petant chaque Verſet. Tous
les nouveaux Convertis du

Dioceſe , qui estoient en eſtat

de venir à cette Ceremonie y

affifterent, ainſi que cent pau-

C
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vres , dont la moitié avoient

eſtéhabillez auxdeſpens dece

Prelat ,&l'autre moitiéàceux

du Clergé&duChapitre.Ces

cent Pauvres avoient chacun

un Cierge à lamain. Au fortir

du Te Deum on fit une aumône

generaleàtous lespauvres qui

ſe preſenterent fſuivantla pu-

blication qui en avoit eſté fai-

te huitjours auparavantdans

tout le Dioceſe,& toutes les

pauvres Filles orphelinesdela

Villede Senez qui ſe trouve-

rent avoir occafion de ſe ma-

rier , furent dotées par Mon-

Geur l'Eveſque, qui traita tout

le Chapitre , &défraya toutle

ClergéduDioceſe. Sur le foir

aprés les Veſpres où tous les

nouveaux Convertis aſſiſte..

rent encore avecles centPau-

vres ,Monfieurde Senez allu-
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maleFeudejoye dans lagran-

de Place au devant de laCa-

thedrale,&poſa enſuitela pre-

mierepierre duPiedeſtal qu'on

doit élever d'une toiſe&de-

mie, &qui eſt deſtinée pour la

Statuë duRoyde neufpiedsde

haut , à laquelle on travaille

tuellement aux deſpensde ce

Prelat. Elle fera d'une pierre

plusbelleplusſolide&plusdu-

rable que le marbre . Cette

pierre qui s'eſt trouvéedansle

Diocese , & que ceuxdu Pays

appellent Frejau , refifte eter-

nellement àtoutes les injures.

dutemps ,& il s'entrouve en-

core des Ouvrages entiers qui

onteſté faitparlesRomains.

Les Prieres de quarante

heures quiavoienteſté ordon-

nées àChaumont en Baffigny,

petite Ville dans la Province
C6
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de Champagne , furenttermi

nées le 2. de Fevrier par une

Proceffion Generale , où tous

lesOfficiersdeIudicaturecha

cun en leur rang&dans l'or-

dre de leur Iurifdiction mar-

choient à la droite , ayant à

leur teſte Monfieur le Moine,

Lieutenantgeneral duBaillia-

ge&àla gauche Monfieur le

Preſident Denys , nouvelle-

ment éleu à la charge de Maire

ſuivy de tous les Officiers de

Ville. Le Te Deum fut chanté

dans l'Eglife Collegiale par

deuxChœurs de Muſique qui

ſerépondoient , & l'on en for

zitau bruit d'une déchargede

plus de mille coups deMouf.

quet&decinquante coulevri

nes. Cette décharge ſe réïtera

pluſieurs fois juſqu'à la nuits

au commencementdelaquelle
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Monfieurle Maire&Meſſieurs

les Officiers de Ville s'eftant

rendus enla grande Place , on

mit le feu au Bucher qu'on y

avoitprepare. Quatre batail-

-lons poftez dans les quatre

coinsde cette Place,&diftin-

guez par leurs Livrées diffe-

rentes,vinrent àla charge tour

à tour, tandis qu'un nombre

infiny de fufées volantes pro-

duifoient en l'air des étoiles

lumineuſes, quiparleurs heu-

reuſes diſpoſitions formoient

ees mots , Vive LoürS. LE

GRAND. Les Dames qui

5 étoientaux feneftres,& furdes

Balcons pour jouir de ce Spe-

ctacle , curentencore unautre

plaifir. On leur preſenta des.

Baffins de Confitures ſechesen

✓ pyramides avec des Liqueurs

de toutes fortes . Monfieur le

6
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Lieutenant General donna le

foir un grandBal, où toutes les

Dames de qualite du Baſſigny

&de la Ville avoient eſté in-

vitées. Madame ſa Femme en

fit les honneurs ,&la propreté

du lieu&les Illuminations ne

ſe firentpas moins remarquer,

que la fomptuofité de laCol-

lationquiy fut ſervie..

Les jours fuivans furent em-

ployez par pluſieurs Particu-

liers à des Fontaines de Vin

qui coulerent dans les plus

grandes Ruës & dans les Pla-

ces conſiderables, &àcesplai-

firs fuccederent ceux que les

Peres Iefuites procurerent au

public le9. decemefmemois.

DesArcs triomphaux eſtoient

élevez ſurla porte de leurCol-

lege avec des emblêmes à la

louange du Roy. Deux cens
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deleurs Ecoliers , tous enfans

d'élite,ſe mirentſousles armes

parleursordres.Chacund'eux

eſtoit d'une grande propreté,

& ils avoient pour leur Com-

mandant lejeune Marquisde

Clermont Renel , digne rejet-

- ton de l'illustre Maiſon de

- Clermont - d'Amboiſe. Aprés

avoir faitl'exercice des armes,

pendant tout le jour , ils pri-

- rent leur marche en tres-bon

ordre fur le commencement

de la nuit , vers l'Hoſtel de

Monfieur leLieutenantGene-

ral , que ce jeune Marquis al-

loit inviter de venir mettre le

feu aubois preparé,& voir en-

ſuite brûler celuy d'artifice.

L'invention en parut fort fin-

guliere. C'eſtoit ungrandAr-

bred'une hauteurprodigieufe,,

qui ſe partageoit auhautdefon
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troncen trois grandes bran

ches, dont chacune avoit plu

ſieurs rameaux. Cet arbre

étoit couronné d'une couron-

ne ferméedeLaurier,& repre-

fentoit admirablement l'Arbre

genealogiquede nos Rois.Les

trois branches principales en

figuroient les trois Races , &

chaque rameau repreſentoit

undesRois. Le nom& laMe-

daillede chaque Roy eſtoient

attachez à ſon rameau. L'une

de ſes trois branches jettoit

plus de rameaux que les deux

autres ;& aprés trente-cinq:

quel'ony comptoit ,on voyoit

encore des boutons àl'infiny.

Ce Feu ayant commencé par

celle qui repreſentoit la pre-

miere Race ,chaque rameau

brûloit , brilloit & faifoit

bruit àproportion de l'éclar

"
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que le Monarque avoit fait

pendant ſa vie. Ainſi le feu

des fuſées volantes , celuydes

lances , & le bruit des pe-

tards , nemanquerent pas de fe

faire diftinguer pour Phara-

mondqui établitla Monarchie

Françoiſe , pourClovislepre-

mier desRoisChreftiens;pour

Dagobert , dont la pieté ſe

ſignala dans la fondation de la

celebre Abbaye de SaintDer

nis ; & chaquerameaudecet-

te premiere Race ayant brillé

àfon tour par rapport au bril-

lant que chaque Roy avoit en

pendant fon Regne , on vit

enfin tomber cette Branche

fous Childeric II I.& la fecon-

de ſe rallumer avec plus d'éclat

& de bruit que la premiere.

Cinquante Fuſées volantes

partirent d'abord du rameau
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duRoyPepin , qui eſtantplus

courtque les autres , reprefen-

toit par là ce Princeque l'on

avoit furnommé le Bref, &

dont la Medaille ſe voyoit di-

ſtinctement. Les rameaux de

Charlemagne , & de Loüis le

Debonnaire firentunéclat di-

gnede l'Empirequ'ils avoient

tenu. Le feu envola plus haut

enl'air. Le bruit en fut plus

éclatant;mais cebruitvenant

inſenſiblement à s'affoiblir

dans la conſommation des ra-

meaux pour les Rois qui les

ſuivirent ,& le feu des lances

commençant à s'obfcurcir , il

fut aiſe de ſe ſouvenirque le

Royaume fut affoibly fous

eux , que leurs actions , que

leurs cõduite,queleurs vertus

ne furent ny ſi vives , ny fi

brillantes que celles des Prin-

ces qui lesavoient precedez ,
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&cette Branche compoſée de

treizerameaux feulement, re-

preſentant les treize Rois de

la ſecondeRace , s'amortit ent

fin inſenſiblement , & tom-

ba comme la premiere fous

Loüis V.furnommé le Faineant.

Elle ne fut pas plûtoſtéteinte,

que la lumiere des feux & le

bruit des petards ſe réveille-

rent merveilleuſement à la

troifiémeBranche,dontle pre-

mier rameau repreſentoit par

une Medaille de bronze le

grandHuguesCapet, le Chef

illuftre de la troifiéme Race

qui regne aujourd'huy. Cent

Fuſées ſe lancerent pour luy

en l'air par intervalles reglezi

ce qui fignifioit affez l'ordre

qu'il avoit tenu dans ſa con-

duite pour monter ſur le Trô-

ne;& comme ce Prince avoit
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aſſocié à la Royauté' Robert

fonFils, le rameaudeceluy- cy

brilloit,& faifoit feu enmême

temps. Aceux-là fuccederent

les rameauxdes Rois de lamê-

me Race , chacun avec ſon

éclat different. Celuy qui re-

preſentoit S. Loüis,&dontl'I-

mage étoit au pied , venant à

fon touràbrûler , ce fut d'un

feu fi pur &fi clair , que rien

n'exprimoit mieux la ſainteté

de ceRoy que l'Eglife invo-

que enſes Prieres . Les Fuſées

volantes qui en partirent

monterent juſqu'aux Cieux ,

comme ſes intentions ſaintes

y eſtoient montées lors qu'il

regnoit en terre ; & dans leur

élevation il paroiſſoit encore

s'eſtre élevé par ſes vertus au

deſſus des Pyramidesde l'Egi-

pte , où il eſtoit allé àla con
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quête de la ſainte Couronne.

Le feu prit enfuite au rameau

dePhilippes leHardy,& ce fut

effectivement un feu fi anda-

cieux, qu'il ſembla parſon im-

petuoſité vouloir s'élever juf-

quesaux nuës.Aceluy-làfuc-

ceda le rameau de Philip-

pes le Bel , puis celuy de

Loüis X. ceux de Charles V.

VI. & VII. de Loüis XI.

de Louis XII. de François I.

&de tous ceux de la Maiſon

desValois ſucceſſivement,juf-

qu'au rameau de Henry le

Grand , & de Loüis le luſte ,

dont les feux égalerent ceux

de Charlemagne &de Saint

Louis . Mais lors qu'enfin le

rameauqui repreſentoitnoſtre

incomparable Monarque eut

commencé de briller, on de-

meura d'accord que tous les

:
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autres feuxjuſquelàn'avoient

eſté quelespréludes deceluy-

cy. On remarqua qu'il nes'e-

ſtoitallumé que de l'étincelle

d'uneEtoile tombéed'enhaut;

cequi faiſoitvoirque cePrin-

ce nous avoit eſte donné de

Dieu comme par miracle. Si-

toſtqu'il commença debrûler,

cent Fuſées volantes ferpen-

tant & s'élevant en l'air en

mille endroitsdifferens,furent)

commeune repreſentationdes

bouches qui publierent fa

naiſſance ,ou qui enrendirent

des actions de graces au Ciel.

Centlances àfeu attachéesau

rameau , marquerent l'éclat

continuelqu'a faitdanstoutes

ſes entrepriſes ſa conduite ini-

mitable. Cent autres Fuſées

partantpar intervalles, ſepor-

tant de tous coſtez , &heur
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tant où l'on ne s'aviſoit pas

de prevoir , ſembloient repre-

ſenter les actions éclatantesde

ceMonarque , ou ſes deſſeins

impenetrables. Il enparoiſſoit

s'écarter au Levant , au Cou-

chant , au Septentrion ,& au

Midy;& comme tout l'Vni-

vers eſt inſtruit des merveilles

de fonRegne , il ſembloit auſſi

que ces feux s'efforçaſſent de

Fen informerencore , & c'e

ſtoit toujours quelquenouvel

le matiere pour l'admiration

des Spectateurs. Pendanttout

le temps que cet illuftre ra-

mean brûla , la petiteGendar-

merie des Ecoliers fit unfeu

continuel. L'Artillerie prepa-

réedansla courtduCollegene

ceſſa pointdejoüer ,& lepeu-

ple redoubla à chaque inſtant

fesacrisde ViveleRoy. Ce qui

mo
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fut fort admiré , c'eſt quetous

les autres rameaux étoient fecs

&reduits en cendres , &que

celuy-cy demeura verd. Il

avoit jauny ſeulement enun

endroitqui ſembloit marquer

lepoint de la maladie de Sa

Majeſté.Auprésdece rameau

paroifſoit un jeune rejetton,

dont les feux& les flames pe-

tilloientde s'élanceraudehors.

Geluy-làfiguroitMonſeigneur

le Dauphin , & fon Portrait

s'y trouvoit attaché. Trois

jeunes boutons fortoient en-

core de celuy-là , & faifoient

efperer qu'ils brilleroient un

jour avec avantage. La Feſte

finitparungrand Repas , que

le Pere de Braux , Recteur du

College , donna aux princi-

paux de laVille , tantdu Cha-

pitre de S. Iean , que des au-

tres Compagnies.

,

La
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La Villede Caën fitde pa-

reilles Réjoüiſſances avecun

zele extraordinaire le 26. de

Ianvier. LeCanonduChâteau

annonça par pluſieurs coups

reïterez la folemnitéde cejour

avant qu'il paruſt. Les Armes

& les Chiffres de Sa Majesté

furent les principaux orne-

mensdel'un&del'autre grand

Portail de l'Egliſe de S. Pierre

L'induſtrie paroiffoit avec la

magnificence , dans ladiſpoſi

tiondes Tapiſſeries&des lu-

mieres qui formoient

agreable Spectacle. La Meffe

fut celebréepar Monfieur L'E-

veſque de Bayeux. Tous des

Corpsde la Ville y aſſiſterent,

ayantà leur teſteMonfieurde

Gourgues , Intendant de la

Generalité deCaën. LesOffi

ciensduRegimentduRoy,ace
D
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compagnerent Monfieur le

MarquisdelaLuzernecomme

Lieutenant de Roy en cette

Province. Il eſtoit eſcorté de

la Nobleſſe du Pays , & Mon-

fieur le Chevalier de Mon-

chevreüil , par ſon exemple

auili bien que par les ordres,

luy fit rendre tous les hon-

neurs qui estoient deus à fon

Caractere. Le Te Deum qu'on

chanta ſur les quatre heures,

fut ſuivy d'un feu de joye &

d'Illuminations dans toute la

Ville , pendant que le Canon

faifoitdiverſesdécharges, auf-

quelles le Regiment du Roy

fous les Armes répondoit de

fon coſté.Il y eutdeux Fontai-

nes de Vin qui coulerent en

deux endroits differens à la

portede Monfieur de Gour-

gues,quiavoitdonnéunma
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gnifique repas. Monfieur le

Marquisdela Luzerne termi-

nalaFeſte par un grand foupé

&par leBal. MeſſieursdeVille -

traiterent auſſi quantité de

perſonnes confiderables ,& ce

nefut pas fans faire entendre

ſouventlebruitdu Canon.

Le 3. Fevrier les Echevins

accompagnez detous lesOffi

ciers de l'Hoſtel de Ville , ac-

complirent le Vœu qu'ils a-

voient faitpendantla maladie

duRoy,d'aller folemnellement

tendregraces àDieu,àla Cha-

pelledediée à la Vierge , ſous

letitrede Noſtre-Dame de la

Délivrande , quandlaſantéde

-ce Prince ſeroit entierement

rétablie. Ils ſe rendirentàcet-

teChapelle qui eſt prés de la

Merà trois lieuësde Caën ,&

- l'on termina les Prieres de

D2
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quarante heures , qui avoient

eſté ordonnées en ce lieu-là

par Monfieur l'Eveſque de

Bayeux ,pour obtenir la con-

ſervation de Sa Majesté. Ce

Prelat celebra la Meſſe , à la

quelleMonfieurleMarquisde

la Luzerne aſſiſta , ainſi que

Monfieur deGourgues.

du

Le 6. du meſme mois , les

Marguilliers de la Paroiſſe de

S. IacquesdeCompiegne,dans

laquelle eſt ſitué leChâteau

Roy, firent rendre les meſmes

actions de graces avec beau-

coup de folemnité. Monfieur

leCuréycontribuadetous ſes

foins ,&marqua beaucoup de

zele. Monfieur le Lieutenant

General& autres Officiers de

Iuftice,Meſſieurs lesEchevins

&les Officiers & Chevaliers

des Ieux de l'Arquebuſe, de
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- l'Arbaleſte , &delArc , aſſiſte-

rent à cette Ceremonie, ainſi

que tous les Corps des Me

ſtiers , qui s'eſtoient rendus

chacun dans leur Chapelle,

ornée magnifiquement à l'en-

vy les unsdes autres. Il y eut

Grand Meſſe,Salut, &Procef-

fion , où tous les Eccleſiaſti-

ques & toutes les perſonnes

confiderables porterent des

Cierges avec les Armes du

Roy. La Proceſſion fut fuivie

duTe Deum , aprés lequel on

allumaun grandFeu , pendant

que lebruit des Boëtes infor-

moit laVille de cette réjoüif-

fance.

Lero . les Religieuſes du

Monaftere de la Viſitation

SainteMarie de la meſime Vil-

le, fondéparSaMajesté,&par

la Reine Anne d'Autriche ,

D 3
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chanterentle Te Deum , ayant

chacune un Cierge àla main.

Elle firent enfuiteunFeudejo-

yecomposé dequatre Pilaſtres

avec leurs Portiques ornez

d'Armes & deChifresduRoy,

le toutterminéparunegrande

Couronne Aeurdeliſée , d'où

quantité deFuſéepartirent.

Danslemémetemps,lesnou-

veaux Convertis zelez parti-

culierement pour le Roy qui

lesamis danslechemindu fa-

lut , firent faire des Prieres

folemnelles , & chanter le Te

Deum par les Religieux de

l'abbaye Royale de Compie-

gne, dans laChapelledel'Her-

mitage de la Croix de Saint

Signe , à l'entrée de laForeft,

qui eſtun lieu ſignalé, à cauſe

qu'onyconferveunepartiedu

Saint Suaire , qui fut apporté
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parleRoyCharles leChauve.

IlyeutenſuireunFeu dejoye

allumé par Monfieur Guil-

lebert de Launay ,ſubdelegué

de Monfieur l'Intendant , &

Maiſtre des Eaux & Forests,

au bruitdesBoëtes , desTam-

bours&des Trompettes,&an

ſon des Violons , Muſettes ,

Fifres ,&divers autres inſtru-

mens. Comme ce jour-là le

temps eſtoit doux & fort fe-

rein , ondonna laCollation&

le Bal aux Dames au bord de

cette Foreft.

Le 2.deFévrier , Meſſieurs

de la Sainte Chapelle du Vi-

vier en Brie , chanterent le

TeDeum, aprés lequel Mon-

fieur le Tréſorier alluma un

feu de joye au bruit de plu-

ſieurs pieces d'artillerie , &an

fondesHautbois & des Muſe

D 4
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tes. Cette joye fut continuée

pluſieurs jours & pluſieurs

nuits aumêmelieu du Vivier,

&dans les Villesvoiſines.

Lemeſme jour Monfieurdu

Bois deCarce, PrieurdeFon-

tenay en Brie , ayant alſemblé

fesParoiffiens aprés qu'on ent

finy l'Office du jour , leur dit

que comme Chreftiens Zelez pour

teurReligion , & comme Sujet'sfi-

delles du plus grand des Rois , il

les exhortoit de joindreſes Prieres

auxfiennes ,pourobtenir la confer-

vation des jours de Sa Majesté,

qu'eſtanttous unisdumefme efprit,

&pourun deſſeinſi iuste ,ilnedow

toitpoint queDieun'exauçastleurs

vœux, puis qu'en luy demandant

une longuefuited'heureuſes années

pour cegrandMonarque , c'estoit le

prier pour fapropregloire ,& pour

celle defon Eglise. Il s'étendit
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enfuite fur les merveilleuſes

actions du Roy , fur ce qu'il

avoitdonné laPaix à l'Europe,

& detruit l'Herefie en ſon

Royaume , il ne finit quepour

entonner le Te Deum. Lors

qu'onl'eut chanté , les Tam-

bours donnerent le fignal à

deuxcenshommesqui étoient

ſous les Armes ,& qui firent

auffi-toſt une premiere dé-

chargede Mouſqueterie. Elle

fut foûtenuë du bruit de cent

Boëtes, qui eſtantplacéesdans

les plus hauts lieux de laTour

de cette Egliſe, ſe firent enten-

dre à plus de trois lieuës aux

environs. Ce Prieur ayant

commencé l'Exaudiat , marcha

en Proceffion avec tout fon

Clergé,qui futſuivyduMai-

re&des Echevins ,juſqu'àun

Feu qu'il avoit fait élever wis

DS
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à vis de l'Eglise. Ce Feu avoit

fo. pieds de hauteur fur 20.

pieds de large, & il eſtoit

Toutenu d'une forte Char-

pente peinte , & toute femée

de Fleurs de Lys. Autour

étoient des Tableaux , oùl'on

avoit peint une épée ,

un Bouclier avec ces mots

Au Destructeur de l'Herefie

AU

,

&

G

Protecteur de la Religion.

Quantité de Couronnes de

laurier&delierre,&plufieurs

branches de Pin artiſtement

miſes , couvroient le Bucher

d'une verdure agreable. Il re-

preſentoit un Chefne vert ,

qui par ſa durée&ſon éleva-

tioneſtoit la figure d'une lon

guevie ,que l'on fouhaitoit à

Sa Majefté . Le haut de cette

efpece de Chefne eftoit cou-

FonnéparunAnge, pourmar
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quer que les Conqueſtes du

Royvenoient du Ciel. LeFeu

eſtant allumé , les Mouſque-

taires firent une ſeconde dé-

charge , à laquelle il fut ré-

pondu par les meſmes Boëtes.

La Tourparuttouten feu par

le nombre des flambeaux , fa-

lots & lanternes qu'on y allu-

ma dans le meſme temps. La

Proceffion rentradans l'Egliſe,

où l'on chanta unMotet&une

Oraiſonen action degraces. Il

ſe fit une troiſiéme décharge ,

&Monfieurle Prieur de Fon-

tenay fit diſtribuer trois cens

Bouteilles de vin. Sa naiſſan-

ce ne le diſtingue pas moins

que fon merite. Il eſt Neveu

deMonfieurdu BoisduMenil--

let, Confeiller de la grand'--

Chambre. Les Mouſquetaires

pourmarquer leurjoye danſe-

4
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rent au tourduFeu&leMouf-

quet ſur l'épaule , au fon des

Fifres&des Tambours. Leurs

Danſe quoy que ruſtique , a-

voitje ne ſçay quoy de guer-

rier qui futfortplaifant àvoir.

Le9. 10.& 11.de Février,il

yeut des Prieresde Quarante

heures dans l'Egliſe du Mona-

ſtereRoyaldeMondenis , éta-

bly enlaVilledeCrecy enBrie

en 1641. par le feu Roy , fous

l'Invocation de la Creche de

Iesus , à laquelle cepieuxMo.

narque avoit une devotion

particuliere . Pendant cestrois

jours laCommunion desReli-

gieuſes fut generale,& leder-

nierelles chanterentleTe Deum

avee autant de magnificence

que leur état le pouvoit per-

mettre. Elles firent auſſi des

diſtributions depain auxPau

vres.
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Monfieur leCardinal le Ca-

mus ,Evefque de Grenoble, fit

auffi chanterle TeDeumdansfa

Cathedrale le 16. de Ianvier),

&toutſonClergé, àquiladou-

leur avoit juſque - là arraché

des larmes ,n'en verſaplusque

de joye. Le Parlement en fit

chanter un en Muſique le 29.

du même mois , dans la Cha-

pelleduPalais. Ilyaſſiſta en ro-

besrouges,&quatre Confeila

lersClercs officierent àlaMef

ſe que celebra le plus ancien.

Le lendemain la Chambredes

Comptes fit faire lameſme cho-

ſedans ſa Chapelle,& envoya

de grandes aumônes aux Pri

fonniers . La meſme Ceremo.

niefutfaite auſſi ce jour-là par

le Bureau des Finances , dans

laCongregation des Gens de

qualité, établiechez les Iefui-

A
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beau

tes. LaMuſiquey fut foûtenuë

par une Harmonie tres-agrea-

blededifferens Inſtrumens . La

Chancellerie du Parlement

s'acquita du mefine devoir

dans l'Egliſe de SainteClaire ,

oùle Bailliage de Greſivodan

fir auſſi chanter un TeDeum le

1. de Février. CeTe Deum fut

accompagné d'un tres -

concertde.Violons ainſi que

celuy du luge Royal&Epif-

Gopal,& desElusdeGrenoble,

qu'ils firent chanter le 3. Iene

vousdis rien deceux desPro-

cureurs auParlement, desNo-

taires ,&detous les Corpsdes

Arts&Métiers;chacund'eux:

s'eſt ſignalé en differentesE-

gliſes. Le 2. du meſime mois

les Confuls & les Officiers de

Ville s'eſtant rendus dans la

Cathedrale , veſtus de leurs
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robes Confulaires , & fuivis

d'uneaffluence extraordinaire

de peuple , y firent chanter

un TeDeum en Muſique , avec

uneSimphoniedeViolons , de

Hautbois , & autres Inſtru-

mens. Le foir tout l'Hoſtel de

Ville fut illuminé , & onal-

lumaungrand feudanslaPla-

ce qui eſt devant cet Hoſtel

Le 4. Les Officiers de laMili-

ce ayantmarché quatre àqua

trejuſqu'à l'Eglife des Domi-

nicains,yrendirentles mêmes

actions de graces. Les.Mon-

fieurBouchu ,Intendant, dont

l'eſpriteſtaufiipropre àinven-

terlesplaifirs, qu'ileſtprompt

pour les Affaires, donna une

Feſtequifit connoiſtreſajoye.

H eſtlogé enl'HoſteldeLeldi-

guieres , oùeftunegrandeSal--

le dont le Lambris eft. doré..



88 ActionsdeGraces

Deux rangs debancs l'un fur

l'autre qui regnenttoutautour

de cette Salle , furent couverts

de Tapis de Turquie; & les

chaiſes que l'on mit devant ,

furentclouées auParquetage ,

afin qu'on ne puſt changer la

ligne qu'elles faifoient. Au

bout de la Salle eſtoit un Am-

phitheatre àdouze étages.On

aſſembla tous les Violonsde la

Ville; pour rendre la Simpho-

nieplus éclatante. Le Bal com

mença aprés un magnifique

Repas ,& il ne finitqu'à cinq

heures du matin. On l'inter-

rompiten preſentant auxDa-

mesune collation deConfitu-

res; d'Oranges , deCitrons,&

de fruits , qui furent accom-

pagnez dedifferentesliqueurs.

Îlyavoitunlieupratiquédans

lecoinde la Salle, où l'onpro-
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digua le Vin au Peuple. Les

Damesqui nevoulurent point

dancer , occuperentune partie

del'Amphitheatre,&le Peuple

ſe tint derriere des Barrieres,

qu'onyavoit fait conſtruire en

divers endroits. Le7. Mon-

fieur le Comte de Teffé , qui

commande les Troupes en cet-

te Province , &dontle merite,

la naiſſance & la valeur font

connusdetoutle monde,don

na unBaldansl'Hoſtel de Vil-

le , où leshommes& les fem

mes parurent maſquez , & où

perſonne n'entra qu'il ne le

fuſt. Il ſembloitque toutes les

Nations s'eſtoient aſſemblées.

On vit des habits de toutes

manieres. Les Indiens , les

Tucs , les Barbares , les Perfes,

les Sauvages de l'Amerique ,

& enfin tous les Peuples de
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de l'Europe parurent dans la

Sale;oùl'ondanſaaveccequ'ils

ontdeplus ſuperbe dans leurs

veſtemens. On commença le

Bal fans que perſonne ſe fuft

reconnu ;& aprésque l'on eut

quittéle maſque toutparuten

joye. Pourla mieux folemni-

fer , il y avoit une grande &

longue Table , ornéed'un ri-

che Bufet&garnie de quanti-

téde baſſins de confitures de

ſemblables douceurs. Quoy

quel'on mangeaft &but fou-

vent,jamaisce delicieux Bu-

fet ne fut dégarny. Le 15.on

chanta encoreunTeDeum. Ce

fut celuy dela propagationde

la Foy.La Muſique&lesHaut-

bois y firent un Concert tres-

agreable. Pluſieursjeunes En-

fans nouveaux Convertis pa-

rurent veſtus en Genies avec
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descouronnes de Lauriers , &

firentle tour decette Maiſon

precedez par les Hautbois. Il

y en avoit cing qui portoient

les Armoiries de France , de

Dauphiné, de Bourgogne ,

-d'Anjou & du Berry ,fur des

Corbeilles d'argentpour re-

prefenterlaMaiſonRoyale,&

ils allerent offrir cette auguſte

Maiſon àDieu , en mettantces

Corbeilles&cesArmoiriesfur

l'Autel. Le ſoir un Portraitdu

Roy , qu'on avoit mis ſur la

porte de l'Eglife , fut allumé

par des bougies dans des Lu-

tres de cristal , & dans plu-

heursbrasd'argent. L'on atta-

cha les Armoiries autour du

Portrait ,& l'onmitau devant

toutes les Couronnes de Lau-

rier qu'avoient porté les Ge-

nies. Le 16. fut le jour choiſt



92
Actions deGraces

pour les Avocats du Parle-

ment. Aprés la Meſſe ſolem-

nelle celebréedans l'EgliſeCa-

thedralede Noftre-Dame ,&

à laquelle trois Conſeillers

Clercs du Parlement de Gre-

noble , Chanoines de la mef

me Egliſe officierent , ils fi-

rent chanter le Te Deum en

Muſique.Le ſoirils donnerent

fur lePontde Pierre le diver

tiſſement de quelques feux

d'artifice,dontunepartiebrû-

la fur l'eau. Pendant cetemps

les Violons joüerent fur une

terraſſe du Parterrede l'Hoſtel

de Leſdiguieres , qui regne le

longdu Quay qui aboutit à ce

Pont.Ily eut auffides Concerts

deVoix. :

Leo. àMontelimartMon.

fieurde Colombez , Doyen de

l'Egliſe Collegiale de Sainte
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Croix ,fit couler au devant de

ſamaiſon uneFontainede vin,

depuis midy juſques à trois

heuresqu'onchantaleTeDeum

Le Bataillon de Bourbonnois

quieſtoitenquartierdans cet-

te Villeſemitſous les armes ,

&lesTambours ſolemniferent

laFeſteavecgrandbruit,qu'on

ne fit ceſſer qu'afin qu'on oüiſt

les Violons. Les Ecclefiafti-

ques& toutes les perſonnes

confiderables juſqu'aux Da-

mes meſme , burentdu vin de

cetteFontaine à la ſanté de Sa

Majefté. Ce meſme Doyen fit

diftribuer aux Pauvres quan-

tité de vin,& trois Corbeilles,

depain. Le Bataillon de Bour-

bonnois fit trois décharges.

Celuyquile commandoitdé-

livra quelques Soldats qu'on

avoit mis en priſon pour des

fautesMilitaires .
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LaLettre qui ſuit vous ap-

prendrace qui s'eſtpaflé àAix

en Provence. Elle est de M

deTemplery , Gentil-homme

delameſmeVille, à une Da-

medeſes Amies , à laquelle il

rend comptedes ceremonies

du Parlement, de laCour des

Comptes ,& dedivers autres

Corps. Lehazardm'ayant fait

tomber cette Lettre entre les

mains, je vous envoye une

copie.

A MADAME DE

Dites-moy

D'Aix le 17. Février 1687.

Madame, jevonS

prie, quelpechéavez-vous

fait qui puiſſevous obliger à une
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fi rudepenitence,quede demeurer

àla Campagne tandis quetoute

noſtreVille éclatedejoyepourl'heu-

reuse queriſonde noftregrandRoy?

Quoy ! voulez- vouspar vostre re-

traitteimiter la Madeleine en fa

Seconde vie,ſans l'avoirimitée en

Sapremiere, ny avoirdonnéaucune

matierepourfondervostrepeniten-

se;carenfinsij'excepte les rigueurs

dont j'ay àme plaindre , qu'elle

autrefaute pouvez - vous avoir à

expier ? D'ailleurs , Madame,

quelle raison avez-vous euë de

paffer leCarnavaldansun defert,

oùtoutesles Saiſonsreffemblentfort

auCaréme,&devouloireftrefa-

gedans un temps où la coûtume

veut que toutlemondefoit fou?

Est-cevivre que mourir d'ennuy?

Quelle difference mettez

entreestre cachédansune maison

champêtre,&eftre enfermé dans

- VONS
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un tombeau ? Enfin, neferez - vous

pas responsable envers Dieu du

mauvais usage que vous faites de

ces appas, par qui l'onpeut vous

mettre en paralelle aveclesAftres

mefme lesplus éclatans.

4

L

Mais ſi voſtre bonté ſi bril.

lante& fi rare.

Veut qu'au Soleil on vous

compare ,

Ien'ay garde pourtantdete-

nirce difcours ;

Cette comparaiſon ſeroit

trop mal receuë ,,

LeSoleil paroittous lesjours

Et vous, depuislong-temps on

ne vous apoint veuë.

Cependant i'aurois auiourd'huy

une belle occafion de me vanger

de vos iniuftices , en vous privant

du plaisir d'apprendre les grandes

Festes
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Festes quisefont données en cette

Ville; mais neanmoins je veux

bienvous donner ce contentement ,

quoy que ie n'en ayeiamais receu

aucun de vous , & queie n'aye à

vous remercier d'autre chose , que

de m'avoir appris à supporter

patiemment les rigueurs d'une in-

Sensible.

Ie vous diray donc , que Ven-

dredy 7. de ce mois Meſſieurs du

Parlement penetrezde plaisir pour

la gueriſon de noſtre Grand Prin-

ce , & ne pouvant plus contenir

unejoye qui cherchoit à ſe répan-

dre , s'aſſembloient dans le Palais ,

où ils delibererent de faire des a-

Etions de graces & des réjoüiſſan-

ces publiques , & temoigner par

là que les grandesjoyesnefont pas

muettescommelesgrandes douleurs.

Le matin du Lundy ſuivant ,

qui étoit le Lundy gras , la Grande

E
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Sale du Palais , aubout delaquelle

est la chappelle de Meſſieurs , fut

tenduëde richesTapiſſeries qui en

étoient lejour , &où l'on voyoit é-

clater par tout les Armes du Roy.

Le Platfond&les Lanſpaniers ef.

toient d'un drap bleu brodé de

Fleurs de Lys, d'où pendoit une

multitude de Lustres. Les deuxai

les de cette Salle estoient occupées

de deux rangsdeſieges égaux re-

levezsur un long marche-pied,

pourMeffieurs les Magistrats , &

au deſſous regnoient deux autres

rangs de fieges pour les Dames. Sur

la porte de la Chapelle estoit le

Portrait du Royà cheval, & au

fond de la Sallequi est opposéà la

Chappelle, on avoit dreſſé deux

Amphitheatres , l'un pour la Mu-

ſique ,&l'autrepour lesViolons

les Hautbois ; au deſſus ily avoit

une maniere de IubépourlesTrom-
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pettes,les Fifres , & les Tambours.

Mais , Madame, ce qui est leplus

remarquable , c'est que tout cela

fut dressé preſqu'en aussi peu de

temps qu'il enfaut pour le décrire,

& avec aussi peude préparation ,

que si c'eust esté par les mains des

Fées,&parun pur enchantement.

Quand toutes les bougies des

Luftres, des Girandoles, &des Bras

qui regnoient à distances égales

autourde laTapiſſerie ,furentallu.

mées , & qu'àleur clartéſe joignit

l'éclat desDames,ce lieu ainſi de-

guisé ſembloit mieux le Palais

d'Armidequele Palais du Parle-

ment. Il paroiſſoit plus propre à

gagnerdes cœurs que des Procés.

Enfinil falloit avoir l'imagination

bienforte pourſe perfuaderque c'e

ſtoit le Tribunalde la Iustice plûtoft

que celuy de l'Amour , & qu'on y

décidaſt d'autre fortune quede celle

des Amans.

E 2THEQUE DE LA
P
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fur les dix heures Meſſfieurs ; du

Barlement , qui estoient aſſemblez

dans deux Chambres , & avoient

ordonnéque toutes lesBoutiques de

la Villeferoientfermées , entrerent

en Corps&en robes rouges dans la

Grand Salleaunombre deſoixante-

huit ,précedez de leurs Huiſfiers

avec la Masse,&de tous les Ar-

chers conduits parMonsieurlePre-

voſt de Laurens; les Preſidens ornez

de leur Manteau-Royal ,& leurs

Mortiersfur la teste,& les Con-

feillers ,&les GensduRoy couverts

deleurs Bonnets. Aprés qu'ils en

rentpris leurs places , Monfieurde

la Berchere , nommé par le Roy à

l'Archeveſche de cette Ville,&de-

puispeuà celuy d'Alby , parut re

vestu deſesHabits Pontificaux , la

Mitre enteſte, précedé de toutfon

chapitre ,&alla s'aſſeoir dans la

Chapelle ſous un Dais qu'on luy
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avoit préparé. Ensuite ayant cele-

bre la Meſſe. Le Te Deum fut

chantéenMusique,&futſuivy de

tous les Instrumens dont j'ay eu

l'honneurdevousparler,& aubruit

desquelssejoignitun crygeneralde

ViveleRoy, quifortit plûtoſt du

cœur, quede la bouche du peuple.

Monsieur l'Archevesque , & fon

Chapitre s'eſtant retirez, Mes-

fieursduParlementſe leverent,&

fortirent de cebeaulieu pour entrer

dans laGrand'Chambre.

Mais, Madame, fi ce que je

vous ayditàcausede l'étonnement,

cequime reste àdirevous donnera

de l'admiration , & avec elle un

regret mortel de nevous eſtre pas

trouvée en cette ville pour une

Feſteſi pompeuse , &de vous eſtre

amuſée à donner à manger à vos

poules & àvos dindons dans un

temps oùl'on ne donnoit àmanger

E 3 1
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icy autre chose aux Valets & aux

Porteurs.

Vous sçaurez donc , que le foir

du mesme jour , les Fenestres de

toutes lesruësfurentilluminées. La

Place qu'on appelle des Preſcheurs

quiest devantle Palais ,& en la-

quelle on avoit dreßé leFeu dejoye

&des Theatres pour les Violons &

pourlaMusique , fut toute tenduë

de Tapiſſeries dediverſesfabriques;

&auxfenestres du Palais&de tou-

tes les Maiſons qui regardent cette

Place parutune telle illumination ,

qu'elle empeſchaderegreterla clar.

tédu jourqui commençoità diſpa.

roiſtre , ou plûtoft ilſembloit que le

Soleil eust laissé tous ces rayonsdans

cettePlace.

Cependant Messieurs du Parle-

ment , qui s'estoient raffemblezau

Palais fur lesfix heures du mesme

foir,furentfeplacerdans lagran-
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1

de Salle aux mesmes Sieges qu'ils

avoient occupezlematin ,& firent

chanterenMusiquedansleur Cha-

pelle un Exaudiat qui fut com-

mencé par Monfieur de Barrene

Conſeiller Clerc , homme diftingué

parsa pieté,&parsonmerite.

: Désque l'Exaudiat futfiny , le

ParlementenCorps&en Robesrou-

gesse mit en marche & fortit du

Palais au fon des Trompetes , des

Fifres , & des Tambours , les Pre-

fidens ayant leurs Mortiers fur la

teſte , &les Confelliers leurs Bon-

nets , & chacun portant un gros

flambeau de Cire blanche allumé ,

precedez , des Huiffiers , des Ar-

chers , &de quarante-neuf Pau-

vres que le Parlement avoit fait

babiler dejuſte- au corps bleu&de

haut-de- chauſſes rouges , ayant

choisi ce nombre en memoire des

quarante- neufans de l'âge heureux

E 4
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de noſtre incomparable Monarque.

En ceteftat & enrang dedeux

àdeux , ils entrerent dans la Pla-

ce des Preſcheurs , & aprés enavoir

fait letour,ilsſerangerent en cer-

cle autourdu Feuqui estoit prepare.

Monsieurle Premier President Ma-

rin , ayantfaluéle ſecond Preſident

qui estoit àſa gauche, commençaà

mettrelefeu avecſon flambeau , &

auſſi-toſt tous les autres Magiftrats

fucceſſivement & obfervant lamê

me Ceremonie acheverent d'allumer

lefeu.

Alors la Muſique , les Violons ,

les Hautbois , les Trompettes , les

Fifres , & lesTambours , joints aux

longs cris du Peuple, formerent un

bruyantmélange qu'il feroit mal-

aifédedéfinir, &firent unede ces

voluptueuses confusions qui font

préferables aux choses les mieux

ordonnées. Les Boëtes qu'on avoit
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miſes devantle Palais , firent un

bruitqui auroitparn épouvantable

entouteautreoccaſion. LeFeud'ar-

tifice commençaàjouer, & lança

dans les airstant de brillantes fu

Sées, qu'ellesavoient dequoy dispu.

ter d'éclatavec les Aftres qu'elles

Sembloient attaquer. Enfin , Ma-

dame, ilnefut jamais de nuitfi

bellenyfi ennemie dusommeil,&

Surmaparole la nuitdans une pa

reille occaſionſcroitmalappelléela

mere du calme &dufilence. Pour

moy,jefus enchanté d'un ſpecta-

cleſiſurprenant , &je vous avouë

àmaconfufion ,que jefis une chose

qui nem'estoitjamais arrivéedepuis

que j'ay l'honneurdevous connoiſtre,

c'est que jenepenſay point àvous

durant un quart - d'heure. F'espere

que vous pardonnerezcette con-

damnable distraction àl'aveu fin

cerequejevous enfais....

Es
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Cependant Meſſieurs du Parle-

ment se retirerent au Palais dansle

mesme ordre &par lamesme mar-

che qu'ils estoient allezà la Place

des Preſcheurs ; & de là ils furent

tous fouper chez Monfieur le Pre-

mier President , quifit unedépence

extraordinaire , &digne d'uneoc

cafionsi éclatante. Commetoutesses

actionsfont magnifiques , le Repas

ne pouvoit manquerde l'eſtre ; mais

ce qu'ilyeutdeplus agreable &de

meilleurgoût , cefurent les brillan-

tes&ingenieuſesplaifanteriesque

l'excés desajoye& la vivacité de

Jon eſpritfirent dirependant le Sou-

pé , & quifurent unſecond regale

pourla Compagnie. Le Repasnefi-

nit que pour commencerle Bal. Les

Dames estoient en grandnombre,&

fi belles&fi richementparées , que

les bougiesſembloient n'emprunter

leur lumiere quedeleurs pierreries



pour la gueriſon du Roy. 107

&de leursyeux. Toutefois , Mada.

me, s'ilfaut vous dire monfenti-

ment touchant ces charmantes Bel-

les.

Bienque demille appas cha-

cune fuſt pourveuë,

Etdonnaſtdans les cœurs un

rigoureux affaut.

Il me ſembloit de voir en cha-

cune un défaut,

Mais ces défauts, n'eſtoient

quepour vous avoir veuë.

Lapremiere Courantefut dan-

cée par Madame la Marquise

d'Oppede , qui parutcomme unbel

Aſtre quidonnabiendelapeineaux

autres à foûtenir leur éclat en fa

presence. La connoißance que vous

avez ,Madame , de la profondeur

deſon esprit , de la fineffe de fon

discernement , de la grandeur de

E6
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Soname&lelagracedeſesmanie

res,m'épargne l'embaras où jeferois

pour d'écrire tous fes avantages.

Madamela Marquise de Brue, &

Madame de Piolenc , Sœurs de

MonfieurleMarquis d'Oppede ,

Sefirent remarquerentre les autres

par leur bonne mine, aussifacile-

ment que s'iln'yeust eu qu'ellesfeu.

les.

Enfin cette celebrefoiréeſeter

minapar des Feuxde joye que fit

chaqueparticulier devant la porte

de ſa Maiſon , &par des illumi

nations entoutes leruësquenefu-

rent effacées quepar le retour du

Soleil. Outreces Feuxparticuliers,

ily en eut encore de diftinguez.

Monfieur lepremierPresident enfit

dreffer un devant sa Maison qui

n'estoit bornéque parla largeur de

la rue. Monfieurle Presidentde

Cornillonenfit de mesine.Monfieun
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leConfeillerde Mozanguesfitar-

merle quartier ,& alluma luy-me-

me enRobe rouge avecunflambeau

de Cire blanche lefeu qu'il avoit

fait preparer devantfa Maiſon.

Monfieur le Conseiller de Guidy

plein d'ardeur pour son auguste

Maistre,&ayantfucéavecle laict

cezele dont feu MonfieurfonPere

adonné tant demarques dans les

Comiſſions qu'ilaexercées,fit écla

ter ce mesme zeleparungrandFeu

dejoye, pardes illuminations dont

lafaçade deSaMaiſon fut éclai

rée ,&pardes Fontainesdevinqui

invitoient à boire les naturels les

plusfobres. Monfieur le Marquis

de Bruë , Procureur General du

Roy , &Monfieur de Saint-Mar-

tinAvocat General , ne donnerent

pasdemoindretémoignages de leur

attachement pour nostre Monar-

que,&deleur joye pour leretourde
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Saprecieuse Santé , non plusque le

reste du Parquet. Les Dames s'en

Sontmeſlées ,carMadamela Prefi-

dentede Bandol. Femme d'unedi-

Stinctionparticuliere,&Veuved'un

des plus galans hommes du Royau-

me , eſtant logéedans une Maison

oùquatre ruës aboutissent , &for

ment unePlace,au milieude laquel.

leil y a une Fontaine,fit dreſſer un

Arc de Triomphe en chacun des

quatre coins , & tapiſſer toutes

les Maiſons voisines , & aprés

avoirallumé un Feu de joye qu'elle

avoitfaitpreparer devant lafien-

ne , on vit joueravec tant d'éclat

un Feu d'artifice poſe autour de la

Fontaine , qu'il ſembloit que le Feu

&l'eaufuſſent ce ſoir làde la meil-

leure intelligence du monde. Cela

fut accompagné des fanfares des

Trompettes , & d'une décharge de

Mousquets, &setermina par un
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Soupé &parun Bal, oùl'onnepou-

voitrien aioûter pour la magnifi

cence.

Mais, Madame, quelle appa-

rencey auroit - il, que vous ayant

entretenuë des réioüiſſances deMef-

ſieursduParlement, jenevous par-

laſſepointde cellesde Meſſieurs des

Comptes quifont encore moins re-

commandables parleurdignitéque

parleurs personnes , & qui tirent

moins d'éclatdelaſplendeurde leur

pourpre , que de la droituredeleurs

ames. Feremplirois donc malvoſtre

curiosité & mon devoir, ſi ie ne

vous diſois que Messieurs de la

Chambre des Comptes & Cour des

Aydes ( vous fçavez que ces deux

Jurisdictionsfont unies dans cette

Province ) voulurent témoignerpar

des marques publiques &éclatan-

tes , qu'ilsn'ont pas moins d'ardeur

&de Zele que le Parlement pour la
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Perſonne Sacrée de nostre puiſſant

Monarque , &pour l'heureuxré-

tabliſſement d'une Santé d'où dé-

pend toute ladestinée de fon Peu-

ple. Meffieurs les Commiſſaires

nommezpar la Courpour lacondui-

tede cettegrandeFeste ,s'enacqui-

terentavectantdediligence, qu'ils

executerent dans les deux jours

qu'ilsavoient pours'y préparer , c8

que d'autres n'auroientpasfeule-

ment proiettédansunfi court espa.

ce,deforte quele Mardy-grasqu'ons

avoit destiné pourla folemnitéde

cette celebre journée, toutes choses

furent disposées dans une perfe

stion qui ne laiſſoit rien àdesirer.

Au milieude la Courtqui estau-

devantde leurApartementduPa-

lais, onavoitélevéfur troisBaffins

differens , une haute Fontaine de

Stuc qui pouſſa durant tout le jour

unfet devin d'une élevation pro-
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digieuse. L'Emblème estoit un Soleil

quimeuriſſoit un raisin ,autourdu-

quel on lisoit ces paroles , Poſt la-

crymas. Cette Courtfut toutecou-

verte d'une Tente , contre laquelle

lesrayonsdu Soleil nefaisoientpour

lapercerque d'inutiles efforts , &

làmilleBougiesſupleoient admira-

blementà la clartédu iour. Deux

rangs de Tapiſſerie l'unfur l'autre

regnoientsurtoutes les murailles de

cette Court , & n'étoient interrom

pus que par degrands Pilastres à

distances égales. Delàon voyoit au

devantde la Portede lagrand Salle

un Arc de Triomphe qui ſoûtenoit

uneRenommée,portant d'une main

lesArmesdu Roy , & del'autre un

Drapeau avec cette Inſcription ,

Domine , ſalvum fac Regem.

CetArcdeTriomphe estoit embelly

deTrophées d'Armes , où l'on liſoit

cesparoles,Dico operamea Re-
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gi , & encore dedivers Emblèmes ,

inventez par Monsicur d'André

Confeillerenlamesme Compagnie,

en un desquels estoit representée

l'Envierevestuë des habitsde Cal.

vin qui s'abîmant dans la Mer,

prioit Thetis de retenirle Soleildans

Ses ondes. Cette Déesse méprisoit

Sa priere , & le Soleilſe levoit de

l'eauplus refplendiſſant que iamais

avec ces mots : Lux orbi reftituta .

Dans un autre Emblème on voyoit

un Hercule allumantfon flambeau

auSoleilpour brúler les têtesde l'Hy-

dre avec ces paroles pourame ,Se-

cura victoria .

Fene doute point , Madame, que

vous qui vous intereſſezà lagloire

du Roy , vous n'ayez grandeenvie

desçavoir ce que ces mots Latins

fignifient. Je pourrois bien les tour-

nericy en François , mais j'ay juré

deneles expliquerqu'en cette Ville
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pour vous donner quelqueſuiet d'y

revenir& jufque- là ces Emblêmes

ferontdesEnigmes pourvous.lly en

avoit encorepluſieurs autres dontie

ne vous feray aucune mention pour

vous parler de la grandSalle de

Meffieurs des Comptes oùla Cere-

monieſedevoitfaire.

Ellefut toute tapißée de Fleurs

de Lys , lesſieges des Meſſieurs é-

toient dreſſez sur un longmarche-

pied , & au bout de cette salle on

avoit élevé deux grands Theatres

fleurdelisez, l'unpourla Muſique ,

& l'autre pour les Violons & les

Hautbois. Les bougies qui estoient

allumées dans des chandeliers de

Cristal, des bras & des Plaques

d'argent , faisoient l'obiet le plus

agreable dont on puiſſe regaler les

yeux. Sur la porte de la Chapelle ,

quieft au bout de cette Salle , pa

roiffoit le portrait de L'

....

1
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GRAND , environné d'une infinité

de bougies , quiſembloient s'effor-

cerd'aioûter leurs lumieres à celle

dont brille avec tant d'éclat l'au-

guste Visagede cegrandMonarque

mais rienn'estoit égalàlabeautéde

la Chapelle. Elleestoit tendued'une

Tapiſſerie d'un Velours cramoiſi,

dont les friſes, lapente& les Pi-

laſtres estoient de velours cifeléà

fond d'or& fur laquelle on voyoit

des Tableauxfi admirables ,que les

yeux ne regretoient point les en-

droitsdecette riche Tapiſſerie que

leurcachoient ces Tableaux. Aun

costéde cette Chapelleonavoit éle-

vé sur trois marches une estrade

pourMonsieur l'Archevesque , ta-

pisée d'un Damas cramoiſiàcrê

pines d'or ,&le Daisdemeſme; &

àl'autre coſtéon avoitplacedesfie-

ges pourMeffieursdu Chapitre.

Lemesme jour,furles dix hen-
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res du matin , Meſſieurs fortant

du premier Bureau au carillon de

- toutes les Cloches , &au bruit des

- Tambours&des Trompetes , entre

rent leBonnetfur leurs teſtes dans

la Grand Sallequi estoit pleine des

perſonnes lesplus qualifiées de l'un

&de l'autre Sexe , les Preſidens

reveſtusde robe de veloursnoir ,

leurs Bonnets fourrez d'Hermine,

les Conseillers en robes rouges , &

leurs Bourrelets noirs fourrez de

mesme ; les Auditeurs & les Cor

recteurs reveſtus de Damas noir, &

les Gens du Roy comme les Con

feillers .

A peine furent-ils dans leurs

fieges, queMonsieur l'Archevêque

arriva , precedéde ſes Aumôniers

&detoutfon Chapitre,&ſeplaça

dans la Chapelle, où il officia pon-

tificalement. Durant la Meſſe la

Musique , laſimphonie& lesVio-

1



118 Actions deGraces

lons remplirent leur devoir d'une

maniereàdonnerdegrande diſtra.

Etions aux amateurs de l'Armonie;

&lors que la Meſſe fut achevée,

&que leTe Deum, eut estéchan-

té,Monsieur l'Archevéqueſeretira

avecſon Chapitre , &Meſſieurs les

Magistrats repaſſerent au premier

Bureau.

Sur lesfixheures duſoirdumé-

me jour , Meſſieurs s'eſtant rendus

encore au Palais aunombredequa-

rante, entrerentdans la Grand Sal-

le dont je viens devousparler , &

ayant pris leurſeance ,& allumé

leurs flambeaux , ils firent chanter

dans leurChapelle l'Exaudiat en

Musique ,&ensuite ils allerent

Robe & en Bonnetà la Place des

Preſcheurs , pourallumer lefeu qui

yestoitpréparé,précedezdes Trom-

pettes ,des Tambours , des Archers,

de leurs Huiſfiers , &de quarante-

en
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neufpauvres qu'ils avoientfaitha-

biller, chacun unflambeau de cire

- blanche allumé. Dans cet ordre ils

arriverent au-devant du feu , qui

estoit gardé par trois cens hommes

qu'ils avoient fait mettre ſous les

armes , pour augmenter l'éclat de

cette celebre réjouiſſance. Ienevous

diray point , Madame , que toute

cettePlacefut tapiſſée , toutes les

fenestres illuminées commele iour

précedent , carvous devez bien le

comprendre; & ce que je vous ay

déjadit de Messieurs du Parlement,

joint à l'envie que j'ay de finir

-cette longue Lettre, me fait taire

mille choſes qui ont étéſemblables

ouapprochantes.

Enfin Meſſieurs des Comptes

ayant allumé le feu dans lemême

ordre & avec la même ceremonie

que ces autres Magistrats , ſe re-

tirerent au Palais par la même
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marche qu'ils avoient déja tenuë ,

portant toûjours leurs flambeaux

allumez. Du Palais ils allerent

tousfouperchezMonfieurde Segui-

ran , leurpremier Preſident ,dans

Samaiſonſur le Cours ,au devant

de laquelleil avoit fait dreßer un

grand feude joye , & une Fontai

ne devin blanc , qui sous une a-

greableverdurefortantabondam-

ment par de longs tuyaux , mar-

quoit l'abondance de cœur avec la

quelle ileſtoitdonnéauPublic.Ala

portedecettemaiſon , dont toutes

les fenêtres étoient illuminées,auffi-

bienque cellesde toutes lesmaiſons

voisines,on avoitélevéun Arc de

Triomphe ornédu Portrait du Roy à

cheval, autourdepluſieurs trophées

qui portoient cetteDevise.

Una falus Orbi LODOΙ-

CUScorpore fanus ,

Et au deſſus on avoit peint la Re-

nommée
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Renommée qui publioit les vœux

ardens du Peuple par cette Inf-

cription,

Vivat , & auguſtos noftris

Deus augeat annos,

Mais ce qu'ily eut de plusfur-

prenant & de plus fingulier , c'est

qu'à peine Meſſieurs furent-ilsar-

rivezdans la maison de leurpre-

mier President, qu'il enfortit trente

Dames magnifiquement parées.

chacuneconduited'unemainparun

Cavalier , & de l'autre portoit un

gros flambeau de cire blanche, pour

allumer le feu qui estoit préparé

devant cette maison. La premiere,

comme laplus ardentepourlagloire

de Sa Majesté,fut Madame deVal-

belle , Marquise de Merargues ,

conduitepar Monsieur le Marquis

deBouc,dont la galanterie& le

meritefont au deſſusde tous les elo-

ges. Vous sçavez que cette illustre
F
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Dame, estant un des plus beaux

ornemens de noſtre Ville , est tres-

propre pour unegrande Feste. La

douceur defesmanieres, l'agrement

deſon esprit ,& la delicateſſe de

SesSentimensſont des charmescon-

trelesquelsiln'estpasaisédetenir,

&pourla personne ,elle est faite

d'unetellemaniere ,

..

Qu'un cœur pour s'échaper

oſeenvain ſedebattre ,

Contretantdebeautez en vain

il ſe défend ;

Bienqu'Amour neſoitqu'un

enfant ,

Si-toſt qu'elle paroiſt , on ne

peutlecombatre.

Aprèsquecetis aimable Dame cut

allumé le feu ,toutes les autres en

firent de mesme. Alors les Violons

&les Hautbois qui les avoient
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accompagnées , furent obligez de

cederaux fanfares des Trompetes ,

&auretentiſſement de cent Boë-

tes,quiporterent jusqu'au Firmas

ment lebruit decette celebre your

née , & quoy que ces Dames par

mille cris de Vive le Roy , euffent

affezmarquéleurzele , toutefois il

estoit si grand , qu'elles regrete-

rent même par des ſoûpirs de ne

pouvoirlefaire éclaterdavantage;

ainſi elles , quifont foûpirer tant

d'autres,ſoûpirentà leurtour.

Des qu'elles se furent retirées

danslamaisonde Monfieur le Pre

mierPresidentde Seguiran,cedigne

Magistrat , qui ne dégenere point

defes illustres Ancestres , Premiers

Preſidensenla Chambre des Com.

ptes ,dont il est le quatriéme نم

qui ignore ce que c'est que l'épar

gne quand il s'agit de la gloire

defon auguste Maistre , fit jetter

F 2
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au peuple quatre cens pieces de

quinze ſols , qui cauferent un de-

Jordre d'autant plus plaiſant , que

l'intereſt en estoit leprincipe. Cela

futſuivyde deux Repas fervis en

mesme temps , & dontle ſuperflu

enauroit composé un troifiéme fort

magnifique. L'un estoitde quaran-

tecouvertspourMeſſieurs les Ma-

gistrats , & l'autre de trente pour

les Dames qui aprés le Soupéfer-

merent cette grande Feste par un

Bal,dont l'agreable duréefutfilon-

queque le coucher des Dames fut

le lever du Soleil.

Bienque cette Lettrequejevous

écris précipitamment&Sansmé-

ditation , nefoit déja que trop lon.

gue , &queje mefuſſe proposéde

nevous parlerque dece qui regar-

de le Parlement &la Cour des

Comptes , je ne puis , Madame ,

m'empescher d'ajoûter Succincte



pourla gueriſon du Roy. 125

ment , que le Ieudy , Second jour de

Carême Meffieurs les Treſoriers

Generaux de France firent dans

leurAppartement du Palais , une

Festeparcille à cellesdont je viens

de vous entretenir. Leſoir aprés

qu'ils eurent allumeun Feu d'arti-

fice dans la Place des Prefcheurs ,

en robes de Satin noir & couverts

de leursBonnets, trois cens Soldats

qu'ils avoient payezfirent une dé.

charge si juſte qu'elle ne sembla

qu'unseul coup. Leur dépense fut

extraordinaire , &eux qui ontſoin

des Finances du Roy, n'en eurent

pas dés leurs propres dans cette

grande occafion.

Le lendemain Vendredy , Mef-

fieurs du Siege General de cette

Ville firent éclater leur joye par

toutes les magnificencespoffibles. Ie

ne pourroisvous representer qu'im-

parfaitement les parures & les

F3
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grandes illuminations dont leur

Appartement du Palais brilloit de

toutes parts. Le matin laMessefut

celebréepar Monfieur l'Abbé de

Bonfis dont le Pere a remplyſi di-

gnement la Charge de Lieutenant

General au mesme Siege ; &le foir

s'estant rassemblez au Palais &

ayant fait chanter un Exaudiat

enMusique , ils allerent allumer

un Feudejoyeen lamesmePlacedes

Preſcheurs avec toute la pompe

qu'on pouvoit attendre de leurZele.

De làs'estant retirez au Palais , ils

accompagnerent Monsieur de

CourtezleurLieutenantGeneralen

SaMaiſondu Cours quiparut toute

illuminée , & au devant de la.

quelle on alluma un grand Feu au

bruitdesTrompettes,des Tambours,

& d'une décharge dedeux cens

Mousquets dont MonsieurdeCour-

texfit ladefpenfe. Comme cedigne



pourlagueriſonduRoy. 127

Lieutenant, outremille autres qua

litez recommandables , est plein

d'ardeur pour la gloiredefon au-

guste Prince, ilsignalaſajoye par

un repas où la propreté égaloit la

magnificence , &quifut encoreplus

celebre par la presence dë Mon-

ſieurlePremier Preſident du Par-

lement. Ony commença les Santez

par celleda Roy , quifut ſuiviede

cellesde MonseigneurleDauphin ,

deMadame la Dauphine , &de

toutela Maiſon Royale, &Mon-

ſieur de Courtez n'eut d'autre re

gret dans cette celebre Festequede

nepouvoirlaterminerparungrand

Bal , maisfon deüilpour lamort de

MadameSa Mere ne luy permit

pas d'avoir ceplaisir.

Le Samedy 15. tous les Procu-

reurs du Parlement firent pour le

mesmeſujet uneréjoüiſſance qubli

que, mais avecsi peudeménage..

F4
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ment , & tant de profusion , que

bienqu'on les accused'ufer quelque-

fois de chicane en leurs Procés , ils

n'en chercherent aucune dans une

dépense qu'ilsfaisoientfivolontiers.

Le Dimanche ſuivant , Mes-

Steurs del'Hostelde Ville(ignalerent

cettejourncepar tantdepompeuses

circonstances , qu'elles meriteroient

une Relation dans lesformes ,mais

Madame, comme les recitsque ie

vous fais nesont que des lambeaux

&des abregez d'une Relationcom

plete ie vous diray en peu de mots,

quele matin leur garad Meffe

fut celebréedans l'EgliseMétropo-

litaine de faint Sauveur par M.le

Chanoinede la Bastide , &fi la

Musique de ce chapitre furpaffe

toutes les autres , elle se furpaſſa

elle-mefme au Te Deum qu'elle

chanta. Tout cejour.là les ruësfu-

rent tapisées , &pluſieurs Fontai-

1
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nesdevin coulerent devant l'Hostel

de Ville où estoit dreſſéun Art de

Triomphe ; vers lafindu iour ily

eut unetelle illumination partoute

taville, qu'on ne s'aperçeut que

parlefroidque le Soleileftoit cou-

ché. Sur lesfix heures du mesme

foir, Messieurs les Confuls, quifont

auffiProcureursdu Pays,partirent

de l'Hostel de Ville pourallerallu-

merun Feu deioje en la Placedes

Preſcheurs. Ilauroit estébien dif-

ficile d'aioûter quelque choseà la

beauté de leur marche. Elle com-

mença parfixcenshommesſous les

armes ,parmylesquels ily avoit

deux censCadets d'une qualitédi-

Ainguée,tous conduitspar cingCA-

pitainesde quartiers ,&fuivisde

quarante- neufPauvresque laVil-

le avoitfait habiller , portant cha-

cun unflambeau allumé. Puismar-

choientMessieursles Confulaires&

ES
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les anciens Affeffeurs ; ceux-làl'é-

pée au coſté, &ceux - cy en Robe

Longue , dont lepremier étoit Mon-

fieur l'AvocatGaillard , Seigneur

de Chaudon & l'Ancien des Con-

ſulaires , quiſans confulter lafoi-

bleße deſon grandâgequi pouvoit

le diſpenſerd'unesilonguefatigue,

marcha ſoûtenu dedeux hommes.

Ensuite venoientquatre Valets du

Pays tenant leurs épées nuës en

la main , precedezde laMusi-

que &des Violons. Apréseuxmar.

choient Monsieurle Lieutenant

Criminel, & Meſſieurs les quatre

Confuls portant chacun un grand

flambeau de Cire blanche allumé ,

auffibien quetouslesautres. Mef-

ficurs les Confeillers de l'Hostelde

Ville fermoient cette marche ac

compagnez d'unefoulemal-aiséeà

representer.

Auiourd'huy Lundy les Procu
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1

reurs en la Cour des Comptes ont

fait les mesmes Solemnitezque

les Procureurs au Parlement.Mais,

Madame, quel moyendevous par-

lerde toutes cellesqui ont estéfai-

tes en cette ville,fur le recouvre.

ment delaSantéde ce grād Prince,

quifait lebon-heur de la France ,

ladestinéede l'Europe , l'étonne-

ment de l'Univers ,& dont la vie

n'a point devuide,& n'est qu'un

continuel enchaiſnement d'actions

quinepourront estre crues de ceux

quine croyentpoint aux miracles?

Enfinfi i'entreprenois de vous de-

eriretout cequis'estfait icydemer-

veilleux danscette éclatante occa-

fion, seferois unLivreau lieud'une

Lettre D'ailleurs quoy que mon

cœurvouluſt bienque jevous entre.

tinffeplus long- tempsdecequi re-

garde la gloire de nostre Monar-

que , ieſens quemamainrefuſede

F6
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m'obeïr.Elle est déiaſilaſſed'écrire,

qu'àpeinemepermet-elled'aioûter

tesquatreVersque ie vous adreſſe.

Quitez , Belle , quitez vos

choux& vos ozeilles ,

Venez voir en hyver fleurir

nos Fleurs de-Lys ;

Puisqu'Aix eſt aujourdh'uy le

Pays des merveilles ,

Venez revoir voſtre Pays .

Cette Lettre datté du 17.

deFevrier , contient toutes les

Réjouiſſances qui ſe font fai-

tes àAix juſqu'àcejour-la. Le

1.du meſmemois , Meſſieurs

des deux Chancelleries du

Parlement & de la Cour des

Comptes de la meſme Ville,

firent leur ceremonie particu-

liere dans l'Egliſe des Augu-

ſtins avec beaucoup de pom-

:
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pe&déclat.Meſſieursles deux

Garde - Sceaux dont l'un eſt

Monfieur de laBrillane , Con-

feiller au Parlement, & l'autre

Monfieurde Meironnet,Con-

feiller en la Courdes Comptes,

s'eſtant rendus au Palais cha-

cundans ſaChancellerie, aveć

tous leurs Officiers , envoye-

rent publierà fon de Trompe

parles Ruës ou les Seaux du

Roy devoient eſtre portez,que

chacun des Habitans euſt à

tapiſſer le devant de ſa maifon ,

& que les Boutiques fuſſent

fermées. On avoit choiſi 49 .

Pauvres que les deux Chan-

celiers avoient fait habiller

fort proprementavecdesRu-

bans violets & blancs à leur

cravate , & il y en eut encore

treize autres habillez aux dé-

pens de chacun de Meſſieurs

les Garde- Sceaux , ceux de
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Monfieur de la Brillane avec

des Rubans violets & jaunes,

& ceux de Monfieur de меі-

ronnet avec des Rubans cou-

leurde cerife& blancs. Sur les

onze heures les Officiers de

la Chancellerie du Parle-

ment fortirent en cet ordre.

HuitArchers commandez par

un Lieutenant de la Maré-

chauffée parurent d'abord. Ils

furent ſuivis du Chaufecire

qui portoit le Sceau du Roy

dans une Caffette ouverte &

fleurdeliſée. Elle estoit fur un

Tapis de Velours , dont deux

Huiffiers de la Chancellerie

tenoient lesdeux bouts. Aprés

eux marchoit Meſſieurs dela

Brillane en Robe violete , &

derriere luy les Audienciers,

Controlleurs &Secretaires du

Roy , deux à deux l'Epée au

coſté avec des gans à franges
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d'or & un cordon d'or à leur

chapeau. Enſuite venoient les

Referendaires en Robes de

Soye noireavec unchapeaude

Satinbordé d'Hermines.Deux

Huiffiers fermoient la marche.

Eſtant arrivez à l'Egliſe des

Auguſtins ,les Sceaux y furent

receus aubruit des Tambours

&Trompettes , Fifres & Vio-

lons. Ils furent portez aux

- Chœur & mis ſous un Dais

au côté droit par un grand

carreau de velours bleu. Mon-

fieur de la Brillane , ſuivy de

tous les Officiers , ayant fait.

une profonde reverence de-

vant les Sceaux , alla ſe placer

au coſté droit de l'Eglife , Les .

mêmes choſes furet obſervées.

dans lamarche des Officiersde

la Chancelleriede laCour des

Comptes.Les Sceauxayantété

receus àl'Eglife comme ceux
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del'autre Chancellerie , furent

poſez ſous un Dais au coſté

gauchedu Chœur,Mrde Mei-

ronnet& les Officiers firent de

pareilles reverences , & ſe pla-

cerent du même coſté . On dit

une grande Meſſe ſolemnelle

avec l'excellente Muſique de

Saint Sauveur , & une agrea-

ble fimphonie de Violons.

ApréslaMeſſe&leTe Deum &

l'Exaudiat chantez en Mufi-

que,Meſſieurs desdeuxChan-

celleries ſe retirerent dans le

mefine ordre&allerentauPa-

lais remettre les Sceaux. Tous

les OfficiersdelaChancellerie

du Parlement, ſe rendirenten-

fuite chez Monfieurde la Bril-

lanequiles traitamagnifique-

ment. Ceuxde la Chancellerie

de la CourdesComptes furent

receus chez MonfieurdeMei-

ronnet,auxfanfaresdes trom-
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petes & au fon des Violons.

Al'entréede ſa maiſon étoient

quatre Colomnes garnies de

Boüis & de Rubans bleux &

blancs qui foûtenoient unPor-

tail, au deſſus duquel il y avoit

unPortraitduRoyfur unPie-

deſtal doré . Aux deux coſtez

eſtoient deux Emblêmes, dont

l'une eſtoit du coſté droit , re-

preſentoitun Bureau couvert

d'un Tapis bleu fleurdeliſe

avecdes Franges & des Hou-

pes d'or , & fur ce Tapis étoit

une Caffette fleurdeliſée &

fermée. Au deſſus dans un

Cartouche eſtoit reprefenté

un Miroir ardent , qui rece-

voit les rayons du Soleil avec

ces mots ,A fydere virtus. On

voyoitdu coſtégauche unau-

treBureau couvertd'un Tapis

violet fleurdeliſe , ſurlequella
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Caffette des Sceaux du Roy

paroiſſoitouverteavec quãtité

d'Expeditions ſellées. Audef-

fous on avoit peint dans un

Cartouche une fusée & une

meche allumée ,&l'on y liſoit

ces mots , Mira dum adhæret.

Cette Inſcription eſtoit au def-

ſousdu Portrait du Roy dans

un Feſton de Laurier. Hinc inde

Magnus. Tous les coins& les

vuidesdel'entréedela maiſon

deMonfieur de Meironnet é-

toientremplis des chifres du

Roy avec des couronnes ,

toutd'unemaniere trespropre.

Toute la ruë où il loge étoit

tapiffée ; &comme elle tour-

nedu coſté duCours,& que fa

maiſon eſt au milieu , il avoit

fait preparer deux Arcs de

triomphe , ornez de Feſtonsde

Boüis & de Laurier , au deſſus

le
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deſquels estoitun feu d'artifi-

ce. Ils répondoient l'un à l'au-

tre ,& faifoient une eſpecede

combat de petards & de fufées

Onavoit auſſidreſſeunBucher

devantſa porte. Ainſide quel-

quecoſtéque l'on entraſt dans

laRuë , on voyoit une déco-

ration tres-agreable. Monfieur

de Meironnet donna un ma-

gnifique diſné aux Officiers

de la Chancellerie des Com-

ptes ,& lors que la nuit fur-

vint onillumina toutes les fe-

neſtres de la Ruë ; on mit le

feu au Bucher , au bruit des

Tambours , Fifres , Trompetes

&Violons ,& l'on fit joüer les

feux d'artifice des Arcs de

Triomphe. La Collation& le
Balſuivirent,&les Officiers de

l'une&l'autre Chancellerie fi-

rent ce jour-là tapiffer le de-
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vant de leurs Maiſons. Toutes

leurs feneftres furent éclai-

rées , & il y eut des feux de

joye à leurs portes.

La Ville d'Avignon n'a pas

pas oubliéde marquer fon ze-

le. Le Chapitre de l'Egliſe Col-

legiale de SaintAgricol rendit

des actions de graces à Dieu

le 8. du dernier mois , par un

Te Deum qui fut chanté au

bruit des Tambours & des

Trompetes & de toute l'Artil-

lerie. Il yavoit deuxChœurs

deMuſique ,&il fut ſuivy de

quelques Motets meſlez d'une

ſimphonie de Violons. Un feu

d'artifice que l'on avoitprepa-

ré auroitterminé agreablemét

la Feſte ſi la violance du vent

n'en euſtempefché l'effet.Cet

accidet futaſſez heureuſement

reparé par une diſtribution
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- d'argent & de painque Mon-

fieur le Doyen fit faire aux

Pauvres. Le lendemain Mef-

ſieurs du Chapitre de la Me-

tropolitaine prieret Monfieur

l'Archeveſque d'Avignon de

celebrer pontificalement la

Meſſe dans leur Eglife. Lors

qu'elle fut achevée ce Prelat

entonna le Te Deum , qui fut

continué par la Muſique. Le

ſoir de cemeſme jour, Mef-

ſieurs les Confuls avec le Vi

guierde la Ville,accompagnez

de toute la Nobleſſe, en firent

chanterun autre dansl'Egliſe

des Iefuites , par un grand

nombre de Muſiciens, au bruit

ducanonqu'on tira deux fois

devant& aprés le Salut.

Le Maire & les Echevins

dela Ville duMans ayant fait

rendre des actions de graces à
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Dieudansl'Egliſe Cathedrale,

lesOfficiers duPrefidial ſuivi-

rentleur exemplele 6. deFé-

vrier , en faiſant chanter un

TeDeum en Muſique dans la

Chapelledela grande Salle du

Palais. Il y eutune Feſte tout

le jour dans la Ville avec des

Illuminations qui durerent

toute la nuit dans toutes les

Rues . Lelendemain , le Corps

des Avocats fit chanter une

Meffe& le Te Deum dans l'E-

gliſe des Cordeliers. Elle étoit

tenduë juſqu'à la voute , des

plus riches Tapiſſeries de la

Ville . Mille feux redoublez

par desglaces de grands Mi-

roirs faifoient une Illumina-

tion admirable ; mais il n'y

eut riendeplus applaudy que

laDeviſequiparoſſoit audef-

fous du Portraitdu Roy que
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l'on avoit élevé ſur le frontif-

picedela Tribune duChœur.

C'étoit un Soleil tout brillant

de lumiere , au fortir de fon

Eclipſe,avec ces mots.

t

Redivivus cuncta Serenat.

Ceux quiſçaventquel'An-

tiquité a regardé les Eclipſes

commedes maladies dont les

Aſtres estoient atteints , de-

meureront d'accord dela ju-

ſteſſe de cetteDeviſe. Elle eſt

de Monfieur Rippierl'un des

Avocats ; qui enqualitédeSe-

cretairede ſa Compagnie , a-

voitpris ſoindecette ceremo-

nie. Tous les autres Corps

tantde Iuftice que des Mar-

chands & des Arts , ſuivirent

l'exemple de ces premiers , &

il ne ſe paſſa preſque aucun

jourlereſtedu moisſansqu

ques Feſte nouvelle.
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du

- Le 29. de lanvier Meſſieurs

duChapitreRoyalde S. Furcy

dePeronne firentcelebrerune

Meſſe folemnelle , à laquelle

Monfieur de la Broue Lieute

nant de Roy accompagné

Cõmandantdu Château,& de

l'EstatMajorde la Place, affi

ſta , ainſi queleCorpsde Ville

&les autres Corps de Iuftice.

Toutes les boutiques furent

fermées ,&l'on vit pour mar

que dejoye aux Fenestres de

'Hoſtelde Ville , tous lesDra-

peaux des Arts & Corps de

Meſtiers , qui fontau nombre

de trente&un,&fur leſquels

il y a pluſieurs Emblêmes à la

groirede fa Majesté,& àl'hon-

neurde la Ville . La Meffe &

leTe Deum furent chantez en

Mufique ; & Monfieur Ab-

bé Veſtier , Docteur de Na

varre
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-varre , &Doyen de cette E-

glife , officia avec ſa pieté or-

dinaire. Monfieur Aubé Ma-

yeur , de concert avec Mon-

ſieur le Lieutenant deRoy , fit

battre la Generale pour affem-

bler le Regiment de Milice

de la Bourgeoisie. Les ſeize

Compagnies ſe rendirent fur

la Place d'Armes du Baſtion

Royal, où le Regiment s'é-

tant formé , il deſcendit en

bon ordre , ayantà ſa teſtele

Lieutenant Colonel , & une

partiedes Capitaines en front

& les Lieutenans dans les di-

viſions. L'autre partie des

Capitaines fermoit la queuë

deceRegiment,& les Sergens

eſtoient fur les Aifles. Dans

cetordre ils vinrent ſe mettre

enbataille ſur la grande Place,

par les foins du Major &
G

C
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l'Ayde-MaiordelaMilice,de-

vantleFeu que Mefſieurs de

Villey avoient fait preparer.

Monfieurde laBrouë qui s'é-

toit rendu à l'Hoſtel de Ville,

accompagné de l'EstatMajor ,
enfortit ſur les quatre heures

avec Meſſieurs les Mayeur &

Echevins,precedez d'un grand

nombre de Tambours , de

Hautbois , & d'autres Inſtru

mens des Gardes de Monfieur

le Marquis d'Hocquincourt ,

Gouverneur , & des Huiffiers

de Ville avec leurs Robes de

Ceremonie. Lorsqu'ils furent

arrivez àlagrandePlace,Mon-

fieur dela Brouë , Lieutenant

de Roy , & Monfieur Aubé

Mayeur , mirent le feu auBu-

cher, aprés quoytout le Re-

gimentfit ſa premiere déchar-

ge. Enfuite il défila & fit le
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- tour de la Place , & aprés plu-

fieursdécharges reïterées , le

Drapeau de la Pucelle , & les

deux qui l'accompagnent au

Bataillon , furent portez&re-

mis ſuivantl'ordredelaGuer

te par vingt Moufquetaires
-détachez .Chacun fitdesFeux

devant ſa porte ,&des illumi-

nations aux feneftres , & cet-

te Ville n'oublia rien pour
folemnifer avec éclat une

journée ſi heureuſe. Auffi n'a-

t-elle pas moins merité le nom

de fidelle qu'on luy donne ,

que celuy de Pucelle, parce

qu'elle n'a jamais eſté priſe ,

& l'on peut dire quefes Ha-

bitans ſuivent dignement le

chemin que leurs Peres leur

onttracé, &qu'ils ne font ny

moins fidelles ny moins zelez

pour lagloire&pourleſervicees

duRoy.
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Les EstatsGenerauxdu Pays

& Comté d'Artois , qui é-

toient affemblez au mois de

Novembre dernier dans la

Ville d'Arras , Capitale de la

Province ,ayant appris le 21 .

de ce mefme mois, que leRoy

s'eſtoit reſolu à ſouffrir la gran-

de Operation , dépeſcherent

auſſi-toſt un Gentilhomme de

leur Compagnie pour aller en

poſte marquer à Sa Majesté

l'inquietude où cette nouvelle

les avoit jettez , & en meſme

temps la joye que leur cauſoit

l'heureux fuccés que l'Opera-

tion avoit euë. Monfieur le

Comte de Belleforiere , choiſi

des trois Ordres pour cette co-

miſſion , eſtant arrivé le lende-

mainà Verſailles , ent l'hõneur

de voirleRoy. Cefut Monfieur

de Louvois qui le preſenta à

njeſté qui estoitaulit,té
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moignabeaucoup de plaifir de

voir l'empreſſement que les

Eſtats avoient eu de ſçavoirdes

nouvelles de ſa ſanté , & char

geaMonfieur le Comtede Bel-

leforiere d'affurer ſes Sujets

d'Artois de la continuation de

-ſabienveillance ,dontElle leur

donneroit des marques aux

occafions . Le retourdeceGen-

tilhomme donna beaucoup de

confolation auxEſtats qui ap-

-prirentparune Lettre de Mon-

ſieur de Louvois , qu'on eſpe-

roit que dans peu de temps la

ſanté du Roy feroit parfaite.

Ce fut aux premieres nou-

velle de l'entier rétabliſſe-

ment de cette ſanté ſi chere,

que la ioye de tous le Habi-

tans d'Artois redoubla. La Vil-

le d'Arras en donna des mar--

ques éclatantes. Les Magistrats

G5
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د

allerent en ceremonie appren-

dre à Monfieur le Comte

de Villeneuve Lieutenant

de Roy en cette Place , com-

me à celuy qui repreſentoitla

perſonne de Sa Majesté , en

l'absence de MonfieurleCom-

te de Nancré qui en eſt le

Gouverneur , le defſein qu'ils

avoient pris d'ordonner des

Réjoüiſſances publiques. Ils

firent joüer le carrillonde la

Ville , & fonner la Cloche

Joyeuse , appellée ainſi parce

qu'on ne la fonne qu'aux oc-

cafions de réjouiſſances , ce

qu'elle continua pendanttrois

jours , le matin , à midy , & le

foir ,& une heure chaquefois.

Le 19. de lanvier on chantale

Te Deum dans l'Egliſe Cathe

drale. Les Officiers de l'Etat

Major , & de la Garniſon , &
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tous les Corps de luſticeyaf-

fifterent en ceremonie , avec

un concoursde Peuple extra-

( ordinaire. Ily ent le foir un

feu de joye devant l'Hôtel de

Ville, &des Illuminations aux

( Fenestres & au Beufroy, rem-

plies des Armes de Sa Majesté

( & de la Famille Royale. Les

Magiſtrats donnerent enſuite

une magnifique Collation à

Monfieur l'Eveſque d'Arras ,

aux Officiers de l'Etat Major,

àMeſſieurs des Etats ,&àtout

le Corps de Ville. On y falüa

laſanté du Roy folemnelle.

- ment au bruit du canon , & au

fon des Trompettes , Timba-

les , Violons& Fluftes douces .

Le 20. les Etats firent chanter

- uneMeſſe&leTeDeumenMu-

fique dans l'Egliſe Abbatiale

de S. Vaaſt d'Arras. Monfieur

:

১

G4
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l'Abbé Danchy , l'un de ceux

qui aſſiſtent à l'Aſſemblée des

Etats,y officia pontificalement,

& l'apreſdînée Monfieur le

Marquis du Forest , qui en eft

le Député ordinaire pour la

Nobleffe , donna le Bal aux

Dames dans ſon Hoſtel,&le

foir un grand regale. LeCon-

feil Souverain d'Artois s'a-.

quita auſſi du mefme devoir ,

&fit chanter unTe Deumfolem-

nel par la Muſique de la Ca-

thedrale dans la Chapelle

Royale du meſme Conſeil, où

il aſſiſta en Corps. Les jours !

fuivans on ne ceſſa pointdans

toute la Ville de rendrede pa-

reilles actions de graces à

Dieu,par des Meſſes folemnel-

les&des Te Deum en Muſique ,

que tous les Corps de Iuſtice ,

Avocats , Procureurs , Mufi-

i
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ciens , & les Marguilliers de

chaqueParoiſſe firent chanter

tour àtour. Meſſieurs del Eſtat

Major&lesMagiſtrats ſe trou-

verent à toutes ces ceremo

nies , où le ſieur Doré Maiſtre

deMuſique de la Cathedrale ,

fit admirer ſa fecondité , en

donnant par tout des Compo-

fitions nouvelles.

La Ville d'Angers a fait pa-

roiſtre tout l'empreſſement

qu'on pouvoit attendre de fon

zele ,dans les actions de graces

qu'elle a renduës pour la gue-

- riſon duRoy. Les Officiers du

- Preſidial reveſtus de la Robe

rouge que Sa Majesté leur a

donnée pour recompenfe de

leur fidelité ,&tous les Corps

de Iuftice firent d'abord cele-

brer un fervice folemnel dans

laSalledu Palais .Les Habitans

G
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vinrentyjoindre leurs Prieres

à celles de leurs Magiſtrats; &

ce fut peut-eftre la premiere

fois qu'un lieu frequenté par

tant d'hommes agitez de paf-

fions differentes , fut tout rem-

ply de perſonnes également

fatisfaites . Toutes les autres

CompagniesEcclefiaftiques&

Seculiers , l'Univerſité , l'Ab-

baye de Roncere , les autres.

Maiſons Religieufes & les

Communautez des Artiſans

diſputerent à l'envy à qui ſe

ſignaleroit davantagedans ces

marques publiques de joye.

Les Officiersdel'Hôtelde Vil-

le ſe diftinguerent dans cette

occafion par unemagnificence

extraordinaire àlaquelleMon-

fieur de la Feauté,Maire de la

Ville , ajoûta un grand repas.

Mais cequi ſe paſſoitdans le
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L

fond des cœurs eſtoit encore.

-bien plus glorieux ànôtre au-

guſte Monarque.Chacundans

ſes actions de graces rappelloit

dans ſamemoire les avantages

qu'il reçoit ſous leRegne d'un

figrandPrince ;& comme tou-

tes ces reflexions demeuroient

renfermées dans l'eſprit des

Peuples , ou ſe terminoient à

deſimples entretiens familiers,

l'Academie Royale d'Angers ,

qui a droitde regarder le Roy

comme ſon Fondateur , &

commeſon Pere, fe crut obli-

gée de preſter ſa voix à des

ſentimens ſi juſtes ,&d'expli-

quer les fiens propres.. Mon-

ſieurDautichamp, Lieutenant

deRoydans lesVille& Châ-

teaud'Angers ,qui a eſté nom-

mé Directeur de l'Academie

en laplacede Monfieur l'Evê-

G4
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que , la fit aſſembler extraor-

dinairement fur ce ſujet le Sa-

medy 15. Fevrier. Il trouvala

même ardeur dans tous les

Academiciens , qui ne ſe ſe-

roient cedé qu'à regret une oc-

cafion fi favorable de temoi-

gner leur reconnoiſſance dans

ledifcours qu'on attendoit de

la compagnie , s'ils n'euffent

confulté leur modeſtie plûtoſt

que leur zele. Ainſi l'Acade-

mie par un fentiment jaloux

pour fon honneur , & dans la

crainte qu'on ne puſt croire

qu'unſeulde ceux qui la com-

poſent n'auroit pas eu cemef-

me empreſſement ; jetta les

yeux fur Monfieur Poquet de

Livonniere, Conſeiller au Pre

fidial d'Angers,&dont le meri-

teluy eſtoit tres-connu. Mon-

ſieur Dautichamp voulut ſe
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charger du ſoin de la dépenſe

de tout le reſte de la ceremo

nieafin que dans cette réjoüif-

fance generale il y euſt des

-marques de joye où luy feul

euſt part. La choſe s'executa

d'unemanierequi paſſa tout ce

= qu'on en pouvoit attendre. Les

- Academiciens s'eſtant rendus

à neufheures du matin le Sa-

medy 22. Février , huit jours

apres la propoſition de cette

Ceremonie , dans la Salle des

Conferences Academiques ,

- toute rempliedes Perſonnes les

plus confiderables de la Pro-

vince, Monfieurde Livonnie-

re commença fon difcours en

cestermes.
;

L'Academie plongée dans une

affliction mortelle a cupeine àref-

pirer , à reprendre l'usage de la

parole. Toute étonnée du naufra



58
ActionsdeGraces

ge qu'elle vient d'èviter , elle se

voit au port , &doute encorefielle

est en assurance; mais enfin rap.

pellée deſa conſternation par les

acclamations publiques , elle s'est

apperceuëquesa voix manquoità

l'Armonie des lowanges de fon

Prince. Il décrivit enſuite les

alarmes de toutelaFrance à la

nouvelle de cette perilleuſe

Operation ,dont l'Europe en-

tiere attendoit l'évenement

comme la décision de fon fort.

Il repreſenta d'un autre coſté

leRoy ſeul tranquille au mi-

lieu de fa Cour effrayée , qui

Maistrede la douleur même ,

continuoitd'agir en Roy dans

un eſtat où les autres ſe ſou-

viennent à peine qu'ils font

hommes , & quidans ſon lict

comme ſur ſon Trône , toû-

jours le Genie de l'Vnivers ,
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ne laiſſoit pas de ſe donner

tout entier aux ſoins de fon

Eftat. Ildit qu'Alexandre avoit

reconnu à ladouleurd'uneplaye,&

à l'écoulement de son sang qu'il

n'estoitqu'unhomme , & que nous

reconnoiſſons aux mesmes marques

que LOUIS est au deſſus des hom-

mes; qu'il manquoit àla gloire du

Roydesefaireconnoiſtredans l'ad-

verſité, maisque lafortune accoû-

tumèc à luy obéir , n'oſoitrienen-

treprendre contre luy ,& qu'ila

voit fallu qu'ileust commencé luy

mesme les coups dont ilavoit estè

frapé;& faiſant comparaiſon

des actions éclatantesde noſtre

incomparableMonarque ,lors.

que nous l'avons vû forcer les

- hommes & les Elemens à re-

connoiſtre ſonEmpire , àl'in-

trepidité qu'il a fait voir enſe

foumettantde fang froid &
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ſans hefiter au peril d'une

Operation fi dangereuſe, il

ajoûta que la gloire defes Conque-

ſtes ne luy peut estre laissée toute

entiere; que les Conquerans font

obligez de partager l'honneur de

leurs actions avec pluſieurs autres

qui enpartagent aussi l'execution ;

quepour vaincre ilfaut desCapi-

taines & des Soldats , mais que la

gloire &lafermetédefa derniere

action n'appartiennent qu'à luy

feul,& qu'ila fçeu combatre &

triompherpar ses propres forces;

queſi cet invincible Monarque a

Surpaffétousles Conquerans pardess

actionsheroïques , onpeut dire qu'il

asurpassé dans celle- cy toute l'in-

trepiditédes Philoſophes , puisque

nouslisons que PomponiusAtticus,

l'undesplus celebresde l'Antiquité,

fe trouvant atteint de la mesme

maladie , aima mieux se laiffer
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mourir defaimpour s'en délivrer ,

que de s'expoſer aux douleurs de

l'Operation , à laquelle leRoy s'est

Soûmis.

Apres avoirparlé de la joye

univerſelle qui comme un

charme puiſſant s'eſt emparée

de tous les coœurs , il fit con-

noiſtre qu'un regne est heureux ,

dontla felicité eſt aſſeuréesur des

témoignages reciproques d'amour

&detendresse entre le Prince&م

-ſes Sujets , que lahainedes Peuples

estsouvent aveugle , mais que leur

amour ſuppoſe toûjoursdegrandes

vertus dansceux qui enfont lesob-

jets; qu'il faut accorderbeaucoup

de qualitez contraires pour com.

mander&sefaire aimerdu Penple,

quen'ayant que l'obeiſſance en par-

tage,croit du moins afranchirſa

tangue de la fervitude,par la li-

bertéqu'ilse donne deſeplaindre
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&de murmurer ; que la pluspart

des Heros n'ont trouvé qu'apres

leur mort la gloire qui leur estoit

duë, parcequ'unesecrete envieem-

peſched'honorer lemeritependant

qu'il est fur la terre; qu'on court

aprés luy quand il n'est plus ,&

qu'on rendau nom&aux cendres

des grands Hommes,cequ'on are-

fuféàleursPerſonnes ;mais quele

Roys'estoit élevéaudeſſusdudeštin

commun à tous les autres hommes ,

qu'il al'avantaged'estre luy-mes-

me le spectateur des honneurs

qu'onrend àſa vertu , &dejouir

paravance de toutesa renommée.

Il rapporta que Salomon s'estoit

tellement acquis l'amour de ses

Peuples, que lors qu'il paroiſſoit

dans lerufalem ſes Sujetsravis de

joye & d'admiration , fans estrere-

tenus par le respect , l'appelloient

d'une commune voix leur Bien.
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aimé ,&que ces témoignagesde

tendreſſe pleurent tellement à ce

grand Prince, quepouren marquer

- SonSentimentilfit écrire audevant

defon Charenlettres composées de

Pierresprécieuses cesparolesfi ten-

dres , let'aime, ô ma chere le-

rufalem ! Que ceque l'on vit du

temps de Salomon , & qu'on n'a

point vû depuis, nous l'avions vû

ces derniersjoursdans cettefuperbe

Entréequele Roy venoit defaire

- dans Paris. Ces empreſſemens ,

pourſuivit- il , ces acclamations

des Peuples qui ne pouvoient se

raſſaſierdevoir le Roy, quilefui-

voient en tous lieux , que l'âge,

que l'infirmiténepouvoientretenir,

tout celanerépond-ilpas àlaten-

dreſſe deJerusalem ? Qui est celuy

qui dansſon cœur neſe doit écrié

centfois , O mon Bien-aimé !

&n'ait dit deluycequeJerusalem

1
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difoit de Salomon , & Rome de Ti-

tus , qu'il est tes delices du Genre

humain ? Etquand nous voyons le

Roydefoncostéſelivreraux caref-

fes de fes Sujets dans la Capitale

deſon Royaume , s'abandonner à

leurs transports , devenir , pour

ainſi dire , leur Concitoyen & leur

Convive, afin de recueillir plus à

loiſir dans leurs yeux fatisfaits le

fruitdeſesfaveurs&larécompense

deſa Vertu ,ne ſemble-t-ilpasdi-

re comme Salomon à.Ierufalem ,

OFrance que je t'aime !le te

facrifie cette vie , que je viens

derecouvrer , & je ne la veux

employer que pourta gloire&

pour ta felicité.

Il ajoûta , que nous ne devions

pas eſtreſurprisfile Roy reffemble

àSalomon du coſté defagloire&

defafelicité,puis qu'il luy reffem.

blesi parfaitement par les qua-
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litez qui le rendirent les delices

des Peuples,l'admirationdes Etran.

gers , & lamerveilledefon Siecle;

& continuant le paralelle de

ces deux Heros,il parcourut

leurs Vertus & leurs Actions

les plus éclatantes ; dont il fit

remarquer les raports.Il fit voir

que le Roylas de marcher fur les

pas d'Alexandre &de Cefar,avoit

cherchédansSalomon un modelle

plus digne de luy ;& finit cepa-

ralelle en diſant , quefile Roy eft

admirabledans les endroits par où

il reffemble à Salomon, il est encore

plusgrandpar ceux où illuy eft op-

posé; que ce grand homme qui fut

laſageſſemesmese démentit enfin,

&qu'ileffaça lagloired'unesi belle

viepar une fin malheurense ,pour

avoirrenoncéauculteduvrayDieu

& élevé des Temples aux Idoles ;

qu'une conduitebien differente nous
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affeuroit pour le Roy d'undeſtinplus

beureux ,& quesur la foy de ce

qu'ilafait pour la Religion ,nous

pouvonsnouspromettre qu'un Prin-

cequi atanttravaillépourle Ciel

n'enferapointabandonné.

Il finitfondifcours de cette

forte. Ioüiffons de nostrefelicité&

la concevonsbien. La Pofterité en-

viera lebonheur quenous avons de

vivre ſous le RegnedeLOUIS LE

GRAND. Allons rendre graces à

Dieu qui vient de le donner une

fecondefoisàlaTerre , & dans les

tranſports de nos cœurs ,fervons-

nous desparoles quel'illustre Reyne

deSabaadreſſoit autre-foisà Salo-

mon lors qu'il estoit le veritable

Salomon. Dieu t'a fait Roy ,luy

diſoit - elle , parce qu'il aime

Ifraël. Diennous adonnéLOVIS

parcequ'ilnous aime; Dieu nous l'a

confervéparcequ'ilnousveut ren-



pourlaguerifonduRoy. 167

C

11

dre parfaitement heureux. Encore

une fois allons en rendre graces à

Dieu ,& offrir nos jours pour pro-

longeruneviefi neceſſaire au bien

de la Terre , &aux interests du

Cielmefme.

-Ce Diſcours dans lequel

chacun reconnut ſes propres

ſentimensdans touteleur for-

ce,ſembla donnerune ardeur

nouvelleàl'Aſſemblée. Si-toft

qu'il fut finy , tousles Acade

miciens ſe rendirent au Châ

teau ,oùſedevoitfaire le reſte

dela Ceremonie ,& ils y fu-

rent receus par la Garniſon

ſousles armes. LaChapellede

ce lieu qui fut celledes Ducs

d'Anjou , &dont la Structure

répond à la magnificence des

Princes qui l'ont baſtie , étoit

parée de riches Tapiſſeries ,

d'ungrand nombrede Luftres,
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d'une infinité de lumieres dif

poſeesd'une maniere fort in-

genieuſe , & de divers Ta-

bleaux des premiers Peintres

deFrance&d'Italie , mais qui

furent peu conſiderez , parce

quetousles yeux eſtoient at-

tachez fur le Portrait de Sa

Majesté. Tous les Academi-

ciens ayant pris leur place,

Monfieur Deniau , Docteur

de la Maiſon de Sorbonne ,&

grand Doyen de l'Egliſe Ca-

thedrale , aſſiſté dedeuxCha-

noinesdelameſme Eglife , ce-

lebra la Meſſe. Elle fut chan-

tée par deux Choœurs de Mu-

ſique accompagnée de plu-

fieurs Inftrumens. Ala fin de

laMeſſe onchanta le Te Deum

qui fut ſuivy d'une décharge

de toute l'Artillerie & de la

Moufqueterie du Chaſteau.

Les
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Les Academiciens au nombre

deving-quatre furent enfuite

conduits dans l'Hoſtel de

Monfieur Dautichamp , où ils

trouverent deux Tables ma-

gnifiquement ſervies. CeRe-

pas commença & finit par la

Santé du Roy , que toute la

Compagnie but avecdes fou-

haits redoublez pour la prof-

perité de ſonRegne ,& beau-

coup de témoignages d'un

profond reſpect . On fiten mê-

me temps une nouvelle dé-

charge de l'Artillerie , pour

ſervir d'avertiſſement à toute

laVillequ'on euſt à répondre

de la meſme forte au zele des

Academiciens. Ce Diſner fut

agreable , non ſeulement par

lapropreté& parl'abondance,

mais auſſi parl'agrement de la

converſation d'un fi grand

H



170
• Actions deGraces

nombre d'hommes de lettres

tous animez d'un meſme ef

prit ,&qui ſe trouvoient en-

core excitez par la joye que

cetteFeſte inſpiroit ;&peut-

eſtre que ce Repas ne cedoit

guere aux Feſtins de ces an-

ciens Pliloſophes qui ſça-

voient ſi bien afſaiſonner les

plaiſirs de la Table , par tout

ceque les belles Lettres & la

Philofophieontde plus agrea-

ble&deplus utile.

Tout ce qui ſe paſſa dans

cette Ceremonie futdigne de

la reconnoiſſance de cette

nouvelle Academie , & de la

magnificence de Monfieur

Dautichamp , qui aprés avoir

remply avec beaucoup d'hon-

neur des emplois confidera-

blesàla Guerre , fait connoi-

ſtredans les exercices Acade-
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miques dontil ſe fait un plai-

fir,qu'il n'est pas moinspro-)

prepour eftre à la tête d'une:

Compagnie d'hommesde Let

tres que pour commander.

dans les Armées .

Le Dimanche 19. Ianvier

les Echevins de la Ville de

Marſeille fortirent de leur

Hoſtel ſur les deux heures.

aprés midy , en Robes rouges,

doublées de Velours noir,

pour aller rendre graces às

Dieudans l'Egliſe Cathedrale.

D'abord parurent les Haut-

bois& les Trompetes prece-

dez des Fifres & des Tam-

bours , outre ceux qui estoient

employezdansla marche d'u-

neCompagniedeplusdedeux

milleBourgeois& autres Par-

ticuliers ſous les Armes & vé-

tus fort leſtement,que devan-

H 2
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çoient les quatre Compagnies

desquartiers aveclesCapitai-

nes àleur teſte. Ces Hautbois

&cesTrompettes precedoient

44. Pauvresqueles Echevins

avoientfait habiller tres- pro-

prement par rapport au nom-

bre d'années duglorieux Re-

gne de Sa Majeſté. Chaque

PauvreportoitunGuidon , où

d'un coſté eſtoient les Armes

de France &un Soleil de l'au-

tre. Derriere eux eſtoient tous

les Violons de la Ville , joints

enſemble , & ces Violons pre-

cedoient les Echevins , qui

furent ſuivis de preſque tous

les Chefs de Famille. Dans cet

ordre ils ſe rendirent à l'Hof-

teldeMonfieur Morant Inten-

dantde Juſtice , qui enqualité

deCommandant dela Provin-

ce, ſemit dans la marche de-

A

;
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vant les Echevins , accompa-

gné d'un grand nombre de

Gentilshommes &deNotables

Bourgeois . Ils arriverent de

cette forte à l'Egliſe ou le Te

Deum fut chantépardeuxcele-

bres Corps de Muſique , auſſi

bien queles autresprieres or-

données , Monfieur l'Eveſque

de Marseille faiſant les fon-

ctions en habits Epiſcopaux.

On fit pluſieurs décharges de

toute la mouſqueterie & d'u-

-ne tres - grande quantité de

Boëtes . On alla de là dans le

meſme ordre àl'Hoſtel -Dieu ,

où Monfieur Morant & les

Echevins ſervirent les Pau-

vresMalades à ſouper. Aprés

cela ils deſcendirent vers la

principale Place publique , où

un tres-grand feu de joye fut

allumé. Il eſtoit orné d'un

Η 3
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grandnombredeGuidons pa-

reils à ceux des 44. Pauvres.

La mouſqueterie & les Boë-

tes recommencerent à ſe faire

entendre,& tous les baſtimens

de mer qui ſe trouverent au

Port, répondirentà ce bruit

parleur canon. Grandes Illu-

minations le ſoir aux Feneftres

des maiſons. Les deux jours

fuivans , les Echevins con-

tinuerentà fervirles Malades

de l'Hoſtel ,Dieu aux dépens

de laVille,& il ſe fit unegran-

de diſtribution de pain& de

Vin,&de pluſieurs autres au-

mônes pour foulager les hon-

teux,&pour délivrer les Pri-

fonniers .

Le 26. les grands Auguſtins

de la meſme Villefirent cele-

breruneMeffe folemnelle qui

fut fuivie par une excellente
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muſique , accompagnée des

deuxgrandes bandes de Vio

lons. Sept censCierges éclai-

rerentleMaistre- Autel ,& la

Nefeftoit remplie de Lampes

d'argent&de Lustres.LaMeſſe

fut fuivie d'uneProceffion qui

commença pardeux censPau-

vres , dont chacun portoit un

Guidonaux Armesde France.

Aprés eux parurent les Peni-

tensgris en fortgrand nombre

avecdes flambeaux,unebande

de Violons les fuivoit. On

vayoit enfuiteTune Troupe

nombreuſe dejeunes Enfans

richement veſtus , qui repre-

ſentoientleRoy,lesPrincesde

la Maiſon Royale , les hauts

Officiers de la Couronne , &

tout ce qui peut former une

Cour pompeuſe. Ils prece-

doient la Mufiqué , aprés la-

H 4
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quelle marchoient les Reli-

gieux. Seize Penitens por-

toientles Reliques , qu'on ne

fait fortir que dans les occa-

fions extraordinaires . Une fe-

conde bande de Violons fer-

moit la Proceſſion, qui fut fa-

lüée à la Place-Neuve & au

Cours par foixante Boëtes en

chaque endroit. Au retour on

fitdiſtribuer plusde neufcens

pains aux Pauvres. L'apreſdî-

née Monfieur l'Evêque & les

Magiſtrats s'eſtant rendus à

l'Eglife , le Pere le Roux Reli-

gieux du meſme Ordre , pro-

nonça l'Eloge de Sa Majeſté.

LaMuſique chantaleTeDeum,

&on fitune décharge de fix-

vingts Boëtes. Le ſoir toutela

Façade du Conventqui a veuë

furleport,fut illuminée.
க்

Lejour ſuivant , les Augu-
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1

1 ſtins Deſchauſſez firent une

Feſte magnifique. L'Egliſe qui

1 eſt aujourd'huy une des plus

belles de la Ville , eſtoit ornée

detrois rangsdeTableaux , les

plus curieux qu'on euſt pû

trouver. On avoit mis fur la

grande Corniche de grands

Vaſes d'Orangers chargez de

leursfruits meurs poſez endi-

ſtance égale,& entre cesOran-

gers on avoit meflé quantité

de Chandeliersavecleursgrof-

5.ſes bougies alumées , & de Pe-

tits Vaſes de Porcelaine garnis

de bouquets de Laurier & de

Acurs.Audeſſous entre la Cor-

niche & l'Architrave , on vo-

yoit de deux pieds en deux

pieds des doubles LL. en chi-

fres de couleur d'or , qui rem-

pliffoient agreablement la l

cede la friſe qui n'eſt po

1

H
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core faite. Au milieudelaNef

eſtoit un ſuperbe Trône êlevé

de frx marches couvertes d'un

Damas rouge parſemédeFleurs

de-Lis en broderie , auſſi cou-

leur d'Or. On avoit placé au

deſſus un grand Fauteüil de

Velours cramoiſi avec un car-

reau de meſme étofe à Dentel-

les&àHoupesd'or&d'argent,

furlequel on avoitmisunScep-

tred'argent fleurdeliſé ,&une

grande Couronne Imperiale

Françoiſe auffi d'argent enri-

chie de pierreries. Le Dais

étoit de Damas ceriſe chan-

-geantſurla couleurd'or , orné

d'aigretes blanches & de plu-

mes rouges. Un Pavillon de la

-mefme étofe pendoit de ce

Dais , & il étoit ataché aux

deux coſtez par des Rubans

tout fur une Tapiſſerie
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2

de Satin à petites rayes vertes

&blanches. On avoitmis fous

ceDaisunPortrait du Roy en

ovale; & il eſtoit accompagné

en dehorsdeceux de Monſei

gneur & de Madame la Dau

phine.ToutleTrôneétoit fer-

mé par une balustrade de Da-

mas rouge fleurdeliſé ,devant

laquelle on avoitlaiſſeun eſpa

ce vuide juſqu'à la Chaire du

Predicateur. Cét eſpace eſtoit

bordédedeuxrangs degrandes

Chaiſesde Velours figuré cra-

moify,mifes decoſté pourem-

peſcherquel'on ne tournaſt le

dosduPortraitduRoy. L'Autel

quieſt toutdoré , eſtoit ornéde

plus de cent Chandeliers gar-

nis de Cierges , & d'un pa-

reil nombre de bouquets de

fleurs , partie naturelles , par-

tie artificielles , ou dans des

H 6
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Corbeilles ou dans des. Va-

ſes de Porcelaine placez

fans confufion , outre deux au-

tres grandsVaſes precieux rem

plis dePlantes de Violiers jau-

nes doubles en fleur, poſez fur

deux Fenestres qui donnent

dans le Chœur des Religieux.

Un fecond Portrait du Roy en

ovalepoſe ſur unTapisde Per-

ſe,faifoit l'ornementdufondde

l'Eglife , & un troifiéme beau-

coup plus grand repreſentant

cePrince àcheval,faifoitceluy

dela façadequi estoitcouverte

detroisgrandsTapisdeDamas

ceriſe rehauffé de Fleurs de

Lis,dedoublesLL. couronnées

en broderie couleur d'or. Sur

lehautde cette meſme façade

efſtoit ungrandEtendart depas

reille étofe.

Tout cela étantainſidifpofe,
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la feſte fut annoncée le ſoirdu

26. par le fonde la Cloche , par

le bruitde quantité de Boëtes,

par trois grands feux de joye

allumezlelongd'unevaſte al-

1lée de Cypréspratiquée pref-

que au milieu d'une Colline

chargée d'arbres toûjours

Everds, qui eſtdans l'enclos du

Monaftere; par un quatriéme

Feu encore plus grand, que

l'onavoitpreparé au haut dela

Colline aumilieu d'une plate-

-forme d'où l'on voit toute la

Ville , le Port&laMer en trois

endroits , & par une infinité

delumieres poſées dans toutes

les Feneftres duConvent tout

de long de laGalerie de lamu

raille qui foûtient l'allée , da

balconde la plate - forme , des

Fenestres & du toitde laCha-

pelle qui paroiſt au deſſus ,

১
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dans tous les Oratoires dupe-

titbois, entre les arbres meſme,

&par tout où l'on avoit jugé

que des lumieres pourroient

faire effet dans l'une des plus

belles ſituationsdeFrance, fai-

te naturellement en amphi-

theatre. Les Pots - à-feu y a-

voient eſté entre - meſlez , &

tout ce grand éclat dura trois

heures entieres. Lelendemain

onchanta uneMeſſeſolemnel-

le en laquelle tous les Freres

Clercs&Convers communie-

rent ,& fur les trois heures a-

prés midy, le Pere Raphaël

prononça le Panegyrique du

Royavecbeaucoupd'éloquen-

ce.Ilprit pour textePfalliteDeo

noſtro ; Pfallite Reginoftro ,pfalli-

te. D'abord il invita toute la

France , toute l'Eglife , toutela

terre à rendre des graces infi-
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-nies àDieu pourle retourdela

ſanté du plusgrand , du plus

pieux ,du plus auguſteRoy de

l'Univers , & ditqu'on devoit

en meſme temps publier par

toutles loüangesde LOUISLE

GRAND , le Dieu donné , le

Tres-Chreftien. Il neleconfi-

deraproprementqueſous cette

derniere qualité , quoy qu'il

n'oubliaſt pas d'inſerer adroi-

tement toutes les autres dans

fon difcours. Il poſa pour fon-

dement qu'un Prince Chre-

ſtien doit cultiver leChriſtia

niſme dans ſes Etats ,& l'éten

dremeſmedans lesPaysEtran-

gers ;que pour le cultiver dans

fonRoyaume,il doit abolir les

vieilles Herefies qui s'y font

établies ,& s'oppoferauxnou-

velles que l'on voudroity faire

gliffer , qu'il doit encore affer
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mir les Catholiques enla pu-

reté de la Foy parſon exemple

& par le bon ordre en tout ce

qui regarde la ſaine Doctrine,

la pieté & les bonnes mœurs ;

que pour étendre le Chriſtia-

nifimedansles ProvincesEtra-

geres , il doit entreprendre la

-guerre contre les Ennemis de

l'Eglife , pour l'intereſt de la

Foy, faire des Alliances Poli-

tiques , & employer meſme ſa

perſonne , s'il eſt neceſſaire ,

pour aller planter la Croix en

ces Pays éloignez. Ildit enpeu

demotsqueSaint Loüisl'avoit

fait ,& il prouva dans la fuite

que le Roy avoit glorieufe-

ment marché ſur ſes traces. Ie

ne vous dis rien de la defcri-

ption qu'il fit de l'Herefie &

des mal-heurs qu'elle cauſe . Il

s'attachaàceuxqueleserreurs
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deCalvin avoient produits ,&

montra que toute l'Europe a-

voit en vain prisles armes pour

ts'y oppofer , que toute l'Egliſe

aſſemblée avoiten vain fulmi-

né tous fes carreaux , qu'un

Siecle entier n'avoit pûtrou-

ver un Herculepour mettre ce

Monſtreen pieces , que cette

Hydre éfroyable avoit toû-

jours preſenté de nouvellestê-

tes plus venimeuſes , que la

gloire de l'étoufer eſtoit refer-

vée à LOUIS LE GRAND , &

que le Vainqueur des Villes ,

des Provinces , des Etats , de-

voit encore vaincre les Enfers .

Delà il s'étendit inſenable .

ment furles conquêtesduRoy.

Ilmarqualepeu de temps qu'il

yavoit employé ,& fit voir a-

prés cela le bon ordre qu'il a

étably. dans ſonRoyaume pour
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la faine Doctrine & les bon-

nesmœurs . Il parla des Decla-

rations contre les irreverences

dans l'Egilſe ; contre lesblaf-

phêmes& les duëls ; des Or-

donnances pour les Univerſi-

tez , laPolice& la Iuftice ; du

choix des perſonnes de merite

pour les Dignitez & les grands

emplois;& conclutquelapie-

té duRoy& le bon exemple

qu'il nous donne , eſtoient la

caufedel'heureux état où nous

voyons aujourd'huy laFrance.

Ce Panegyrique recent tout

les applaudiſſemens qui luy é-

toient deus. Lorsqu'il fut finy,

Monfieur l'Eveſque de Mar-

ſeille entonna le Te Deum , qui

futcontinuépar deux Chœurs

d'une excellente Muſique,

meſlée de Symphonieavecles

Hautbois& lesViolons.
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Je vous ay marqué dans la

- premiere partie de cetteLettre

quelors queMonfieurBegon ,

Intendant des Galeres , fit ren-

dre des actions de graces dans

la Cathedrale de Marseille ,

Monfieur Muret avoit fait un

tres-beauDiſcours à l'avanta-

ge du Roy. On vient de m'en

envoyerune Copie ,&je croy

devoir vous en faire part. Il

prit pour Texte , Gaudete cum

gaudentibus , flete cumflentibus,&

pourſuivit ences termes.

Lfaut quejevous avonë,Mef-

ſicurs, qu'au lieu de ma foible

voix , &du peu de talens dont la

Nature ma pourven ,nous aurions

beſoin icy detoutes lesvoixdumon-

de,&de toutes l'éloquencedesOra-

teurs quim'ont precedé, parce que

tout lemonde est intereſſfé au sujet

!
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qui nousaſſemble,&que toute l'élo

quence humaine ne peut pas s'en

acquiter dignement. Ils s'agit de

remercier Dieupourla conſervation

de nostre augusteMonarque,&fi

Sanaissancemiraculeuse , quiné-

toit qu'un preſage de sa vie toute

heroique , à esté celebrée avec tant

defolemnité, quele bruit s'en eft

fait entendre dans les Pais les plus

éloignez ;aujourd'buy que toute la

Terre est témoindeses actions plus

qu'humaine . & qu'onn'a compté

juſques à preſent tout le cours de

Son Regnequeparun enchainement

continuel de miracles. Quedis-je?

Aujourd'huy queleCielſemble estre

auſſi intereſſéquela Terreàla con.

Servation d'une vie ſi precieuse,

n'aurions-nous pas besoin qu'il se

joigniſtavecnous,pournous acquiter

tous ensemble d'undevoirsi iuste?

Esprits celestes , nous apprenons
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dans l'Evangile denostre commun

Maistre , quevous vous réioüiffez

à-hautfurlaConverſion du moin-

Are Pecheur. Quelledoit donc eftre

voſtrereioüiſſance à l'heureque ie

barle, où les Pecheurs lesplusobſti-

Bez,&dont la Conversionparoiſſoit

impoffible, les Courtisans, les Iufti-

ciers , les Heretiques &les Infi-

delles ſubiſſent les loix de LOUIS

LE GRAND , qui ne les foûmetà

fonEmpirequepour lesfoumettreà

celuydeDieu?

LaCour,depuisqu'ilyadesSou-

verains dans le monde , a toûjours

pafſé pour une Ecole de corruption.

Onn'y respiroit qu'un air empesté.

lequel rendoit vicieux non ſeule-

ment ceux quiyfaisoient leurſejour

ordinaire ; mais ceux-mesme quine

faisoient que s'en approcher. Onny

reconnoiſſoit pointd'autre Divinité

que l'Idole de la Fortune , & on
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n'y prenoit point d'autre regle pour

s'y conduire quelavolupté, lefaſte,

l'ambition;maiscen'estplusdans

laCourde Franceque l'on voit re-

gnercespernicieuses maximes.Com.

mele Prince estfortemetpenetrédes

veritez effentielles de la Religion,

& qu'il ne ſe conſidere icybas que

commele premier Ministredu Sou-

verain Seigneur de l'Univers , il

apprendà tous ceux quiont l'hon-

neur de l'approcher , & par fon

exemple&parses ordres particu-

liers,àne regarder cettevie que

commeunpassageàlavieEternelle,

&àfaire une difference infinie,en

tre le respect qu'odoit àſonThrône,

& celuy qu'on doit à l'eſtre Souve-

rain. Iln'a pas moins purgé lafu

ſticedes abusquis'y estoient gliſſez,

lesquels ſembloient d'autant plus

invincibles , qu'ils avoient acquis

comineun droit de preſcriptionpar

ان
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-le long usage de leurs formalitez,

Quoy qu'iln'y ait qu'une Justice

dansle monde, commeiln'yaqu'une

Divinité;neanmoins ces Enfans il-

(legitimes s'estoient fi adroitement

deguisez ſous le maſque apparent

de leur commune Mere, jusques

aux plus intereffezyestoient trom

pez. Danstous les Tribunauxon ne

reveroitplus que la chicaneaulieu.

de l'équité,& Loppreſſion ſe ca-

chantſous lesformalitezdelapro-

cedure, l'innocence estoit reduite à

gemirfans oferse plaindre,parce

qu'elle apprehendoitdeſe mépren-

dredans la violence qu'elle fouf-

froit. Ce defordre avoit presque

commencéavecla Monarchie , car

bien que les Sieges de Iudicature

ayent changé diverſes fois & de

forme& d'assiette , la chicane s'y

estoit toûjours maintenuë ſous les

couleurs qui la déguiſent , & nos

}
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Roys , qui ont toûjoursfaitune pro

feſſionparticulieredes Armes s'af-

Seurant fur l'integrité des Ma-

gistrats qu'ils établiſſoient , na

voient garde de combattre cet en

nemydomestique ,au mesme temps

qu'ils faisoient trembler tous les

Etrangers , parce qu'il leur estoit

inconnu. Mais commentse cacher

auxlumieresdenostre Solcil, qui en

toutes chosesfurpaſſe autantfes Pre-

deceffeurs,queſes Predeceffeurs fur-

paffoient tous les autres Roysde la

Terre.Quoyque lesArmesdelaNa-

tionFrançoise n'ayentjamais estéfi

glorieuses que sous son Regne , les

deſſeins plusvastes, nyles entrepri

Ses plus surprenantes , il n'a pas

laiſſédese trouver toûjours touten.

tierdanslecœurdefonétat,dansle

temps mesmequ'il estoit au dehorsà

lateſtedeſesArmées, &Songenie,

qui conformementàſaDevise,n'a
:

iamais
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jamais eudepareil, penetrantpar

les rayonsdeson équité dansles te..

nebres de laprocedure, commeilpe

netroitpar l'éclat deſes Victoires

par tout ousa valeur l'appelloit ,

nousluy avons oûy prononcerégale-

ment les Oracles de la Paix&de

la Guerre , & renverſer toutes les

retraites de la chicane parfes Co-

des,de mesme qu'ila renversé les

Fortereſſes les plus imprenables de

Ses Ennemis parlebruit defon Ca

non,&parlaforcedeſes Armes.

L'Herefie abbatuë&éteinten'a

pasmoinsrelevésagloire.Cemons-

tre,qui par ses déguisemensSpc-

cieux élevoit Autel contre Autel,

&qui parses nouveautezen vou-

loit impoferà l'Antiquité la plus

venerable,avoitdéfiguré tout l'Or-

dre Hierarchique , nonseulement

parunnombrepresque infiny d'A-

postats , qui trouvoient impune-

I
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ment l'aſſouviſſement deleurs paf-

fions dans cechangementdediſci..

pline,maispardes Dogmes imagi

naires ,par lesquels en affectant

de détruire des Idoles pretenduës,

enfermoient autant de veritables ,

qu'ils expofoient enfaite avec au-

dace ,&fans autre authorité que

celledeleurcaprice,commeleveri.

table culte de la Religion. D'un

costéles malheursdu temps , cauſez

parlamortdu Prince non moinsfu-

neste qu'impreveuë,&par lamino-

ritéde ſes Enfans , &de l'autre

l'ignorance , &lesvicesduClergé,

avoient beaucoup contribuéà fou

affermiſſement. Comme l'infotence

l'avoitfait naiſtre ,la mesme info-

lence continuantà la pouffer dans

fesprogrés ,pourſe maintenir, elle

ne respecta plus ny Dieu , ny ses

legitimės Souverains. Contre toute

l'évidencedel'Ecritureellefit par
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lerDieuàsa mode,& contre l'o-

beiſſance qu'elle devoitàses Prin-

ces , elle les obligea les armesà la

main de luy accorderpar plusieurs

Edits tout ce qu'ellevoulut, jusqu'à

avoir des Places particulieres , pour

yvivredansl'indépendance,malgré

ladépendance eſſentielle qui lie les

Sujetsavec leur Souverain. Qui le

aroiroit , Meſſicurs , que nostreMo-

narchie,qui est laplus abſolaë&

lamieux reglée de toutes , ait nean

moins fouffert si long-temps une ſi

grande breſche ſans pouvoir la re-

parer?Sept Roys differensyont tra

vaillétout deſuite, &n'y ont point

néussi. Cependant ce que n'a pûfaire

toute laſageſſedelear Conseilpon-

dantplus d'unfiecle, ny toutelafor

cede leurs Armes, ny toutes les lu

mieres des plus grands Docteurs,

LOVIS LEGRANDle fait

avec une seule parole , & en moins
I 2
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d'unmois , c'est à dire , en auffi peu

de temps qu'ilen a falu pour en-

voyerſes ordres.

Sefaut-il étonner aprés cela ,ſi

les Infidelles même qui n'avoient

aucune connoiſſance du veritable

Dieu,viennent des extremitezdu

monde , pour l'apprendre du plus

religieux Monarquequifutjamais?

Ils ne pouvoit s'imaginer , qu'un

Prince,quinefaitrienqued'extra-

ordinaire ,& dont lavie touteglo-

rieuſeremplit toutela Terre d'ad-

miration ,neſoit foutenu dans tou

tés les entrepriſesparune puiſſance

plusqu'humaine,&que cette puis-

Sancenefoit laseulequi merite nos

admirations,puiſquemalgrélesDi-

vinitez qu'ils adorent eux mêmes,

ellele faittriompher , ou respecter

de tous les autres Souverains. Que

j'aydeplaisir, quand jevoisaupied

de fon Throfne les Barbares , les
1
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Ameriquains , & les Asiatiques ,

les uns pour implorer ſaclemence,

lesautrespourſemettreſousfapro-

tection , & les autres pour avoir

- partàson amitié! Mais ma ioye

dans cette rencontre ne vientpas

tant decetteespeced'hommageque

ievois luy rendreparcesEtrangers,

* que de la diſpoſition où ils entrent

parlà, delerendre uniourparSon

* moyenauveritableDieu.

Riennerepresentemieux la Di-

vinite ſur laterrequ'une Puiſſan-

ce Souveraine, laquelle toutemor

telle qu'elle paroiſt à nos yeux , à

tous les traitsde l'immortalité;ſoit

parla ſageſſe deſa conduite ,ſoit

parlapenetration deſes lumieres,

foitpar l'iniquitéde ſes Loix,foit

parson naturel toûjours bien-fai

Sant,foitparsaliberalitéinépuisa.

ble ,foitpar la valeurde fonbras

invincible , foitparl'égalitéinal-

13
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terabledefon esprit,ſoit enfin par

l'execution infaillible de tous fes

proiets. Les Romains ont fait au

trefois l'Apotheoſe de leurs Empe-

reurs pourde moindres qualitez que

cellesqueieviens devousdéduire,

&files Siamoisn'osent par respect

regarder leur Monarque, s'ils fe

profternent tout deleur long enfa

presence, & s'ils n'entendent fa

voixqu'avec tremblement ; iem'af

Seure qu'ils nesefigurent pas avec

tant de vertus éclatantes , & qui

nefontpourtant que comme uneé

bauche de celles de LOVIS LE

GRAND.

Quelbonheur pourla France de

poffeder unfi grand Prince , & quel

malheur pour elle , fi nous fuſſions

venus àleperdre! Nousavonsesté

àdeux doits de ce malheur,Mef-

ſieurs , béquifçait si nospechez

n'en estoientpas lacause?Carnous
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voyons dans l'Ecriture , que comme

Dicu donne quelquefoisàſon Peuple

des Roys dans ſacolere, il luy ofte

auſſi quelquefois ceux qu'illuy a

voit donnezpoursa facilité. le

tremble encore quand ie pense à

l'operationſi dangereuse qu'on luy

afaite , &dont la cure nousa te-

-nus plus d'un mois dans de conti

-nuelles alarmes. Luyſeulpar une

fermetéqui n'apointd'exemple , a

parú inébranlable. Un moment a-

vant que de se mettre entre les

mains des Chirurgiens , il voulut

voir tout ce qui le devoit le faire

Souffrir. Aulieu d'en paroiſtre é-

tonné, ilnevoulut pointpermettre

qu'onusast d'aucuneprécaution , il

Se tint toûjours dans l'estat d'un

homme libre ,&qui estoit aſſeuré

d'eſtre maistre de sa douleur. En

effet apres avoirachevéſapriere ,

&avoir remis entre les mains de

L4
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Dieu , &ſa ſanté,lefalutdefes

Peuples , il fouffrit fans s'éfrayer ,

Sanspaflir,fansmurmurer, & avec

une patience plus qu'heroïque tout

le mal qu'on luyfaisoit. Oprodige

de constance : Aucun cry neluy é-

chappa; & bien loin detémoigner

la moindre crainte ,fi-toſt que l'O-

peration fut finie , comme s'iln'a-

voit rien fenty , il demanda d'un

fang froid , fi on ne l'avoitpasé-

pargné, parce qu'il avoit recom_

mandésur touteschosesdenelepas

faire.

Maisraſſurons-nous , Meſſicurs ,

il n'y aplus rien à craindre , nous

venons d'apprendre Sa parfaite

guerison. Lemême Dieu qui nous

l'a donné dansſa naiſſancepour le

bonheur de cefloriſſant Royaume ,

nous l'a redonné une ſeconde fois

aprés fa maladie ,&comme cette

espece de seconde naissance n'est
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guere moins miraculeusequelapre-

miere , nous n'endevonspas efperer

de moindres avantages. Oüy , fi

nousavons veujuſquesàpresent la

Francedans undegréàdonnerde

l'envieàtoutes lesautresNations

fe faire craindre& respecter par

tout , porter son commercejuſques

aux extremitezles plus reculéesde

baTerre, par où le Soleilſeleve&

fe couche, cultiver toutes les Scien

ses , embellirtous les Arts,Serem-

plir tous les joursde nouvellesri-

cheffes , &parsespropresManu-

-factures qu'elleamiſesdansleplus

hautpoint de leur perfection , &

par celles qu'elle a enlevées aux

Pass étrangers,dominerfurlaMer,

comme elle dominoit déjafur lav

Ferre, par une Flote puiſſantede

gros Vaisseaux , qu'aucun autre

étatne pourrajamais égaler oppo

fer de tous coſtezàfes Voisinsdes

5

10

L
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Places inexpugnables , qui la met-

tent àcouvert detoutes fortesd'in-

fultes , & joüir ſeule d'un repos

affeuré,apres cela,quenedevons-

nous pas attendrede l'avenir ? Iu

geons- en, Messieurs ,par lepassé.

Graces à Dieu,le Prince que

nous venons de récouvrer , est le

meſmequinous a déja procurèdefi

grands avantages. Toutefon Hi-

ſtoiren'eſt tiſſue que de merveilles.

Comme il est grand de luy même ,

ilnepeut jamais rienfaireque de

grand. Et en effet qu'ya- t -ilde

plusgrand, quede policer unvaſte

Royaumeaveclamesmefacilité,&

lemefme ordre , qu'on regleroitune

Seule Famille,fupprimer le Blas-

phême, confondre Limpieté , re-

trancher les Duels ,étouffer lesnou-

veautez , & de deux Settes diffe-

rentes, quipartageoient tout l'Etat,

n'enfaire qu'une mesme Religion?
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Qu'ya-t-ilde plus grand que de

s'éleveraudeſſusdetoutes lesvenës

del'esprithumain,&parune mer-

veille qui n'avoit jamaisesté con

nuë , quiſurprendra toute la Poste-

rité,& qu'elleneferaqu'admirer,

Sans pouvoir l'imiter, ni la com-

prendre, forcer le cours des Eaux

pardegrandsAqueducs, changerle

lit naturel des Rivieres, les faire

monter plus haut que leur source,

&joindre des Mers qui estoientfe-

parées parplus de quarante lienës

de terrain ? Roysd'Egypte, quia.

vezfaitpaſſer vos Pyramides pour

undes miracles dumonde , avoüer

neanmoins que vousn'aveziamais

pû joindre la Mer rougeàlaMe-

diterranée, quoy que l'espace foit

bien moindre que celuy dont nous

parlons,&les Romains, qui étoient

lesMaistres de toute la Terre , &

quiſembloient ne trouver vien d'im
LG
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poſſible, n'y ont-ils pas perdu leurs

peines aussi-bien que vous , quand

ils ont voulu entreprendrede percer

Seulement l' Ifthme de Corinthe, qui

n'avoit qu'une seule lieuë de lon.

queur ? Qu'y at ilencore de plus

grand que ces vaſtes Magazins ,

&ces prodigieux Arcenaux, lef

quelsfaisant naistre tout àcoup l'a-

bondancedans laſaiſonlaplus ru-

de& la plus sterile , donnent le

moyen aux Troupesde tout entre

prendre&detout emporter. Douze

Provinces ont estéfubiuguéesdecet-

te maniere , & lenombre en fera

plus grand, quand LOVIS nevou

dra pas borner& arreſterl'ardeur

defon courage. Enfin qu'ya-t-ilde

plusgradque cenombrepresquein-

finydeVictoires,qui nemeriteroient

pas moinsde triomphes , que ceux

qu'on a deferez à tous les anciens

Conquerans , & dont la rapidité
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n'est pas moinsglorieuse que l'im-

portance de la Conquefte?

CesVictoires ne sont pas encore

achevées , Meſſieurs. Nostreincom-

pavable Monarque n'a remporté

celles dont je viensde vousparler,

quepourvous donner l'exemple de

celles que vous devez remporter

vous-mesmesousfesordres.LeCorps

formidable des Galeres ayantàla

teste deux Illuftres Chefs , dont le

Filsmarchantàgrandspas fur les

tracesglorieusesdu Pere,ne cueille-

ra pas moins de Lauriersdans le

Champ de Mars , puisque dans

- une jeuneſſevaillante&vigoureu

fe, nous tuy voyons déja défier les

✓ Capitaines les plus confommez. Ce

Corps agiſſansſous la conduite du

Ministre le plus éclairé, leplus

infatigable & le plusfidelle qui

fut jamais ; fous la direction d'un

- Intendant dont la vigilance l'es
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xactitude, les lumieres, l'integrite,

l'æconomie , & la generofité tout

ensemble ne laiſſent vien échaper

de tout cequipeut regarder le Ser-

vice , ou l'honneur de ſon Mai-

tre ; ſous les ſoins encore d'un Mu-

nitionaire desintereſſé,quiconsacre

Ses propres interests aux interests

de l'Etat, ce Corps,dis_je , com

posédeHeros , c'estàdire, de tout

ce qu'ily a deplus brave&deplus

intrepide , fait déja trembler le

Croiſſant en bien des endroits. Ie

ne doute point que dans peu la

Chreftienteneluy ait obligation de

ladélivrance de la Terre Sainte,&

que par les dépoüilles que vous en-

Leverez àces Ennemis déclarez du

nom Chreftion , Marseille en de-

vienne auffi riche parle Butinde

L'Orient queparsoncommerce.

Puis donc ,Meſſieurs , que vous

eftes,fiintereſſez ausujetqui nous
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affemble,&que la gloiredenoftre

-Auguste Monarque doitfaire la

voftre , redoublons nos vœux , non

Seulement pour remercier Dieu de

nous avoirconfervécegrand Prin-

ce,mais afin qu'ilnousrende dignes

-de le poffeder long- temps. Entrons

pourceladans l'esprit de l'Eglise ,

ioignons nos Prieresàcellesde toute

la France,& ne ceſſons iamais de

prier pour la conſervation d'une

vieſiprecieuse, qui comble lanostre

defelicité..

1

3

- Le 17. Ianvier, leTeDeum fut

chanté avec Simphonie aprés.

une Meſſeen Muſique dansla

principale,Egliſe de Caude

bec,CapitaleduPays de Caux,

le plus beau des Territoiresde

Normandie. Le Prefidial &le

Corps de Ville yaſſiſterent,&

lefeu fut mis avec ceremonieà
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deux Buchers,placez,l'un dans

la grande Place,& l'autre dans

cellede la Maiſon de Ville. Le

Portrait du Roy eſtoit à cha-

cunde ces endroits , avec une

Garde actuellequi fur relevée

dans les regles tant qu'il y re-

ſta . La Bourgeoifie en grand

nombre eſtoit ſous les armes.

Diverfes inſcriptions envi-

ronnoientces Portraits. Ily en

avoit une entr'autres tirée du

ſecond Livre des Machabées,

que Monfieur Buſquet de

Chandoiſel,LieutenantGene.

ral du Prefidial , avoit appli-

quée heureufement autour

d'un Soleil fortant d'un épais

nuage. En voicy les paroles.

Dies affuit,quoSolrefulfit qui prius

erat in nubilo , accenfus est ignis

magnus , ita utomnes mirarentur.

CeMagiſtrat donna-unſplen
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didediſné au Chefdu Clergé,

aux Officiers des deux Corps,

& aux Capitaines Quarte-

niers,&le foir il regalamagni-

- fiquement les Dames. LeBu-

cher qu'il avoit faitéleverde-

vant fa porte , fut allumé de-

vant elles au bruit des Tam-

bours& au fondes Inſtrumens .

La Feſte ſe termina par leBal.

Ie ne parle pointd'uneFontai-

ne deVin que firent couler le

Prefidial & l'Hoſtel de Ville,

ny desFeux dejoyeaccompa-

gnez d'Illuminations aux Fe-

- neſtres , qu'on alluma le ſoir

dans toutes les Ruës. C'eſt ce

qui s'eſt fait dans chaqueVille.

Monfieurde Novion, Evef-

qued'Evreux, n'eut pas fi-toſt

appris l'heureuſe covaleſcen-

ce du Roy, qu'il en fit rendre

graces à Dieu , folemnelle-



210 Actions de Graces

mentdans ſaCathedrale. Tous

les Corps de la Ville aſſiſterent

an Te Deum que la Muſique y

chanta.Il avoit faitdreſſerplu-

fieurs Tables dans la courtde

l'Eveſché, où le pain &le Vin

furent abondamment diftri-

buez àtous venans. Toutesles

Compagnies de la Ville en ar-

mes allerent le falüer ,& firent

pluſieurs décharges de leurs
mouſquets , ce qu'elles redou-

blerent autourd'ungrand feu,

dreſſé devant la grande porte

de fon Palais. Ce Prelat neſe

contenta pas de cette démon.

ſtration de joye."Monfieur de

Chamillart , Prevoſt General

dela haute Normandie , frere

defeu MonfieurdeChamillart,

qui a eſté Intendant à Caën,

luy ayant demandé permiffion

de faire chanter un autre Te
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Deum dans l'Egliſe de S.Denys

fa Paroiffe , il l'entonna luy-

mefme en habits Pontificaux,

&il fut continué par la Mu-

fique. Deux jours aprés il en

indiqua un troifiéme pour les

Officiers de ſon Officialité , &

il en fit encore toutes les cere

monies au bruit du Canon de

la Ville qui s'eſtoir déja fait

entendre dans les deux pre

mieres occafions. Meſſieurs du

Prefidial&Bailliage rendirent

les meſmes actions de graces

dans la Chapelle de leur Pré-

toire,& Meſſieursde l'Election

aux Iacobins avec un feu de

joye hors la porte de l'Eglife.

Lamefme ceremonie fut faite

leparement parles huitCurez

de la Ville & par toutes les

cõmunautez Religieuſes avec

beaucoup d'appareil

penfe.

&dedé-
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Ona montré le meſme zele

à Vendofine. A la premiere

nouvelle que l'on y receut de

la gueriſon du Roy, Monfieur

deRemilly , Bailly de la Pro-

vince,&Maireperpetuel dela

Ville , fit chanter une Meſſe

folemnelle& un Te Deum dans

l'Egliſe du Château. Il y affifta

accompagné des Echevins , &

tout leClergé Regulier & Se-

culiers'y trouva,ainſi que tou-

tes les Compagnies de Iuftice.

Le lendemain le Corps de la

Iuſtice ordinaire , àla teſte de

laquelle eſtoit Monfieur le

Bailly , fit la meſme choſe dans

l'Egliſe des Cordeliers.Ces ce-

remonies furentſuiviesdecel-

ledes Peresde l'Oratoire , qui

fut annoncée le ſoir du jour

precedent , par l'Illumination

de leurs bâtimens. On chanta
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une grand' Meſſe& leTe Deum

dans leur Eglife, où le Portrait

du Roy estoit ſur un Trône.

L'apreſdinée ils tinrent table

ouverte dans leur Terre de

Courtnas, éloignéed'un quart

delieuëdela Ville. La leuneſſe

de leurCollege y vintſous les

armes ,&ily eutungrand feu

de joye. Les Officiers des

Grands Iours& ceux de l'Ele-

&ion , voulant imiter leur ma-

gnificence, les premiers firent

illuminerla Tour& le Portail

de l'Abbaye de la Trinité , &
t

les autres choiſirent la mefme

Eglife des Preſtres de l'Oratoi-

re pour faire chanter leur Te

Deum. Il y eut des Illumina-

tions&des Fontaines deVin,

& la Feſte ſe termina par un

feu de joye , & par des Feux

d'artifices . Les autres Villes
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de la Province , les Paroiſſes

mefmedelaCampagne,&fur-

tout Madame l'Abbeffe de la

Virginité , marquerent leur

zeleàl'exemplede Vendofme.

Ces Réjoüiſſances que Mon-

fieur le Bailly & Maire avoit

commencées , finirentpar luy

le 6. deFévrier. Il ſe rendit à

l'Egliſe du Château ſuivydes

Echevins & detous les Corps

deIuftice. Les Communautez

yétoient venuës en Procef-

fion. Le Te Deum yfut encore

chanté en Muſique , pendant

que laBourgeoiſie ſous lesar-

mes à pied & à cheval faifoit

decontinuellesdécharges. Un

grand feu de joyeſuivy d'un

feu d'artifice , achevales Ré-

joüiſſancesde cettejournée.

Le 30..de Ianvier Mr de

Loyſnes , fecondPreſident au
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Mortierdu ParlementdeMets,

- fit rendre des actions de gra-

ces dans l'Egliſe des Vrſuli-

nes , où il a deux filles. D'a-

bord les Trompetes& lesTim-

1 bales ſe firent entendredans la

courtde ſon Hoſtel qui répond

à cette Eglife . Aprésun motet

chanté parlesReligieuſes avec

Simphonie ; le Superieur ac-

(compagné de pluſieurs Eccle-

ſiaſtiques , entonnaleTeDeum

qu'un grand Corpsde Muſi-

que poursuivit. Il eſtoit de

la compoſitionduMaiſtrede la

Cathedrale , tres-habile hom-

me ,& dont la maniere a re-

ceupluſieurs fois des applau-

diſſemens de Sa Majeſté. Le

foir on alluma un grand feu

devant la porte de l'Hoſtel de

ce Preſident ;& il fut fuivy

de quantité de Fuſées volan
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tes , de Petards , de Serpen-

teaux , & d'autres feux d'ar-

rifice, qu'on vit partir d'une

Tour fort élevée de l'Hoſtel ,

où les meſmes Trompetes &

Timbales qu'on entendoit

preſque de toute la Ville , fai-

ſoientuneffettres-agreable.

Le 10.de Fevrier Meſſieurs

lesTreforiers deFrance en la

Generalitédelamefme Ville ,

firent chanter unTeDeum dans

l'Egliſe Royale de Saint Vic-

tor . LaMuſique,la Simphonie,

les Trompetes& les Timbales

ſemblerent ſediſputer la gloi-

re de cette action. An fortir de

l'Egliſe Mr de Navarre , Pre-

fident à ce Bureau ,alluma le

feudreſſédanslaPlace.Ileſtoit

à la teſtede fonCorps.Enmeſ-

metempsparurent des Illumi-

nations
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nations autourdu Portraitde

Sa Majesté , qui avoiteſté ex-

poſe ſous un Daisde Damas

cramoiſyà creſpine d'or en-

touré de Tapiſſeries au de-

- vantde la maiſondeMonfieur

Fetiq , Procureur du Roy au

mefme Bureau. Une Fontaine

de Vin fit un jet qui netarit

qu'à minuit.LesFuſées volan-

tes parfemerent l'air d'étoiles ,

&toute la Ville retentit d'une

artillerie tres--bien ordonnée ,

compoſéedepetites pieces de

Campagne , de Boëtes & de

Mortiers.Il ſe fit trois déchar-

ges , la premiere àfix heures ,

la ſeconde à huit,&latroifié.

me à dix. Il y eutun ſoupé

ſervy avec beaucoup d'ordre ,

auquel toutes les perſonnes

confiderables furent invitées.

Le 26. JanvierMonfieurCo-

K
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tolendi , Conful de la Nation

Françoiſe à Livourne, fit tirer

une infinité de Boëtes & de

feux d'artifice devant ſa Mai-

ſon , qui fut illuminée toute la

nuit par trente flambeaux de

cire de Venise , & par cent

Bougies de la meſme ciredans

des Chandeliers d'argent. Le

jour ſuivant il fit diſtribuer

dupain , nonſeulement à tous

les Pauvres de la Ville , mais

auſſi à tous les Hôpitaux &

dans les Priſons.Sur le midy il

fit chanter unegrand'Meffe&

unTeDeumdanslaChapelle de

S. Loüis , par trois grands

corps de Muſique, compoſée

des plus excellentes Voix d'I-

talie , qui ſe trouverent alors

àLivourne.Pendant ce temps-

là , on tira encore une tres-

grandequantitédeBoëtes,qui



pour laqueriſon duRoy. 219

furent ſuivies par ſon ordre,

d'une décharge generale de

l'Artillerie de tous les Bâti-

mensqui estoient auPort.

Les Frontieres de l'Etatont

fait connoître par leurs Ré-

joüiſſances , que pour n'avoir

pastoûjours eul'honneurd'ap-

partenir , à noſtre auguſteMo-

narque , elles n'ont pas moins

de zele pour ſa Perſonne fa-

crée , que les Peuples nez ſous

ſa domination , dont ces nou-

veaux Sujets reconnoiffent

tous les jours la douceur& la

justice. La Sarre s'eſt ſignalée

en cette rencontre ;& Mon

ſieur de la Goupilliere , Inten-

dant de cette Province , qu'il

aformée par ſes travaux, em-

bellie par ſes foins , & réglée

par fon équité ,pour fatisfaire

àl'empreſſementdes Peuples ,

K 2
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alla à Sar-Loüis où il fit chan-

ter un Te Deum dans la grande

Eglife. Toutle Clergé y aſſiſta

en Chapes , & Monfieur de

ChoifyGouverneur,Monfieur

l'Intendant , le Prefidial enRo-

bes&tous les Officiers de la

Ville , & des Troupes , s'y

trouverent avec une devotion

digne d'une ſi ſainte ceremo-

nie: Ces marques de leur zele

pour le Roy , ne ſatisfirentpas

peu MonfieurdelaGoupillie-

re , mais cela ne ſuffifoit pas

encore àfon zele. Il ſe rendit

en diligence àHomboure , &

ayant ordonné au grand Pre-

voſt de ce gouvernement que

le jour des Roisſes intentions

fuſſent executées , l'Egliſe fut

remplie de lumieres. Il y eut

Predication à l'iſſue des Vef-

pres,&leTeDeum fut chante
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enfuite. Monfieur l'Intendant,

Monfieur de la Clos, Major&

commandant en l'absence de

MonfieurleMarquisde laBre-

têche Gouverneur de cette

Place,le Maire& les Echevins

de la Ville , les Officiers de la

Garniſon , & les Bourgeois

aſſiſterent ààtout , avec lapieté

que demandoit cette grande

Feſte. Au fortir de l'Eglife , la

Compagnieétantrentrée chez

Monfieur l'Intendant où elle

avoit dîné , elle fut agreable-

ment ſurpriſe par une grote

qu'elle trouva dans la court.

Au milieude pluſieurs Sapins

s'élevoitune pointe deRocher

I couvert de mouſſe , mais fi na-

turellement repreſentée,qu'on

l'auroitprispourunedesvieil-

lesRoches que le hazard for-

medans les Deſerts. Du haut

K 3
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de ce Rocher ſortoit une Fon-

taine de Vin qui rejalliſſoit

juſques au devant des Armes

du Roy , qu'on avoit placées à

fix pieds de hauteur au deffus

du baffin de la Fontaine. Des

Bougies attachées aux arbres

en divers endroits , & dans

T'enfoncement de la Grote ,

faifoient un ſpectacle qui fa-

risfaifoit beaucoup les yeux.

La Fontaine coulade lamême

force jufques à deux heures

aprés minuit , ce qui fut un

divertiſſement agreable pour

le Peuple. Monfieur l'Inten-

dant donna un magnifique

foupé aux Dames & aux Of-

ficiers , & le Bal enfuite. Les

Bourgeois de leur coſté n'ou-

blierent rien pour marquer

leur zele. La Ville futillumi-

néedetoutes parts , les Habi-
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tans ayant affecté de mettre

fur leurs Feneftres plusde lu-

mieres qu'on ne l'avoit ordon-

né , afin de faire connoiſtre

que les témoignages de leur

joye eſtoient plûtoſt un effet

de leurinclinationquedeleur

obeïſſance. Le Buſte du Roy

paroiſſoit au deſſusdu Balcon

delaMaiſonde Ville, illuminé

de flambeaux. Le lendemain

Monfieurde Sheraulle,Capi-

taine de Dragons , donna le

Bal, dont il s'acquitta avec

beaucoup degalanterie.

l'aydéja parlé de quelques

Particuliers , qui ſeuls ont fait

autant quedes Corps ; & j'ay

crû devoir le faire connoiſtre,

parce que c'eſt une choſe , qui

n'a jamais eſté faite que pour

le Roy. Auffi me paroit-elle

plus à remarquer à cauſe du

K 4
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zele,dans cetteoccaſion où l'on

avoit craint pour une vie fi

precieuſe à l'Etat , que ce

qu'ont fait des villes&desPro-

vinces.Monfieurde Cuvillier,

Renoüeur & Valet deCham-

bre ordinaire du Roy , s'eſt

trouvé du nombre des Parti-

culiersdontjevousparle. Il fit

chanterunTeDeum aux grands

Auguſtins le 26. de lanvier.

LesTrompetes& les Timba-

less'yfirent entendre. Il y eut

Proceſſion , en laquelle quatre

Armeniensporterentdes flam-

beaux, ayant voulu faire voir

que les Etragets s'intereſſoient

aubonheur public. Ontira en

ce lieu-là deux cens Boëtes,

quifurent encore tirées aprés

la ceremonie devant le logis

de Monfieur de Cuvillier, où

l'onallumaun feudejoye.



pourla queriſondaRoy. 225

Il s'eſt faituneautreRéjoüif-

ſance chez un Particulier danş

une maiſon qu'il a à deux

lieuësdeParis , enun lieuap-

pellé le Bouquet de Champi-

gnyprocheSaintMaur. Celuy

quidonna la Feſte avoit choiſi

ce lieu ,& leDimanche 2.Fe-

vrier pour y faire chanter une

Meſſe folemnelle & un Te

Deum,cequi ſe ſeroit fait avec

appareil , fi Monfieur l'Arche-

veſquequi venoit de faire la

Cloturede ces actions degra-

ees ,n'euſtpoint refuſé la per-

miſſion qui luy en futdeman-

dée. Ainfice Particulier ſevit

contraint de faire éclater ſa

joyed'une autre maniere. Il

priabonnombre de Dames &

pluſieurs de ſes Amis , de fe

trouver ce jour-là en fa Mai.

fonduBouquet;& fur le ſoir
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un grand bruit de Boëtes qui

reveilla la joye de la Compa-
gnie , excita la curiofité de

quantité de perſonnes des en

vironsqui y accoururent. On

vittout d'un coupune Illumi-

nation auffi ingenieuſe que

bien entenduë , qui regnoit

dans toute la façadede la Mai-

fon ,& formoit artiſtement des

Fleurs de-Lys à l'endroit des

Feneſtres ,pour faire voir que

leRoy estoit le motifde cette

réjouiſſance. Quantitéde Fu-

fées volantes accompagnées

defeuxd'artifices , s'éleverent

dans les airs , tandisquele feu

confumoit un grand Bucher

qui eſtoitdevantlaporte. Des

gensplacez en divers endroits

diſtribuoient du Vin àtoute la

populace,& tout cela fe faifoit

au bruit des Tambours & des



pour la guerifondu Roy. 227

+

Trompetes. Vn Bal tres-bien

ordonné fuivit , & tous ces

plaiſirs furent terminez parun

Repas magnifique,ou la poliz

teſſedelaDame de la Maifon

du Bouquet , qui joint beau

coupd'agrément àune grande

- delicateſſe dans ſes manieres,

ſe fit remarquer fans peine.

Chacun s'en rétourna tres-

content ,& lejour parut trop

court àceuxqui furentdecer

teFefte.

-Dans la confufion des arti-

cles de Prieres dont mes der-

nieres Lettres ſont réplies,j'en

ay oublie quelques - unes de

Paris. Monfieur l'Abbé Billet ,

Procureur & Chefde la Na-

tion de Francedel'Univerſité,

ayant convoqué cette illuftre

Compagniepourle 10.deJan

vier, jour &Feſtede S.Guil-

K6

:
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laume qui en eſt Patron , elle

ſe trouva àdix heures du ma-

tindans l'Egliſe du College de

Navarre , au nombre de plus

dedouze cens Docteurs , Li-

centiez , Bacheliers , Curez ,

Abbez , Chanoines , & autres

Officiers ou Regens , tous en

habitsdeceremonie: La Meffe

yayant eſtécelebréeparMon-

fieur legrand Archidiacre de

Sens,&fervie par une ving-

tainedejeunesAbbez de qua-

lité,MonfieurBillet fit en La-

tinle Panegyrique du Saint,

auquel il joignitune action de

graces en faveur de noftreau-

guſte Monarque, dans laquel-

le les Peres Grecs & Latins.

parurent avec éclat rendre

hommageau premier Roy de

laTerre , & prendre partà ſa

guerifon. Ce diſcours charma
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l'Aſſemblée , & fitadmirerl'é-

rudition&l'éloquence de ce-

luy qui le prononça.

Les quarantePorteursde la

Chaſſe deSainte Geneviefve,

qui font Bourgeois choiſis de

Paris,quiportentcette Chaffe

dans les grandes ceremonies ,

lors qu'on la defcend pour

quelque neceſſité preſſante, fi-

rent celebrerl'Office en l'Egli-

fe de l'AbbayeRoyalede cet-

teSainte le 12.du meſmemois.

Monfieur l'Abbé de Sainte

GeneviefveOfficia avec tou-

te la folemnité poſſible , & la

ceremonie ſe termina par la

proceffion ,& unTe Deum.

Les Maiſtres Bateurs d'or

ayant fait chanterune grande

Meffe &unTeDeum en Muſi-

que dans l'Egliſe de Sainte

Croix de la Bretonnerie , le
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fieurPierreSimon qui s'y ef-

toittrouvé avec ſes Confreres,

ſe diſtingua le foir parune ré-

joüiſſance qui merite d'être

remarquée. Comme il fournit

l'or en feüilles qui s'employe

aux Bâtimens de toutes les

Maiſons Royales , il voulut

marquer fon zele en faiſant

élever devantſa Boutique , où

ilbatl'or au quartierS. Martin

ruë desMeneſtriers , un Bufte

du Roy d'aprés le Chevalier

Bernin.Ileſtoitfousun magni-

fique Dais , avec quantité de

Deviſes en maniere d'Illumi-

nations. Les Fenestres de fa

maiſon furent éclairées de

Lanternes fleurdeliſees & hif-

toriées , qui durerent preſque

toutela nuit, pendantlaquelle

pluſieurs feuxd'artifice diver-

tirent agreablement les Spe
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Aateurs. Il diſtribua du pain

& du Vinà tous les Paffans ,

& il n'y en euſt aucun qu'il

ne fift boire à la ſanté de Sa

Majesté.

Bourgueil ,petite Villedans

laTouraine àdemy lieuë de la

Riviere de Loire, n'a pas fait

voir moins de zeleque les plus

confiderables du Royaume.

Trois cens hommes diftribuez

en quatre Compagnies ſe ran-

gerent.le 26. de Ianvierdes fix

heures du matin devant les

maiſons de leurs Capitaines.

La premiere Compagnie qui

avoitlebleu pour couleur ,&

la ſeconde le rouge , eſtoient

commandées par Meſſieurs de

S. Eſtienne & Devau , tous

deuxGentilshommesde Bour-

gueil dont l'un a ſervy

long- temps en qualité de Ca-

د
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pitaine du Regiment de Bre-

tagne , & l'autre dans la Mai-

fon duRoy. Le verd eſtoit la

couleur de la troifiéme , & le

blanc de la derniere. Si-toft

qu'elles ſe furent jointes &

miſes en ordre , elles allerent

prendre la Juſtice , qui eſtoit

aſſemblée en Corps & enRo-

bes chez Monfieurde Lutinie-

res , Senéchal du lieu. On ſe

rendit de-là au Château de

l'abbaye , où l'on fit faire une

falvede toute la mouſqueterie

en l'honneur de Monfieur

l'Abbé , qui eſt un des Fils de

Monfieur de Louvois , aprés

quoy on alla dans l'Eglife des

Peres Benedictins . Curez pri-

mitifs de Bourgueil. Les Com-

pagnies firentune fecondedé-

charge, &fe mirenten batail-

lon devant la principale porte
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de l'Eglife. La grand -Meſſe

fut chantée avec beaucoup de

ſolemnité , & l'apreſdînée on

retourna dans le meſme ordre

àlamémeEglife.La Juſtice fut

placéedans les hauts bancsdu

Chœur à la droite , & les Of-

ficiers des Compagnies dans

les hauts bancs à la gauche.

LesSoldats rangezdanslefond

duChœur , tirerent leur Epée

&la tinrét quëpendant qu'on

chantaleTeDeum. Cette petite

ceremoniequimarquoitqu'on

eſtoit prés de verſer ſon ſang

pour le ſervicedu Roy , cauſa

une émotion dans les cœurs ,

qui tira des larmes de joye de

la plus grande partie del'Af-

ſemblée.Onalla enſuite chan-

ter un ſecond TeDeum dans la

principale Paroiſſe appellée S.

Germain ,aprés les Veſpres
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qu'ony entendit , & il en fut

chanté un troifiéme au feu de

joye que l'on alluma ſur les

cinq' heures. L'air fut remply

de Fuſées Volantes , accompa-

gnées de feux d'artifice , &les

cris d'allegreſſe qu'on pouſſa

de toutes parts , empêchoient

preſque qu'on n'entendiſt la

mouſqueterie , qui ne ceffa

point de tirer pendant deux

heures . LesOfficiers de Iuftice

&desCompagnies s'étantren-

dus chez Monfieur le Sené-

chal ,y trouverentunmagni-

fique Soupé. Pour ſe diſpoſer à

boire à la ſanté du Roy , d'u-

ne maniere qui ne fuſt pas

commune, il lut un Elogede

SaMajeſté en Vers , & but en

le finiſſant. Enmême temps

tout le monde debout & nuë

teſte fit retentir la Sale de cris
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deVive le Roy , ce qui joint au

bruit des Tambours & des

Hautbois, qu'on avoit faitve-

nir de Chinon & de Saumur,

fit une harmonie qui ſe répan-

dit dans toute la Ville. Les

huit derniers Versde cét Elo-

gequi contenoient desVœux

pour le Roy , furent donnez

àtoute laCompagnie ,&cha-

cunl'un aprés l'autre les leut

avantquedeboire, cequipro-

duifit toûjours le meſmeeffet.

Le lendemain Monfieur le Se-

néchal àla teſte de cinquante

Cavaliers, tousbienmontez &

fort leſtes , alla aprés midy à

une lieuë de Bourgueil en la

maiſon de Meſſieurs Guedier

freres , l'un Sous-Doyen , &

Pautre Chanoinede S. Martin

de Tours , qui les receurent,

avec tousles témoignagespof-
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ſibles de joye. On alla d'abord

dans leur Chapelle,oùunPrê-

trequ'on avoit menédeBour-

gueil en qualité d'Aumônier

de la Compagnie , annonça le

TeDeum àMonfieur le Sous-

Doyen ,qui enſuitel'entonna.

Meſſieurs Guedier donnerent

aprés cela une magnifique

Collation àplus de cent per-

ſonnesdiſperſées endivers en-

droits de leur maiſon où ils

avoient faitdreſſer desTables.

Le 29. de Ianvier ilſe fit une

ſolemnité des plus éclatan-

tés dans l'Egliſe Cathedrale

de Renes. Elle fut annon-

cée le ſoir precedent , par

un ſon de trois heures de la

groffe Horloge , l'une des

plus belles de tout leRoyau-

me. La Cloche eſt ouverte de

deuxdoigts du hautenbas , à
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cauſedu grandtimbre qu'elle

avoit, &qui empeſchoit qu'on

ne puſtaiſementdiſtinguerles

coups qui marquent les heu-

res. L'Horloge recommença

à fonner degrand matin ,&

toutes les Cloches de la Ville

luy repondirent. A l'heure de

Veſpres le Corps du Prefidial

&celuy de laVilleſe rendi-

rent dans le Chœur delaCa-

thedrale , où toutesles Paroif-

ſes& tous les Religieux vin-

rentproceſſionellement.Aprés

leTeDeum qu'ony chanta en

Muſique, le Corpsdela Ville,

compoſé des deux Conneſta.

blesqui ſontOfficiers Militai-

res pourveus par Sa Majesté

entitre,qu'onappelle ailleurs

Majors ; du Syndic encharge

ouMaire; des anciens Sindics

&des Echevins , alla au bruit



238 ActionsdeGraces

des Trompetes & des Tam-

bours , mettre le feu au Bu-

cher dreffe devantl'Hoſtel de

Ville. Il fut accompagné de

Feux d'artifice , & de toute

l'Artillerie qu'on avoit pû ra-

maſſer. Monfieur l'Eveſque de

Rennes , qui eſt de la Maiſon

de Lavardin , marqua ſa joye

parunefuperbe Illumination ,

qui parut aux Tours de fon

Eglife. Il y eutun grand Bu-

cher allumé avec des Feux

d'artifice devant l'Hoſtel de

Monfieur le MarquisdeCoer-

logon, Gouverneurdela Vil-

le. Les Iefuites firent illumi-

nerle Portail&le Clocher de

leurEglife , & les Urſulines du

Preboré , qui avoient chanté

un Te Deum , ſe ſignalerent

auſſi parune tres-belle Illumi-

nation,&parungrand feu qui
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fut allumé devant leur Con-

vent. On en fit dans tous les

Carfours & toutes les Ruës,

&on paſſa laplus grande par-

tie de la nuitdans les plaiſirs ,

les unsde la Danſe ,& les au-

tresdelaTable. Icy on voyoit

lesBourgeoisdonner àmanger

àfesAmis.Làles Violōs ſe fai-

foiententendre. Lesinnocen

tesChanfons faifoientailleurs

le divertiſſement du Peuple.

Enfin tout le monde voulutce

jour- là faire quelque choſe

quiparuſt. On remarqua que

pluſieurs dans le tranſport de

leur joye , rencontrant leurs

Ennemis, ſe reconcilierenten

les embraſſant , & ce qui eſt

departiculier , tous ceux qui

avoientdesPortraits duRoy ,

dontle nombre eſt grand, les

expoſerent entourez de Lau
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,

riers fur des Tapis. Monfieur

Hevin Avocat au Parlement

&ancien Syndic de Renes ,

illumina ſa maiſond'un grand

nombre de Lanternes qui

avoient d'un côté une S. cou-

ronnée&del'autreunA pour

fignifier , Saluti Augusti. Cha-

que face du Bucherqu'il fit é-

lever devant ſa porte, eſtoit

ornée d'une Inſcription tirée

des Médaillesdes Empereurs.

Laprincipalemarquoitle ſujet

de la Fefte. Salus Augusti. Les

trois autres en expliquoient

les conſequences, SecuritasOr-

bis, Latitiafundata. Saculifelici-

tas. Le 21. leCorps desNotai-

res Gardenotes du Roy , fit

chanteraunegrand'Meffe&un

TeDeumenMuſique , accom-

pagné de Concerts ,& le foir

ils firent un trés beau feu

dans
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dans une Place publique. Le

22. le Corpsdes Marchands fit

lamefme choſe dansleur Cha-

pelle. Il y eut pluſieurs Con-

certs , ſuivis d'un feud'artifi-

ce. LesProcureursduPrefidial

s'acquiterent le 23. du meſine

devoir. L'un de ces jours de

Réjoüiſſances , il y ent une

Fontaine deVindevantle ви-

reau de la Poſte , aux dépens

de Monfieur Orſon Maiſtre

desPoſtes, qui en fitdiſtribuer

partout.

Ces Réjoüiſſances ont eſté

grandes à Redonce , qui eft

une petite Ville de Bretagne.

LeClergédonnal'exemple par

unTe Deum qu'il chanta à la

Paroiſſe,apresquoy ilallaPro.

ceffionnellement mettre le feu

àun Bucher preparé devant

l'Eglife. Lelendemain lesHa-

L
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bitans allerent en Corps àl'E-

gliſe de SaintSauveur, fameu-

ſe Abbaye del'Ordre de Saint

Benoist. On y chanta un Te

Deum, quifutſuivy de la dé-

chargede toutes les Boëtes de

la Ville , cequi fut réïteré lors

que l'on mitle feu au Bucher.

Lejourſuivant futun jour de

Feſte que folemniferent les

Bourgeois du port. Ils firent

chanter une Meſſe , où Mon.

fieur l'Abbé du Boüair officia

comme à tout le reſtede cette

ceremonie. Sur les trois heu-

res , ils allerent entendre Vef-

pres àla paroiſſe. Le Te Deum

fut chanté enſuite ,& cela fait

on vint avec le Clergé allumer

un feu dreſſéfurle port ,où il

yavoit alors pres de cinquan-

te Vaiſſeaux. Ils avoient tous

leurs pavillons & leurs flames
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&chacun tira ſon Artillerie.

On invitatous les Etrangers à

un fuperbe Repas. On ybutà:

la ſanté de Sa Majesté , & au

ſignal d'un flambeau , tous

les Vaiſſeaux firent une fe-

condedécharge.

Le ſoir du 15.de Février

Monfieurdela place comman-

dant les Brigades pour le Roy

àla patache qui eſtunepetite

Ifle, vis à vis Chantoceaux en

Anjou&àcing lieuësdeNan-

tes , fit annoncer par pluſieurs

volées de canon la Feſte qu'il

préparoit pour le lendemain.

Tous les Habitans des envi-

rons y accoururent , &fe mi-

rent ſous les armes . LeTeDeum

fut chanté , on alluma un feu

de joye & le bruit des Tam-

bours , Trompetes & Violons

retentit de toutes parts. On

L2
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ditquelecanon ſe fit entendre

juſque dans angers quien eſt

àdixlieuës.

Le 20. deFévrier lesHabi-

tans dela Ville d'Eu firent ce-

Iebrer une Meffe folemnellle

dans l'Egliſe des Chanoines

Reguliers de l'Ordre de

Saint Auguſtin , Abbaye de

Noftre-Dame , où le Clergé

des quatre paroiſſes de la Vil-

le &des Maiſons Religieuſes

fut invité . Monfieur le Com-

te de Lannoy , Gouverneur

dela Ville & Comté d'Eu , de

l'ancienne Maiſon de Lannoy

originaire deFlandre,s'y trou-

vaavecquantitéde Nobleffe.

Monfieur d'Auberville fur

Yere , Bailly d'Epée& de Ro-

be longue , & Monfieur du

Pont, Maire de la Ville s'y

eſtoient rendus , l'un à la teſte
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du Corps du Bailliage, & l'au-

tre à la teſte des Echevins.

L'Eloge du Roy fut prononcé

avecbeaucoup d'applaudiffe-

ment, par le pere CeleſtinPer-

net , Religieux Recollet ; &

apres la Meſſe & le Te Deum ,

onalluma le Bucher dans la

grandePlace , au bruitduCa-

non,desBoëtes,&de laMouf-

queterie des Bourgeois qui

s'eſtoient mis ſous lesArmes.

Le foir on fitdesfeuxdanstou-

tes les Ruës. Les principaux

Officiers ſe diftinguerent par

des Illuminations , & Mon-

ſieurdeFranval , Gentilhom-

me Servant dela feuëReyne ,

ſe fit remarquer par le nom-

bre des lumieres qui éclai-

roient le devantdeſa maiſon .

Le Comté d'Eu fut le partage

de Guillaume Fils puiſné de

L3
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Richard dit ſans Peur, Duc

de Normandie en 1002. Il fut

érigé en Pairie en faveur de

Charles d'Artois Comte d'Eu

en 1458. Il entra dans la Mai-

fon de Guife , par le mariage

de Catherine de Cleves avec

Henry de Lorraine Duc de

Guife ,&Mademoiselle d'Or-

leans l'acheta en 1660. deux

millions cing cens millelivres.

Le prix de l'achat peut faire

jugerde fon étenduë. SonAl-

tele Royale a extrêmement

embelly & aggrandy le Châ-

teau , &la pieté de cette gran-

de Princeſſe l'ayant portée à

faire quantité de fondations

dansle Comté d'Eu , elle a fait

bâtir dans la Ville d'Eu'un

Hofpital General fort magni-

fique , ſur le deſſein de Mon-

fieurGabriel. Elle ya aufii é
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tably un Seminaire de Sœurs

de la Charité , ainſi que dans

les autres Villes & Bourgs du

mefme Comté.

Orbec, petite Ville deNor-

mandie, n'a pas oublié de mar-

quer fon zele. La grand'Meſſe

y fut celebrée folemnellement

le 2. de Février , & le Te Deum

chanté. Al'iſſue des Veſpres ,

on fit la proceſſion , à laquelle

ſe trouva tout le Bailliage en

Robes longues. On alluma un

grand feu au bruit des Tam-

bours & des Hautbois &d'une

déchargedeMouſqueterie que

firent les Habitans rangez

fous les Armes . Cette belle

Soldateſque avoitun Drapeau

de couleur celeſte , où l'on

avoit dépeint un petit Bucher

encore à demy allumé , d'où

s'élevoit un Phoenix avec ces

L4



248 Actions de Graces

paroles , Redivivus ab aggere

Phanix. On fitjoüerdes feux

d'artifice ,& l'air parut éclai-

réd'un tres-grand nombre de

Fuſées volantes. Monfieur

Guener, Seigneur de Saint

Iuft&dela Factiere, qui exer-

ce la charge de Lieutenant

General d'Orbec avec tout

l'applaudiſſement imaginable,

regala le ſoir tous lesOfficiers

de la Iuftice & de la Gendar-

merie , & pluſieurs autres per-

ſonnes confiderables. Il y eut

deux Tables ſervies avec au-

tant d'abondance que de pro-

preté. Quoyque ceRepas fust

fortſplendide , on peut dire ,

que Madame la Lieutenante

Generale en fit le plus bel or-

nement, Elle eſt Niepce de feu

Monfieur le Preſident du

Tronc , qui a fait les fonctions
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depremierPreſidét àlaCham-

bre des Comptes à Roüen:

avecune approbation genera-

le. Madame de Varaville fa

mere eſt ſœur de Monfieur

l'Evefque d'Angouleſme , & .

Niepcedefeu Monfieur Peri-

cardEveſque d'Evreux. Les

Violons & les Voix ne furent

pas oubliez dans ce ſuperbe

Repas. CesRéjoüiſſancesdu---

rerent toute la ſemaine. La

Gendarmerie d'Orbecs'eſtant

diviſée par bandes , alla faire

allumerdes feux dans les Pa-

roiſſes voiſines , & tout le

monde àl'envy y fit paroiſtre

fajoye..

Aprés que le Bailliage de

Chaſtillon-Sur-Seiney eut fait

chanterleTe Deum,&quecha-

queCorps eurſuivycétexem-

ple endivers jours , avec per-

L. S.
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miſſion de ſe promener en Ar-

mes par la Ville au fon des

Hautbois& desViolons,cequi

duraprésd'unmois ,Monfieur

le Comtede la Fueillée , Lieu-

tenantGeneraldes Armées du

Roy , Gouverneur de Dole&

de Chaſtillon , finit ces Ré-

joüiſſances par une Feſte fort

particuliere. Toute lajeunef-

ſe s'étant trouvée par ſes or-

dresdevant fa maiſon dans l'é-

quipagele plus propre qu'elle

pût , il ladiviſa en trois Com-

pagnies diftinguées par des

couleurs differentes ; la pre-

miere étoitdeCadetsdes prin-

cipaux de la ville , & prit le

bleu & le blanc. On donna le

bleu àla ſeconde,&le iaune fut

choiſi par la troiſieme. La re-

veuë en ayant eſté faite par un

Oficierde fa Maiſon , il les fit
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conduire hors de laVille dans

une Place commode , où il leur

enſeigna luy-même à faire l'e-

xercice& tous les mouvemens

ordinaires aux Troupes les

mieux reglées. Ils ſe rendirent

le lendemain au mefme équi-

pagedevantſon logis ,&Mon-

fieur le Gouverneur s'étant

mis à la teſte des Cadets , ont

fut agreablement furpris de

voiràlafuiteMadame laGou-

vernante precedée de Fifres ,

Tambours& Hautbois,& fui-

vied'une trentaine de jeunes

Filles desmieux faites , toutes

veſtuës deblanc & de livrées

bleuës . Les deux autres Com-

pagniesmarchoientaprés cet-

te Troupe,& toutes les quatre

furent conduites à l'Eglife où

l'on chanta folemnellement la

Meffe. Les Filles , chacune un

L 6
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ciergeà la main, allerent à l'of-

frande& cette pieuſe ceremo-

nie ſe terminaparl'Exaudiat &

leTeDeum Vous pouvezjuger

du bruitdes Fifres,Tambours

&Hautbois &de la Moufque-

terie. L'apréſdinée Monfieur

le Gouverneur, encore àlate-

fte decette Gendarmerie , &

MadamelaGouvernante àcel-

lede ces jeunes Demoifelles ,

traverſerent toute la Ville ,

pourſe rendre àune Place qui

fertde promenade aux Habi-

tans. Ony fitranger toutes ces

Troupes en bataille ; & aprés

qu'on leureut fait faire l'exer-

cice,elleseurentordrede met-

treles Armes bas,&l'on com-

mençaàdanſerdans cette Pla-

ce. Chacun eut ſontour,&juf-

qu'aux gens les plusgravesqui

n'étoientvenus quepour eftre
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ſpectateurs. Celaeſtant fait , il

fut permis aux jeunes Soldats

d'aller viſiter le Vivandier,qui

avoit eu ſoin de dreſſer une

Tente à la tefte de ce petit

Camp, &de la garnir d'excel-

lentVin. LesTambours ayant

rappellé chacun à fon poſte ,

Monfieurle Comtede laFueil-

lée propoſa des prix pour ce-

luyde chaque Compagnie qui
tireroit avec plus d'adreffe..

Comme il eſtoit déja tard , il

n'y eut que les deux premie-

ses qui tirerent , & le prix de

la troiſiéme fut remis au len-

demain. Les Troupesdéfile-

rent & reconduiſirent Mon-

feur le Gouverneur. LesDe-

moiſelles qui avoient ſuivy

Madame la Gouvernante fu-

rent regalées d'une Collation;

& les Soldats ayant fait plu
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freurs tours dans la Ville , toû-

jours precedez de leurs Haut-

bois allerent ſe délaſſer dans

les plaiſirs de la Table. Il y eut

Bal chez Monfieur le Gouver-

neur, devant la Maiſonduquel

un grand feu fut allumé. Des

Fuſées volantes , & pluſieurs

feux artificiels parurent en

F'air de differens endroits dela

Ville ,& toute la nuit ſe paſſa

en joye. Lelendemainles mê-

mesTroupes ſe rendirentdans

l'endroit,où devoit tirer lader-

niere Compagnie. Monfieurle

Gouverneur fit diſtribuer les

prix,&ily eutencore ce jour

là de grandes Réjoüiſſances.

LeDimanche 2. deFévrier,

la Cour des Aydes d'Auver-

gneſe rendit en-Robes rouges

dans la Cathedrale de Cler-

mont, oùelle aſſiſtaau TeDeum..
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Le Ieudy fuivant elle en fir

chanter un autre dans la Cha-

pelle duPalais . Il fut precedé

d'une Meſſe folemnelle , & il y

eutgrandConcert de Voix&

d'Inſtrumens . Ce jour meſime

Monfieur Ribeyre , Premier

Preſident de cette Cour, en

regala magnifiquement tous

les Officiers . Ce regale fut fui-

vy d'un grand Baldonné aux

Dames ,aprés quoy lon chan-

tapluſieursbeaux Airs , com-

poſez exprésſur lagueriſonda

Roy. Tout cela finit par un

feudejoye&parunetres-bel-

leIlluminationque cepremier

Magiſtrat fit faire fur toutela

facede fon Hoſtel. On y vo .

yoit ſur un grand Balcon les

Armes du Roy au milieu de

quatre grandes Statuës , qui

repreſentoient les quatreVer
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tus Cardinales. On employa

une bonne partie de la nuit à

cette Réjoüiſſance , pendant

laquelle on réïtera pluſieurs

fois la décharge de toute la

mouſqueterie , de toutes les

Boëtes & de toutes les Coule-

vrines dela Ville. Les meſmes

marquesde joye ont eſté don-

néeà S. Sandoux & àLezonx.

Ce ſont deux Bourgs , éloi-

gnez chacun de quatre lieuës

de Clermont , qui appartien-

nent à Monfieur Ribeyre.

Monfieur le Premier Prefi-

dent dont je vous parle eſt

frere aiſné de Monfieur de S.

Sandoux,quimouruten 1679.

Gouverneur de Tournay , &

Couſin germain de Monfieur

Ribeyre Conſeillerd'Etat , ſi

celebre par fon integrité &

par ſa vertu..
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Tous les Ordres de la Ville

de Morlaix', l'une des plus

confiderables de Bretagne

pour ſa fidelité au ſervicede

nosRois,pour fongrand com-

merce, pour ſes riches mar-

chez, ſe rendirentle Mercre-

dy 26. de Février , dans la

Chapelle Royale de Noſtre-

Dame du Mur, ainſinommée,

parce qu'elle eftdansl'encein-

te des murailles du Chaſteau

des anciensDucs de cettePro-

vince. Ily avoit ordre que les

Boutiques feroient fermées

toutlejour , &quel'on tapif-

feroit les RuëspourlaProcef-

fion generalequi ſedevoitfai-

re. Enface du Portailde cette

Egliſe eſtoient trois Portraits

d'une grandeur naturelle, l'un

deHenry V. l'autrede Louis

XIII . & aumilieu le Portrait
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duRoy , avec des Trophées &

cette Inſcription, Deusnobis hac

otia fecit. Dans le Chœur au

premier Siege du côté droit

proche de l'Autel ; on avoit

mis un autre Portraitde SaMa-

ieſté ſous inDais enbroderie ,

avec une Aumuſe ſur un Pu-

pitre , pour faire voir que le

Roy eſt premier Chanoine des

Colleges de fondationRoyale.

Des deux côtez du Portrait ,

deux figures tenoient fur la

teſtede ce Prince une Couron-

neImperiale terminée par une

Fleurde Lisavec ces mots au

deſſus , Et jura frutusque labo-

rum ,& entre la Couronne& le

Portrait , Orbis terror & amor.

Au côté droit du Portrait , la

Religion ,& la France ſe don-

noient la Foy par ces mots ,

Mutua fædera pacis. De l'autre
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coſté la Religion tenant un

Calice arreſtoit le Soleil , & on

liſoitpour Devife , Stat , cedit

er uni. Sous le Portrait eſtoit

une Hydre abatuë avec cette

autre Devife , Cecidit tot caufa

malorum. On voyoit encore

pluſieursPortraits des perſon-

nes Royales , chacun avec ſa

Deviſe. Pour Monſeigneur ,

Fixis ille oculis Solemſpectat, fe-

quiturque. Pour Madame la

Dauphine , Satis est potuiſſe vi-

deri.Pour MonſeigneurleDuc

deBourgogne , Chara Deumfo-

boles. Pour Monfieur , Fratrem

immortalibus æquat. Pour Ma-

dame , Quâ non gratior ulla.Au

Bout du Chœur regardant

l'Autek , eſtoit le Portrait de

Monfieur le Ducde Chaunes ,

Gouverneur de la Province ,

preſentant la ceremonie à Sa
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Maieſté ;&pourDeviſe , Iuffit

&offert. Toutes cesDeviſes&

Inſcriptions eſtoientde Mon-

ſieur Dizenl , DoyenduCha-

pitre. Ie paſſe les ceremonies

desPrieres qui furent faites ac-

compagnéesdeMuſique, pour

venir au feuquela Maiſon de

Ville avoitfait dreſſer , vis à

visleCanalqui ſepareleQuay

de Leon & de Treguier. Il é-

toitbâty en quarré de douze

piedsde hauteur.VnGlobede

trois pieds de tour , ſur lequel

eſtoitplacéeune Renommée ,

terminoit une Pyramide de

neuf pieds. La premiere des

quatre faces repreſentoit la

Iufticeaſſiſe ſur des codesavec

ſes ſimboles ordinaires,& cet-

te Deviſe , Ejecit jurgia prava.

La ſeconde , repreſentoit la

Charité ſur un Trône tout
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brillant , d'où elle diſtribuoit

des liberalitez à des Soldats

eftropiez , & à d'autres mal-

heureux , auſquels ellemon-

troit une maiſon conſtruite

ſuperbement , Patervultomni-

bus effe. Dans la troiſième , on

voyoit la Force , tenant ſous

ſes pieds un Lyon enchaiſné ,

chargédeMédailles , dans lef-

quelles eſtoient peintes les

ConqueſtesdeSaMaieſté , In-

juste fubrepta recepit. Dans la

quatrième , eſtoit repreſentée

la Prudence , qui faifoit agir

desVaiſſeaux chargez debom-

bes , fur des Cofſtes éloignées

&fur des Pyrates , Falcit com-

merciatuto. Ilyavoit quantité

d'autres ornemens que je ſe-

rois trop long à vous expli-

quer. Monfieurde Roſtiviec ,

LieutenantMajordela Place ,
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avoit ordonné aux Officiers

d'aſſemblerleurs Compagnies.

Il contribuabeaucoup àla Fê-

te par les ſoins qu'il prit de

faire paroiſtre la Mouſquete-

rie , qui eſt l'une des meilleu-

res de France , &qui fitmer-

veilles . Le feu fut ſuivy d'u-

ne Collation magnifique que

Monfieur le Syndic fit fervir

avec grand ordre , dans la Sal-

lede la Maiſon de Ville , où les

Violons , les Hautbois & les

Trompetes ſe répondoient

tourà tour. Les Illuminations

ne furent pas ſeulement à tou-

tes les Feneſtres de chaque

quartier , mais auſſi dans les

Clochers , cequi produifit un

tres-agreable effet , fur tout

dans la Tour de Noftre-Dame

duMur.

Tous les Corps&toutes les
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Communautez de la Ville de

Tours, ayantmarqué leurjoye

à l'envy pardes Prieres publi-

ques , la Communauté des

Marchands Maiſtres Ouvriers

en draps d'or , d'argent & de

ſoye , n'a pas oublié de s'ac-

quiter d'un devoir ſi juſte . Ils

choiſirent le 20. de Janvier ,

Fefte de S. Sebaſtien leur Pa-

tron , pour faire chanter une

Meffe folemnelle & un TeDeum

dans l'Egliſe des Auguſtins

Les deux Corps de Muſique

des Chapitres de S.Gatien&

de S.Martin, ſe joignirent pour

cela. Tous les anciens qui ont

paſſe parlesCharges &lesmaî-

tres particuliers de cette Com-

munauté y aſſiſterent avec

beaucoup dedevotion. Ils en-

voyerentdupain,duVin&du

bois aux Priſonniers ,& firent
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Kaumône à tous les Pauvres

quiſe preſenterent.

Le 2. de Fevrier, Monfieur

l'Archevéque de Tours , &

Meſſieurs del'EgliſeMetropo-

litaine firent la cloſturede ces

Prieres avec beaucoup de fo-

lemnité. Ils ornerentpendant

la nuit les deux tours deleur

Egliſede quantité d'Illumina-

tions, dont le ſpectacle attira

toute la Ville. La diſpoſition

naturellede ces Tours ycon

tribuabeaucoup. Leur ſtructu-

requi est tres-belle& tres-de-

licate,yestoit diſtinguéeà la

faveur des flambeaux qui for-

moient trois Couronnes fur

chaqueTourd'étage en étage.

Ces Illuminations furent ac-

compagnéesd'un feud'artifice

qu'ontiraau ſondes Cloches,

dont l'harmonie charme tous

ceuxqui l'entendent.

Le
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Le lendemain,Madame de

Bethune , Abbeſſe de Beau-

mont les Tours , fit éclaterles

appreſts qu'elle faifoit depuis

quelque temps. Dans la gran-

de court étoit un Theatre de

douze pieds de hauteur , &de

ſeize de face,au milieuduquel

on avoit élevé une Pyramide

hautedeſeize pieds,& termi-

née par un Globe ou étoient

les Armesde Sa Majesté, & au

bas Ludovico Magno. Les quatre

coins duTheatre eſtoient or-

nez de Soleil ,Fleursde-Lis &

Chifres,& tout autour regnoit

une Balustrade façon de mar-

bre,avec quatre grandsEmblê-

mes aux extrémitez . Le pre-

mier faiſoit voirleRoyqui re-

tiroit pluſieurs perſonnes du

precipice. Le ſecond reprefen-

toit la Religion ſous la Figure
M
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1

د

d'uneFemme , qui tenoit une

Croix & le Livre des Evangi-

les ouvert , où mettoient la

main quantité de Proteſtans.

Dansle troiſiéme paroiſſoient

pluſieurs Monſtres écraſez

ſous les ruines d'unTemple;&

dans ledernier on voyoit la

Vierge & le Roy àgenouxluy

demandant ſa protection. La

figure dece Prince avoit eſté

miſeſur un piedeſtal au bas de

la Piramide , & fur le Theatre

orné par tout de Trophées &

de Feſtons, estoit dreſſe unfeu

d'artifice. Vis à vis il y avoit

un Bucher foûtenu d'un maſt

de cinquante piedsde haut, au

milieu duquel eſtoit l'Hereſie,

ſous la figured'uneFemmehy-

deuſe,tenantdans ſes mainsles

Livres de Calvin &de Luther.

Surles trois heures arriverent

!
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les Compagnies des Habitans

ſous les Armes , au travers

deſquelles paſſerent Monfieur

l'Archeveſque , Monfieur de

Rafilly , Lieutenant deRoyde

la Province , & Monfieur le

MarquisdeNointel,Intendant

de la Generalité de Tours.

Lors qu'ils ſe furent rendus à

l'Eglife , on pronnnça l'Eloge

duRoy, leTeDeum fut chanté

paruneexcellenteMuſique,&

cePrelatdonnala Benediction .

On ſe renditdelàau logis Ab-

batial, où l'on fervit une Col-

lation magnifique , pendant

laquelle ily eut Concert. Sur

les ſept heures Monfieur l'Ar-

cheveſque mitle feu àunefu-

ſée portée par un Ange , qui

embraſa le Bucher où eſtoit

l'Herefie. Au meſme inſtant

on entendit les Tambours , &

M 2
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les Trompetes de toutes les

Compagnies ,& l'on vitleDo-

medelaMaiſon, qui eſt extrê-

mement élevé , remply d'une

infinitéde lumieres, qui firent

paroiſtre une figure éclatante

de la Vierge écraſant un Ser-

pent , avec ces mots , Cunctas

hareſesſolainteremiſti. D'un cô-

té eſtoit un Soleil éclairant

pluſieurs teſtes couronnées, &

de l'autre une Hydre avec ſes

teſtes coupées. A la face qui

regarde leCloiſtreétoitle Roy

àla teſte de fon Armée,regar-

dantune Croix dans des nua-

ges avec cette Inſcription , In

hocfigno vinces. D'un coſté la

Renommée publioit ſa gloire ,

& de l'autre il y avoit divers

trophées d'Armes. Désque le

Bucher fut allumé , Monfieur

le LieutenantdeRoy,&Mon
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ſieur le Lieutenantde Roy &

Monfieur l'Intendant mirent

enſemble le feu à une Fuſée ,

qui fitjoüer celuy d'artifice. Il

réüſſit parfaitementbien ; &le

Peuple ; dont lacourt&le de-

hors eſtoient remplis, marqua

ſajoyepar mille acclamations.

Cemeſmejour Madame l'Ab-

beffe fit faire une diſtribution

à tous les Pauvres , qui ſe pré-

ſenterent au nombrede quatre

famille.

Madame de Praſlain , Abbeſſe de

l'Abbaye Royale de Noſtre Damede

Troye , a fait rendre des actions de

graces dans ſonEgliſe avec beaucoup

demagnificence.Il y eut une Meffedu

S.Eſprit chantée enMuſique. Mon-

ſieurde Lamivoye , ancien Doyen de

la Cathedrale , & grand Vicaire de

Monfieur l'Eveſque , officia accom-

pagné dedix Aſſiſtans ,tous reveſtus

d'ornemens à Fleurs de Lis d'or. La

M 3



270
Actions de Graces

1

Meſſe finie,on chanta le Te Deum avec

lameſmeMuſique& fimphonie,aprés

quoyces paroles furent repetées , Vi-

*am petiit à te & tribuiſti ei lon-

gitudinem dierum in faculum , & in

Saculum faculi. Ces actions de gra-

ces que tous les Corps & tor-

tes les Communautez de la Ville a-

voient fait durer présde deux mois ,

ont finy parcelles des Dames de la

Charité. C'eſt une Affemblée formée

par les ſoins & par la prudence de

Monfieur l'Eveſque. Leur ceremonie

ſe fit dans les Carmelites , où Mon-

fieur Denife , Chanoine de laCathe-

drale , prononça l'Eloge du Roy avec

fon éloquence ordinaire. On fit en-

fuite une aumône à tous les Pauvres

des Paroiſſes de la Ville.

Le 2. de Fevrier , le Te Deum fut

chantéà Saint Pierre le Monſtier,peti

te Ville entre Nevers & Moulins fur

la route de Lyon , par les ſoins de

Meſſieurs du Prefidial. La ceremonie

fut faite dans la principale Egliſe du

lieu , de l'Ordre de Saint Benoiſt , &

MonfieurDeſcrots,qui en eſt Prieur ,
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y officia. Le Preſidial aſſiſta enCorps

à la grand meſſe , où les Officiers de

Ville ſe trouverent en Robes rou-

ges. L'Eloge du Roy fut prononcé

avantVeſpres dans la mesme Egliſe

par Monfieur l'Abbé Galaix. Il prit

pour texte , Magnificate Dominum

meum ,& exaltemus nomen ejus inidi-

pfum , ce qu'il appliqua à ſon ſujet en

cestermes .Que Dieuſoit à jamais beny;

que vos voix s'uniſſent à la mienne pour

chanter inceſſammentſes loüanges , pour

adorerſon nom ſeul adorable,&pourpu

blierſes magnificences dans le rétabliſ

fementde laſaaté de LOUIS LE

GRAND , toûiours magnanime , toû-

iours invincible &toûjours heureux.Son

diſcours dura une demy. heure , & fut

extrêmement applaudy. La Benedi-

tion ayant eſté donnée aprés les ac-

tions degraces renduës , on trouva à

lafortiedel'Egliſetoute laBourgeoiſie
fous les Armes. Elle marcha en bon

ordre devant le Corps du Prefidial &

celuy de Ville ,& l'on ſe rendit à la

grande Place , où aprés que Monfieur

de Leſpinaffe Preſident au Preſidial ,

M4
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& Monfieur le Preſidentde la Blouſe

enqualité de Maire eurent mis le feu

àune grande Pyramide de bois que

l'on y avoit dreſſée ,ontira toutesles

Boëtes& le canonde la Ville, ce qui

fat ſuivy d'un feu d'artifice accom-

pagnéd'un tres-grand nombrede Fu-

fées volantes.Le Prefidial & le Corps

de Ville furent reconduits comme ils

avoient eſté amenez ,& des Fontai-

nes de Vin que Monfieur Gaſcoing
Lieutenant General& Monfieur Bo-

gne Procureurdu Roy , firent couler

pendantcetteFeſte,deſaltererentagrea.

blement le Peuple.Les Repas quecha-

que Corps ſe donna furent magnifi-

ques , & à l'exemple desCorps , tout

ce qu'ily a de plus notables Bour-

geois , s'eſtant aſſemblez par Troupes

avec des Tambours , des Fifres &des

Violons , joignirentà labonne chere

toutes lesmarques que l'on peut don-

ner d'une joye parfaite.

Le Dimanche 9. dumeſine mois il

y eut à Saint Maximin une folemnité

fort particuliere. Le premier Conful

ayant fait tapiſſer ledevantde ſa Mai-
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fon&metrele Portrait du Roy fur

ſaporte, ſe rendit à l'Egliſe avec les

autres Confuls&lesprincipaux Bour-

geois , precedez par des Tainbours ,

des Fifres &des Trompetes , ayant à

leurteſte le Capitaine de la Ville ac-

compagnédedouze Gardes du Corps

de SainteMadeleine armez de Pertui-

fanes. Ils aſſiſterent ainſi que lesMa-

giſtrats àunegrand Meſſe que lesRe-

ligieux de la Paroiffe chanterent. Un

peu avant l'élevationtreize Marguil-

liers de Nôtre-Damedes grandsCier-

ges en Robe& Surplis& portant de

grands flambeaux , s'approcherentde

l'Autel;& en meſine temps le Chœur

chanta le Pſeaume Exaudiat te Deus..

La Meffe eſtant achevée,le premier

Conful regala les Magiſtrats & Mef-

ſieurs deVille. L'apréſdinée ils re-

tournerent tous au meſme lieu , &les

Veſpresdites on fit la Proceſſiondans

Pordre ſuivant. Les Tambours , les

Fifres & les Trompetes marchoient

les premiers ,devantune Compagnie

de Mouſquetaires qui faisoient de

continuelles decharges.Ils precedoient

la. Croixde la Paroiffe ,aprés laquel

MS
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le on voyoit toutes les Bannieres &

tous les Marguilhers des Confrairies

avecdes flamb aux de cire blanche. Il

y avoit parmy eux vingt- quatreMar-

guilliers de Nôtre - Dame des grands

Cierges dans leur habits de ceremo-

nie , portant fur l'épaule des Cier-

ges de douze pieds de hauteur , qui

font la charge d'un homme Vingt-

quatre Artiſans de la meſme Con-

frairie , avoient de ſemblables.Cier-

ges. Les Penitens blancs paroiſſoient

enfuite , portant les Tabernacles où

font les Chaffesdes ſaintes Reliques.

LesCapucins marchoient aprés eux ,

ſuivis des Religieux de la Paroiffe..

QuatreChantres en Surplis tenantde

grandsBaltons d'argent fleurdeliſez ,

chantoient l'Hymnede Sainte Made-

leine , & ils precedoient quatre Dan-

ſeurs magnifiquement. veſtus , qui

pourtémoignerlajoyedu peupledan-

foient devant le Tabernacle de cette

Sainte ,de meſime que David danſoir

devant l'Arche. Il eſtoit gardé par le

Capitainede laVille. Pluſieurs Reli

gieux reveſtus de Dalmatiques te

noient des Reliques dans leurs mains,
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& le Pere Superieur du Convent

Royal de Sainte Madeleine marchoit

ſous unDais , portant la Sainte Am-

poulle où ily avoit de la Terre teinte

du Sangprécieuxdu Sauveurdu mon-

de,lesMagiſtrats& Confuls fermoient

lamarche. Toutes les Ruës furent

tapiffées ,& aprés que le Te Deum

euteſté chanté au bruit des Tambours

&desTrompetes& de la décharge de

la mouſqueterie , les Religieux alle-

rent mettre le feu au Bucher qu'ils

avoient fait preparer devant l'Eglife

Les Magiſtrats avec les Confuls le

mirent à celuy de la grandPlace , au-

tourduquelles quatre Danfeurs figna-

lerent leur adreſſe.Le Prieurdes Peni-

tens blancs fit chanter le Te Deum

dans ſa Chapelle ,& alluma le Bucher

qui eſtoit devant. Onen alluma auſſi

dans toutes les Ruës ,& le Capitaine

de la Ville traita à Soupé les Con-

fuls&lesdouze Gardesdu Corpsde

Sainte Madeleine. Aprés ce Repas ils

fortirent tous enſemble , & allerent

convier les Magiſtrats de venir à la

Place publique , afin d'y boire à la

M 6
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ſantéde Sa Majeſté.C'eſt ce qu'onexe-

cuta avec les acclamations d'une in-

finité de monde; les liqueurs furent

données en grande abondance à tous

ceux qui en voulurent ,& la Feſte

ſe fuſt terminée de cette ſorte , ſi le

Peuple n'euſt voulu la continuer pen-

dant trois jours.

Les Religieux de l'Abbaye Roya-

lede Saint Lomer de Blois , qui ont

jurifdiction temporelle ſurundes plus

confiderables Fauxbourgs de la Ville,

ayant declaré aux Officiers du quar-

tier qu'ils vouloient que tous ceux

quiétoientcapables deporter les ar-

mes ſe trouvaffent le 23. de Ianvier

dans le grand Parvis de leur Eglife

avec l'étendard,& reveſtus des livrées

qui les diftinguentdu reſte de laVille,

cetordre fut exécuté ponctuellement,

&ils s'y rendirent aunombre de trois

cens avecdegrands Bonnets d'écar-

late , chargez de Rubans &degalon

d'or&d'argent.LesOfficiers les ayant

mis en ordre les firent entrer dans

l'Abbaye , où ils firent pluſieurs dé

charges . Delà ils entrerent dans la
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Ville,&fe firent voir par tour. Le

lendemain s'étant remis ſous les ar-

mes , ils allerent à Noftre - Dame de

Vienne rendre graces à la Vierge de la

protection qu'elle adonnée à la Fran-

ceen luyconfervant le Roy. Sur les

cinq heures du ſoir ils retournerent

dans legrandParuis de l'Egliſe Abba-

tiale , oùl'on avoit preparé un fou de

joye. Les Armes de France eſtoient

fur la grandeportede l'Eglife, & l'on

voyoit cellesde l'Abbaye ſur les qua-

tre pilliers des deux groffes Tours.

Une Fontaine de Vin coula depuis

deuxheures juſques àſept,& ce jour-

là& lejourſuivanton fit une aumône

generale. Touteschoſes eſtant diſpo-

ſées , le Prieur de l'Abbaye precedé

dedeux Chantres vint au Chœur ,

où ayant trouvé la Communauté ,

il entonna le Te Deum qui fut ſuivy

de l'Exaudiat , & precedé d'une dé-

chargede tous les mouſquets & de

douzedemy.coulevrines. Les Prieres

achevées il quitta ſes ornemens ,& à

la teſtedeſaCommunauté ,qui eſt le

premier Corps duClergé de Blois ,il
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alla mettre le feu au Bucher.La mouf-

queterie& les coulevrines recommen-

cerent à ſe faire entendre. On avoit

illuminé les Tours de feux d'artifice ,

&l'on en fit tomber une pluye de
feu.

Le 23. de Fevrier Monfieurde Lyon,

Receveurdes Gabelles deDunois fit

éleverun grand feu de joye à Cha-

teandum devant le Grenier à Sel , ou

denxCompagniesde Fuſeliers eſtoient

poſtées pour empeſcher la confufion.

Il y avoit deux Arcsde Triomphe aux

porres de ce Grenier , avec ces deux

mots Sol & Sal , & au deſſous.

Le Soleil &le Sel ont de la fim-

patie.

Le Soleilproduit l'aliment

Et le Sel l'aſſarſonnement.

Le Soleil & le Sel nous donnent

donc lavie..

Auprés dumeſme Grenier à Sel cou-

loient deux Fontaines de Vin,& tout

lemonde fut receuadeux Tables qui

avoient eſté dreſſées dans la court du
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Receveur. Le Te Deum fut chanté ;

on alluma le fou de joye , & l'on alla

enfuite au Chaſteau faire des Salves à

la porte deMonfieur le Marquis de

ſaint Hilaire , Gouverneurdu lieu,qui

avoit envoyé les Drapeaux de laVille

chez, Monfieurde Lyon.

Le 2. de ce mois Monfieur Rou-

geau,Receveurdu Marquiſar de Cour-

tanvau & Directeur des Poſtes de

Chaſteaudun , fit rendre des actions

degraces dans l'Egliſe de ſaint Médard

ſa Paroiffe , &dans celle des Corde-

liers qui eſt à l'autre boutde la Ville,

afinque tous les quartiers puſſent y

prendre part dans le meſime temps.

Une Fontaine de Vin blanc,& une au-

tre deVin rouge coulerent de chaque

coſtédefon Bureau. Aumilieu eſtoit

une Pyramide de carton doré ,& au

deſſous d'un Soleil,dont les rayons s'é-

tendoient fur toutes fortes de fruits.

parmy leſquels on voyoit quantité de

grapes de raiſin , estoient ces paro-

les , Facunditas & maturitas. A la

baſede la Pyramideon liſoit ces Vers..
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:

Peuples qui ioniſſezdes doux fruits

delaPaix,

Donnez de vostre joye une éclatan-

temarque ;

Beuvezde ce Vinàlongs traits.

LOUIStriomphe de la Parque.

Les Hautbois ,les Violons & la

Mouſqueterie ne furent pas oubliez

dans cette Feſte..

Peu detemps aprés les Eleus de

Châteaudun firent celebrer uneMeffe

folemnelle , aprés laquelle le Predi-

cateur du Careſme monta en chaire.

Commecette ceremonie ſe faiſoit le

Ieudy 6. de ce mois , où la guerifon

de laBelle-merede Saint Pierre&cel-

lede pluſieurs autres Malades ſe li-

foit dans l'Evangile, cela luy donna

ſujet de dire quele Sauveurdu mon

de, après avoir guery la Mere du

Prince des Apoſtres ,en avoit auffi

guery le Fils , en rendant la ſanté au

Koy, qui eſt Fils aiſnéde l'EgliſeRo-

maine , dont S. Pierre eſt le Pere , &

le Fondateur viſible,&parce que plu-
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ſieurs guerifons accompagnerent celle

delaBellemerede S. Pierre, il fit voir

que tous les François eſtant malades

avec leur Prince , tout le Royaume

avoit eſté guery avec luy. Aprés le

TeDeum chanté en muſique , on alla

dans lagrand' Place où le feude joye

fut allumé. La Mouſqueterie ſe fit en-

tendre ainſi que les Violons ,& cette

Rejoüiſſance finit parun grandRe-

pas , & par une aumône àtous les

Pauvres. Monfieur le Bourgeois,Pre-

mier Preſident de l'Election , ſe di

ſtingua dans cette ceremonie , tinfi

que Monfieur de Boisgautier , Eleu

Grenetier& Subdeleguéde Monfieur

l'Intendant d'Orleans , & Monfieur

Michau , ProcureurduRoy.

Le 8. de Fevrier les Chambres&

Semeîtres de la Courdes Comptes ,

Aydes & Finances de Montpellier

s'affemblerent au Palais,où ayant pris

leurs Habits de ceremonie , Monfieur

leMarquis de la Caſtries , Neveu de

Monfieur le Cardinal de Bonzi &

Gouverneurde la Ville& Citadelle ,

y vint prendre ſa place en qualitéde



282 Actions deGraces

Conſeiller honoraire. En cet état ils

ſe rendirent à la Chapelle , où la cere-

monie commença par une grand'

Meſſe que celebra le Pere de la Greffe,

Religieux de l'Obſervancede S.Fran-

çois. Il eſt Filsde feu Monfieur de la

Greffeſecond Preſidentde cette Com-

pagnie,& fonmerite l'a fait élire deux

fois Provincial & Definiteur General

de l'Ordre. On chanta le Te Deum,&

le tout fut accompagné d'une excel-

lenteMuſique , d'un grand nombrede

Violons & autres Inſtrumens ,& fui-

vydubruitdes Hautbois&des Trom-

petes. Des Fontaines de Vin clairet &

mufcat coulerent tout le jourdans la

court du Palais ,& on ydiftribua de

l'argent à tous les Pauvres.

Trois jours aprés les Directeurs de

l'Hospital General de la meſme Ville,

firentfaire les meſmes Prieres dans la

Chapelle de cet Hoſpital. Les Pau-

vres quiy font enfermez au nombre

de 350.furentregalez extraordinaire-

ment ,& fervis à leur diſné par plu-

ſieurs perſonnes de distinction. On

fit une diſtribution enpainà tous les
autres.
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Meffieurs les Conſuls Gouverneurs

de la Ville d'Arles , ayant reſolu de

faire éclater leur joye commencerent

d'en donner des marques par une au-

mône generale qu'ils firent de leurs

propresmains dans l'Hoſtelde Ville,

àune infinitéde Pauvres qui s'y ren-

dirent de toutes parts. Ily furentoc-

cupez la plus grande partie du 9. de

Février&une foule de Nobleffe s'é-

tant venuë ranger auprés d'eux ſus

les trois heures ,ilsſe rendirent dans

l'Egliſe Cathedrale de ſaint Trophi-

me, où le Te Deum& un motet ex-

cellent furent chantez. Monfieur le

Coadjuteurd'Arles officia.Cependant

comme on avoit diſpoſé un tres-beau

feu d'artifice au milieu de la Placedu

Marché où eſt l'obeliſque , cette Pla-

ce eſtant terminée dans ſon vaſte

quarrépar les façades de l'Egliſe Ca-

thedrale , de l'Archeveſchéde l'Egliſe

de Sainte Anne , & de l'Hoſtel de

Ville , qui eſt un chef d'œuvre d'Ar-

chitecturedu deſſein du fameuxMon.

fieur Manſard , on prit ſoin en meſme

tempsde fairedreffer au boutde l'E
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ſtrade qui regne devant cet Hoſtel ,

une eſpece d'Arcde Triomphe à trois

avenues deverdure,embellies de Gui-

dons& de banderolles & remplies

d'Emblêmes , du hautduquel on vit

jallirpendanttout le jour une Fontai-

nedeVinmuſcat , dont le jet eſtoit

d'une hauteur ſurprenante. Le feu

d'artifice eſtoit élevé ſur un piedeſtal

de figure exagone & furmonté d'un

quarréqui foûtenoit unDome ouvert

enPortique. Aux Angles eſtoient des

figures enrelieftres-richementaffor

ties ,avecdes Deviſes en cartouches

àlagloirede Sa Majefté. Une infini-

téde Guidons aux Armes de France

en rempliffoient les extrêmitez. La

nuit s'approchant , on fut ſurprisde

l'Illumination qui parut depuis le

hautjuſqu'aubas de l'Hoſtelde Vil-

le ; rienne pouvoit eſtre plus agrea.

ble. LesConfuls ſortirent de cetHô-

tel au bruit des Tambours & des

Trompettes,&dés qu'ils parurent on

tira toutes les Boëtes. Aprés les trois

tours qu'ils firent autourde la Ma-

chine,ayant à leur teſte le Majorde la

1
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Ville,&precedezpar les Violons &

pluſieurs autres fortes d'Inſtrumens ,

ils mirent tous enſemble le feu àdif-

ferentes traifnéesdepoudre qui firent

leureffet enunmoment. Delà ils al-

lerent répandre leurjoyedans tonte

la Ville ,& ils en firent le tourprece

dez encore par les Violons , par les

Tambours& par les Trompetes ,&

accompagnezde quantité de Noblef-

ſe. La folemnité ſe termina par unfu-

perbe Repas qu'ils donnerent à leur

retourdans la Ville.

Madame l'Abbeſſe de Nôtre-Dame

d'Yerre en Brie , aprés des Prieres de

quarante heures qu'elle avoitfait faire

dans ſon Eglife, y fit chanter un Te

Deum en Muſique le 19. de lanvier.

L'Abbaye d'Yerre fut fondée en1122.

par Madame Eustache de Corbeil ,

Comteſſe d'Etampes. Loüis le Gros

l'érigeant enAbbayeRoyale luy don-

na trois Fleurs de Lys pour ſes Armes

avecunOyſeaudans lemilieu, & luy

accorda la Dixme du pain qui ſe man-

geoit à ſa Table&à celle de la Rey-

ne ,& des autres Princes. CetteAb
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baye a encore le droit de Regale , Se-

devacante, en l'Archeveſché de Paris.

Elle est immediatement ſoûmiſe au

Saint Siege. L'Abbeſſe avec les Re-

ligieuſes d'Yerre avoient droit de

nommer aux Abbayes de Gif& de

S. Remy de Senlis lors qu'elle eſtoit

élective. Madame l'Abeſſe dY'erre ſe

nomme Charlote - Catherine d'An-

gennes de Ramboüillet. Elle eſt ſœur

deMadame laDucheſſe de Montau-

fier & petite fille de Monfieur le

Marquis de Piſani , Ambaſſadeur à

Rome , où il épouſa uneVeuve de la

Maiſon des Urſins.

: Les leux&les Divertiſſemens du

Carnaval ont eſté changez à Provins

en Actions degraces & en Prieres

publiques pour le Roy. Elle furent

commencées le 2. de Février en l'E-

gliſe Royale & Collegiale de Saint

Quiriace. Monfieur d'Aligre , Abbé

de S. Iacques , s'y trouva avec les

Chanoines Reguliers , auſſi bienque

le reſteduClergé, les Magiſtrats , le

Corps de Ville & toute la Bour-

geoifie. Le Te Deum fut ſuivyd'un
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Feu , que le Maire & les Eche-

vins firent allumer devant l'Hoſtel de

Ville. Le lendemain on chanta dans

la même Eglife uneMeſſe ſolemnelle,

où les Magiſtrats & le Corps de Ville

ſe trouverent. Les Chanoines deNô-

tre-Dame du Val , les Paroiſſes &les

Communautez Religieuſes firent la

même choſe dans les autres jours de

la Semaine. Meſſieurs du Prefidial&

de l'Election s'acquiterent du même

devoir dans l'Egliſe des Cordeliers :

les Avocats &les Procureurs dans

celle des Jacobins ; les Notaires en

celle de S. Ayoul , & les Chevaliers

de la Bute dans leur Chapelle. Le

Dimanche 9. ſur les cinqheures du

ſoir les Directeurs du Bureau des

Pauvres, dont Monfieur l'Abbé de S.

Jacques eſt le Chef& le Treſorier ,

firent unepareille ſolemnitédans l'E-

gliſede cette Abbaye. Cet Abbé fit

enfuitepar luy-meſme&de ſes pro-

pres deniers unediſtribution extraor-

dinaire à tous les Pauvresdu Bureau,

les exhortant de prier Dieu pour le

Roy. Cette diſtribution monta à
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douze cens livres. Le Lundy Gras ,

les Sergens qui ont droit de faire

courir les Gans cejour-là par les

Meuſniers, &de les fairedanſerdans

les ruës , changerent cette Couſtume

profane enune Action de fainteté ,

aſſiſtant tousà une Meſſe qu'ils firent

chanter aux Cordeliers avecun con-

cert deVoix&d'Inſtrumens . Ils alle-

rent delàdonneràdiſner aux Prifon-

niers. Le MardyGras , leCuré de S.

Pierre diſtribuaune ſomme confidera-

ble à cinquante Pauvres qu'il avoit

fait communier à ſa Meſſe à l'inten-

tionduRoy.

Dans ce mêmetemps une Meſſe

folemnelle & un Te Deum furent

chantez dans l'Egliſe Paroiſſiale de

S. Valery en Caux. Les Habitans ſe

mirent ſous les Armes au nombrede

plus de deux mille , & la Moufque-

terie répondit par pluſieurs déchar-

ges au bruit des Trompettes , des

Tambours , des Hautbois&desVio-

*lons. LeCuré du lieu ,accompagné

d'un nombreux Clergé & d'une foule

de peuple , alla enfuite proceſſionel.

lement
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lement à la Chapelle qui ſert d'an-

nexe àla Paroiffe. Monfieur Vaffe ,

qui fait les fonctionsde la Marine ,

avoit pris ſoinde la faire orner. Sur

le frontiſpice eſtoit le Buſte du Roy

aveccette inſcriptiő,Vivat in æternum.

Apres qu'ony eut chanté leTe Deum

&que le Feu qu'il avoit fait élever

devant ſon Bureau , eut donné lien à

de nouvelles décharges de Mouſque-

terie , il fit diſtribuer pluſieurs Bari-

ques de vin aux Habitans , & tint

Table ouverte le reſte du jour. Les

Pauvres eurent lieu de prendre part

à cetteRéjoüiſſance par les Aumô-

nes qui leurfurent faites.

Au commencementdu mois paffé,

Madame l'Abbaſſede Fontaine Gue-

rard , Dioceſe de Roüen , fit chanter

une Meſſe folemnelle où cinquante

Religieuſes communierent. Cette

Meſſefut ſuivied'un Te Deum , aprés

lequel il y eut uneAumône generale.

Aumilieude la Court dudehors , on

- avoitdreſſé un Feu de Joye qui fut

allumé parMadame la Preſidente du

Tronc , au bruit de pluſieurs Boëtes

qui furenttirées,

N
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Les Religieux de l'Abaye de S.

Evroult en Normandie , dont Mon-

ſieur le Cardinal Prince de Furſtem-

bergeſt Abbé , ontrendu de pareilles

Actions de gracesdans leur Eglife.

Toute la Nobleſſe , & routes les Pa-

roiſſes qui dépendent de l'Abaye y

aſſiſterent, & enſuite le Pere Prieur fit

faire une diſtribution de pain &de

vin aux Pauvres. Un grand Feu de

Joye, qui fut accompagnéde pluſieurs

autres , termina la Feſte.

Le Jeudy 6.de Février,les Habitans

de la Ville de Bernay en Normandie

s'eſtant mis en Armes,& rangez cha-

cunſous ſon enſeignes les Officiers

de Juſtice de l'Election & du Grenier

à Sel avec Meſſieurs de Ville,ſe rendi-

rent dans l'Egliſe Abbatiale des Bene-

dictins,qui ſont Seigneurs de Bernay.

Tout le Clergé Regulier & Seculier

s'y trouva. Le Chœur & la Nefef-

toient tendus deTapiſſeriede Haute-

liffe , & les Doſſiers des Chaires du

Chœur , couverts d'écarlate avec de

riches écuſſons aux armes de France.
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Outre quantité de Chandeliers d'ar-

gentdont on avoit rempli la corniche

qui regne au tourdu Cœur, ily avoit

fur l'Autelun nombre infini de lumie-

res ſi biendiſpoſées,qu'elles formoient

une perſpective naturelle des plus

agréables. Toutes les Boutiques fu-

rent fermées ce jour-là. Les Prieres_

faites , où la Muſique ſe fit admirer ,

on marcha proceſſionnellement au

feu de joye qu'on avoit dreſſé dans

la Court Abbatiale. Le Pere Prieur ,

&Monfieur le Lieutenant Generaly

mirent le feu ,& auſſi - toſt la mouf

queterie& le canon ſe firent enten-

dre. Une Fontainede Vin fit la joye

du Peuple , tandis qu'une aumône

generale foulagea lesPauvres. Leſoir

il y eut illumination au clocher de

l'Abbaye.

Coutances , autre Ville de Nor-

mandie , s'eſt diſtinguée par ſon zele.

Ily eut un jour de Feſte ordonné

le Samedy premier de ce mois. Les

Bourgeois prirent les armes ,& les

Officiers du Prefidial firent chanter

une Meſſe ſolemnelle & un Te Deum ,

N 2
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aprés quoy le feu de joye fut allumé

par Monfieur le Gouverneur , & par

Monfieur Demons Lieutenant Gene-

ral. Il en fut auſſi allumé undevant

laporte de ceMagiſtrat avec les Tam-

bours , les Violons & grande Mouf.

queterie. Il y eut un magnifique repas

donnéà laMaiſonde Ville. Monfieur

le Preſident au prefidialregala laCom-

pagnie Prefidiale qui s'estoit trouvée

au Te Deum , & fitdreſſer une table

ſous la porte , où l'on arreſtoit tous

ceux qui paſſoient. Tous les autres

Corps,Paroiffes&Communautez de

la Ville firent tour àtourde pareilles

Feſtes , mais il n'y en eut point de

plus remarquable , que celle des Of-

ficiers desTraites Foraines. Ilsy em-

ployerentdeux jours& deux nuits fur

la fin du Carnaval , & pendant ce

temps il eutcinq ou fix feux toujours

allumez devant leur porte avec des

Tambours &des Violons. Non feu-

lement ils regaloient tous ceux qui

venoient chez eux , mais ils alloient

dans toutes les ruës en criant Vive le

Roy ,&verſantduvin à tout le Peu-
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ple. Lecommencementde cette Feſte

fit un tel éclat que le lendemain les

Officiers du prefidial voulanty con-

tribuer , vinrent eux meſimes mettre

lefeu aubois preparédevant la porte

de la Romaine. Voylà comment l'a-

mour reſpectueux qu'on a pour ce

grand Monarque , s'explique à l'envy

dans toutes les Villes.

Monfieur Moreau , Frieur du Rel.

lec en Bretagne , choiſit le Dimanche

2. dece inois pour marquer ſajoye ,

& celle de l'Abbaye qu'il gouverne

depuis pluſieurs années avectoute la

conduite quiluypouvoiracquerir l'ef.

time où il eſt. La Ceremonie com-

mença par uneProceſſion hors l'Ab-

baye,& à la finde la Meſſequi celebra

au retour avec beaucoup de folemni-

té , il fit un diſcours àla loüange du

Roy,où ſe ſervantdes paroles de l'E-

vangiledu jour , Omne Regnum in se

divifumdefolabitur , il fit voir les mal-

heurs qu'avoit cauſé la diviſion ſous.

les autres Regnes , & le bonheur du

Regne duRoy. Iugez avec combien

deplaifir il fut écouté. LeTe Deum.

N 3
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fut chanté l'apreſdinée ,& pendant

cetemps laMouſqueterie fit pluſieurs

décharges. En ſuite Monfieur le

Prieur& tous les Religieux , prece-

dez par lesMouſquetaires qui alloient

en ordre Tambour battant & ſuivis

de toute la Nobleſſe voiſine & des

Officiers de la Iurifdiction mar-

cherentvers le Feu de loye ,& ils y

firent les trois tours accoûtumez en

chantant l'Exaudiat. C'étoitune eſpe-

cede Pyramide élevée ſur un Theatre

foûtenu d'Arcades. Ony voyoit les

ArmesduRoy& cellede Monſeigneur

avec deux deviſes. L'une eſtoit le

Roy des Abeilles conduisant un

Eſſain avec ces mots , Pro stimulo

exemplum est , pour faire entendre

que ſa Majefté tient lieu de Mo-

delle & fert d'Aiguillon à tous les

Princes , & l'autre eſtoit un Aiglon

qui vole vers le Soleil ,&ces mots

pour ame , Patrios aſſurgit in ausus.le

ne parle point du vin que fit diftri-

buer Monfieur le Prieur pour exciter

à la loye , de la Table ouverte qu'il
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tintdans le Refectoire , & de l'Au..

mône extraordinaire qui fut faite par

ſon ordre. Tout cela eſt une ſuite du

zele qui le faifoit agir ce jour - là. Il

eſt Frere de Meſſieurs Moreau , l'un

Avocat General en la 'Chambre des

Comptes de Dijon , & l'autre Audi-

teur en la Chambredes Comptes de

Paris.

LeMaire& les Eſchevins deMon-

targis le Franc , Capitale du Puiſayer

Generalité d'Orleans , ayant reſolu

de faire une Feſte , firent annoncer

pendant huit jours , trois fois chaque

jour , par les Tambours de tous les

quartiers de la Ville , conduits par un

Heraut avec les Trompettes , qu'elle

ſe feroit le 26.de Ianvier. La veille les

cloches tant de la Faroiſſe que des

Communautez fonnerent depuismi-

dy preſqu'au jour , & recommence-

rent le lendemain fi-toſt qu'il fut

jour. Sur les neuf heures , le Corps

du Prefidial &des autres Iuſtices ſe

rendit à la Maiſonde Ville, dont tous

les Officiers eſtoient aſſemblez , &

ilsallerent chacundans ſon rang à la

N 4
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Paroiffe. On fit d'abordunc Procef-

ſion generale. Le Preſidial tenoit la

droite ,& leMaire , les Eſchevins &

Jes Confeillers de Ville eſtoient à la

gauche. Au retour oncommença la

GrandMeſſe , & aprés l'Evangile , le

Pere Bidal , Prieur Curé de la Ville ,

cy-devant Prieur de Nantes , & fort

illuſtre dans l'Ordre de Sainte Gene-

viéve , monta en Chaire , & fit voir

combien nous eſtions obligez àDieu

quinous adonné unRoy uniquement

occupé à remplir ſon miniſtere. Ce

qu'il dit des rares vertus de ce grand

Prince toucha tellement ſes Audi-

leurs ,qu'ils te trouverent naturelle

ment engagez de finir avec luy par la

priere que fait l'Egiſe pour la confer.

vation de ſon Protecteur. L'aprefdi-

née les Capitaines ayant affemblé

leurs Troupes devant la maiſon de

Ville , le Maire & les Echevins en

firentun détachement qu'ils donne-

rent à commander àMonfieur Violet

Conſeiller du Prefidial , l'un des Ca-

pitaines, auquel ils confierent la garde

duGuidon fameux que les Habitans
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prirent ſur les Anglois aprés leurdé-

faite devant les mursde la Ville ,

ſous leRegnede Charles V I I. Tou-

tecette milice alla ſe poſteraux en-

virons de l'Egliſe , où leTe Deum

fut chantéavec beaucoupde magni.

ficence.Au fortirde là je Maire&les

Echevins furent conduits dans la

Placepublique , où ils avoient fait

éleverun grand Portiquede verdure

devant lamaiſonde MonfieurRobeau

deCoulevreux l'un des anciens Eche-

vins. On y voyoit ſous un dais un

PortraitduRoy couronnéde laurier ,

&audeſſous, les Armes deMonfieur,

avec de grands Feftons de la Ville ,

ce qui fait voir que Montargis eſt de

l'Apanage de ce Prince. Tout au def-

ſous eſtoit l'Ecu des Armesde Mon--

freur de Boisfranc , Chancelierde S.

A. R. Grand Bailly & Gouverneur

de laVille. Enarrivant dans la Place,

la Compagnie du Guidonfut mife

degardedevant le Portique ,ſous le-

quel entrerent le Maire& les Eche-

vins poury falüer le Portrait duRoy

avant que d'aller allumer le feu. Less

NS
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Dames eſtoient placées avec une

grande ſymphonie de Violons. Le

feu estoit un Pentagone , ou plutoſt

il y avoit fix feux , l'un dans lemi-

lieu , & cinq autres d'égale figure ,

& de lamême grandeur,ayant cha-

cún unemême communication avec

legrandfeu. Il en forrit une infinité

de feux d'Artifice & quantité de fu-

ſées volantes parurent en l'air au ſon

des Tambours & des Tromperes.

Monfieur Robeau ttaita magnifique-

ment le Maire& les Echevins &

d'autres Perſonnes confiderables ; on

fervit unetable de Capitaine du Gui-

don devant le Portique ,qui eſtoit

illuminé , & tous ceux qui voulu-

rent y manger y prirent place.Pendant

cetemps ,la Milice fit plufieurs dé-

charges , apres quoy elle ſe retira

avec les Capitaines , dont chacun

tint Table publique dans fon Quar-

tier.

Monfieur de la Villebague,qui aun

zele tout particulier pour Sa Maje-

ſté , fit une Feſte des plus éclatantes

à S. Malo le 17. du mois paffé. La

e
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Meſſe& le Te Deum , auquel on joi-

gnituntrés beau Motet de lacom-

pofitionde Monfieur louvin , furent

chantez dans l'Egliſede. S. pierre.

pendant ce temps quarante-deux pie-

ces de Canon que Monfieur de la

Villeduguen , Homme entendu pour

l'Artillerie , avoit fait monter ſur le

QuaydeMonfieur de la Villebague ,

fe firent entendreà plusdedix lieuës

aux environs. Tous les Vaiſſeaux ré-

pondirent par intervalles reglez de

vingt& un coup chacun. On fit une

diſtribution d'argent , de Biscuit , de

Hareng, & de quatre Bariques de vin

à plusde cinq cens pauvres qui ſe

preſenterent ; aprés quoy Monfieur

l'Eveſque de S. Malo qui avoit vo-

lu y aſſiſter , fut conduit ,par Mon-

fieur de la Villebague dans unede ſes

Maiſons , vis-à- vis de la Batterie , où

tout n'eſtoit que verdure. On y

fervit cinqTables, chacunede cinq

couverts avec beaucoupde delicateffe

& d'abondance. Dans une Maiſon

voiſine , l'une de celles qui envifa-

gent le Port ,& qui appartientenco-
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reà Monfieurde Villebague , ily eut

quatre autresTables ſervies pour les

Dames. Monfieur l'Eveſque com-

mença la ſantédu Roy ,& auſſi- toſt

les Canons recommencerent à tirer ,

&chaque Vailleau répondit de 21.

coups. Enfuite onbut les ſantezde

Monseigneur ,de Madame laDauphi-

ne , & de toute la MaiſonRoyale ,

&elles furent toûjours accompa-

gnées de l'Artillerie du Quay & de

celles des Vaiſſeaux , de forte que

plusdequinzecens coupsde Canon

furent tirez . La nuit venuë , tous les

Vaiſſeaux furent garnisde Lanternes

par étages ,& les Maiſons deFlam-

beaux le ne parle pointde plus de

cinquante feux qu'on alluma , &un

entr'autres d'une hauteur extraordi-

naire. Certe Feſte fut ſuivie de plu-

ſieurs autres , & ceux qui en prirent

ſoinjoignirent l'agrément de la Mu--

fique à la beautédes Illuminations..

LesColeſtins d'Avignon,dontChar-

les VI fonda le Monastere en 1393 ..

aprés avoir fait des Prieres publiques

pendanttout le coursde lamaladiedu
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Roy devant les Reliques de S. Pierre

deLuxembourg ,&de S. BenezetPa-

trons de la Ville , qui repoſent dans

leur Eglife , rendirent graces à Dieude

l'heureux retourde ſa ſanté le 24.du.

dernier mois dans la Chapelle Royale

de S. Pierre de Luxembourg.Elle étoit

parfaitementbien ornée. Le Portrait

duRoy eſtoit aumilieudansun Fau-

teüil de Velours garnyde Galons& de

Franges d'or placé ſur un Trône , au

deſſus duquel eſtoit un Dais magnifi-

que parſemé de Fleurs de Lys aux Ar-

mes de la Couronne. On fit une Au-.

monegenerale,& une Fontainede Vin

àpluſieurs lets coula juſques à la nuit,

à l'entrée de laquelle on chanta le Te

Deum , qui fut fuivy d'un Exaudiat, le

tout d'une excellente Muſique..A la

ſortie de l'Egliſe , Monfieur le Viguier

&Meſſieurs les Confuls qui avoient:

efté d'abord receus a la porte par lePe-

re Satyre Prieur ,à la teſte de toute fa

Communauté , allumerent un fort beau

Feu dartifice que l'on avoit preparé au:

deſſus de lapremiere Porte dece Mo-.

naftere , où font arborées lesArmes de
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France, qu'on voyoit ornéede Feſtons

auſſi bienquecelles de Monſeigneur le

Dauphin , & de Monſeigneur le Duc

deBourgogne. Les Illuminations , les

Fuſées volantes , les Boëtes, lesTrom-

pettes , les Fifres& les Tambours at-

tirant lepeuplede toutes parts , firent

long-temps éclater lajoyepublique.

Les Religieux du MonasteredeS.

Martial , Ordrede Cluny, dans la mê-

me Ville,rendirent de pareilles Actions

degraces le deux de ce mois. Monfieur

le Duc de Caderouffe , & Madame la

Ducheſſe ſa femme y aſſiſterent accom-

pagnez des plus conſiderablesde laNo-

bleſſe&des principales Dames , ainſi

que d'un tres-grand nombre des pre-

miers Citoyens d'Avignon. On avoit

dreflé un Feu de Loye devant l'Eglife.

Monfieur le Duc de Caderouffel'alluma

au ſondesTambours& desTrompet-

tes ,& au bruitde quantité deBoëtes ,

&de Feux d'artifice qui divertirent le

publicpendant tout le foir.

Le s. de Février le Preſidial de Va-

lence enDauphiné ſuivit l'exemple que

luy avoit donné le Parlement& τους
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les Corps deGrenoble. Il ſe rendit en

Corps ſur les trois heures dans l'Egliſe

de l'Abbaye Royale de S. Ruf, pour

affifter au Te Deum qui fut entonnépar

Monfieur l'Abbé revêtu de ſes Habits

Pontificaux. La Muſique le continua.

Elle étoit accompagnée d'un concert de

Violons. Cela fut precedé& ſuivy du

bruitde ving trois Boëtes,qui s'étoient

déja fait entendre le ſoir du jour prece.

dent. Une fontaine de vin coula à la

porte du Palais juſqu'à cinq heures du

foir.Elle s'élevoitjuſqu'à un Cartouche

où eſtoit écrit en Lettres d'Or , Vive le

Roy. Vne Couronne de Laurier ornoit

ce Cartouche , & il eſtoit ſoûtenu par

quatre Pilliers demême ſorte , garnis

de Rubans. Les Armes du Roy étoient

au fond, ainſi qu'à la ſurface de l'Eglife

qui en eſtoit toute ornée..Au deſſus de

l'Autel , remply d'une quantité ſurpre-

nante de lumieres eſtoit une Couronne

de quatre pas de longueur d'où pen-

doient ces mêmes Armes . Elle eſtoir

garnie à pluſieurs rangs ,de Cierges.

foparez par des Fleurs de Lys.Il y avoit

auffi deux rangs de Couronnes depuis
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le commencement du Cheœur juſqu'à

l'extrêmité de l'Egliſe,àpluſieurs rangs

deCierges & de Fleurs de Lys, fuf-

penduës fort proprement , ce qui fai-

foituneDecorationdes plus agréables.

Monfieur de Valernod , Preſident &

Lieutenant General ,traitta magnifi-

quement tous lesOfficiers deſa Com-

pagnie , & donna enſuite le Bal aux

Dames.

Le7. de ce mois l'Hospital Gene--

ralde lamefme Ville fit auſſi chanter

unTeDeum en muſique dans ſa Cha-

pelle,éclairée de quantitéde lumieres ,

dontles unes formoient des Vaſes &

les autres des Pyramides. Monfieur

l'Eveſque de Valence , nommé à

1.Archeveſché d'Aix , y officia en:

Habits Pontificaux. La Ceremonie

fut precedée d'une diſtribution de

quelques rafraichiſſemens à tous les

pauvresde dehors , & finie par un

Feu d'Artifice accompagnéd'une Illu-

mination. Trois Fontaines de Vin:

coulerent tout le jour ſous des Ber-

ceaux de Verdure imitez au naturel ,

&chargez de Fleurs de Lys en écuſ
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fon.Audelàde ce Berceaux eſtoit un

ArcdeTriomphe ouvertde trois Ar-

cades ſur lequel on voyoit la Figure

du Royentre la Iustice& la Reli-

gion foulant l'Erreur ,le Menſonge

& l'Herefie. La Gloire couronnoit

cette figure , & la Renomméemon-

troit cette Infcription. Pio, Iusto, In

victo, Harescos Domitori , belli & pa-

cisArbitro. Au travers de ces Arcades

onvoyoit un Soleil en Illumination

tout environné de Fleurs de Lys. Les

Genies de la Renommée placez dans

les Niches de l'Arc de Triomphe re-

preſentoient desCartouches remplis

de DevinesturiOperation rate aDa

Majesté,&fur ſonheureuſe gueriſon.

L'une avoit pour Corps l'Arbre

qu'on inciſeafin d'en tirer lebaume ,

&pour ame ces paroles Felici vulne-

refanet. Vn Soleil diſſipant unnuage

oppofé, faiſoit lecorps d'une autre

Deviſe ,& ces paroles, qui luy ſer-

voient d'ame , Nil tardare potest ,fai-

foient entendre que l'indiſpoſition du

Roy ne luy avoitrien fait relacherde

fon application continuelle pour le

.م こう
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bien de ſon Royaume. Vne immor-

telle qui avoit pour ame.In aternum ,

faifoit voir les vœux des Peuples

pourune ſanté ſi prétieuſe. On vo-

yoitdans une quatriéme Cartouche

une Couronne poſée , fur deux Sce-

ptres en Sautoir , au bas d'un Autel

chargé d'une Caffolette. Ces mots ,

Grotes ipse rependit , marquoient le

ſoin pieuxde ſa Majeſté qui a voulu

aller rendre graces àDieu publique-

ment de ſa gueriſon dans laMetro-

politainede ſonRoyaume. La Deco-

ration du Feud'Artifice , qui pendant

le jour parut unbois ſeméde Fleurs

de Lys fut changée la nuit en un

masde brillans nuages , d'où ſortoient

trois Pymirades de lumieres , &qua-

tre termes chargez des Armes de

France. La Pyramidedu milieu plus

haute&plus enfoncéequeles autres ,

portoit un Soleil rayonant avec cette

Inſcription , Nil te lucente cavendum.

Celle d'un des coſtez foutenoit une

Lune qui paroiſfoit obſcurcie , avec

cetteautre Inſcription,Solus lucefugat,

&aubasde la troiſiéme , où l'on vo
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yoitun Aigle punyd'avoir volétrop

prés du Soleil , on liſoit , Tuntos non

fuftinet ignes. L'Artifice fit un effet

auſſi ſurprenant qu'il parut nouveau.

Il fournit pendant unlong eſpacede

temps , une pluye , des Caſcades, des

Allées , des Berceaux defeu , & l'on

vit tout à coup ſortir du Globe du

Soleil des éclairs & des foudres qui

renverſerent la Lune & l'Aigle au

bruitde pluſieurs décharges & aux

fanfares des Trompetes .

Le prefidial de Vienne dans la mê-

me province de Dauphiné , n'ayant

diferé la Feſte qu'il avoit reſolu de fai-

re qu'à cauſe de l'absencede ſon Lieu-

tenant General, la celebra avec grande

pompe dans la Chappelle du Palais

le 13. decemois. De tres belles voix,

ſouſtenues d'un Concert d'Inſtru-

mens ſe firent admirer dans une

Meſſe ſolemnelle que l'on y chanta ,

&qui fut ſuivie d'un Te Deum,Toute

laCompagnie s'y trouva en Corps ,

aſſiſtée des Avocats & des Procu-

reurs. Chacun fit le ſoir d'agreables

Illuminations , & cette Fefte ,parti-

/
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culiere aux gens de Iuftice , endevint

bien.toſt une publique. Monfieur de

Saint André Gouverneur de la Ville ,

fit illuminer toute ſa Maiſon. Son

grandPortail fat ouvert & un Por.

traitdu Roy à cheval fut mis ſous un

riche Dais , orné de Feſtons & Cou-

ronné de Fleurs , ſur uneEſtrade éle-

vée de pluſieurs marches. Toute la

Cour eſtoit tapiſſée , & un grand

nombre de Luſtres l'éclairoient. La

Nobleſſe accourut à ce ſpectacle. On

n'entendoit que des acclamations de

toutes parts,& Monfieur le Gouver-

neur qui méloit ſes cris à ceux du Peu-

ple, tour malade qu'il eſtoit , dità

ceuxde ſesAmis qui entrerent dans ſa

Chambre , que quandil ſeroit tout

preſt d'eypirer, il auroit aſſez deforce

pour crier encore plus fort que les

autres , Vive leRoy. Il fit faire un feu

d'artifice devant ſa Porte,& les Quar-

tiersqui s'étoient mis ſous les Armes

firent pluſieurs décharges au bruit de

Tambours & des Trompetes. Ces ré-

jouiſſances durerent toute la nuit.

Le 22. Fév. Meſſire Thomas Ber-
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gier , Prieur du Prieuré Conventuel

de S. Ruf dans la Coſte S. André ,

auſſi enDauphiné , fit chanter une

Meſſe ſolemnelle accompagnée du

Te Deum&de l'Exaudiat par Mef-

ſieurs les Chanoines Reguliers. Le

lendemain Monfieur le Marquis de

Miſon , Lieutenant Coloneldu Regi-

ment desDragons du Roy, fit faire

une Feſte particuliere dans la mesme

Eglife. Comme les Dragons du Regi-

ment diſperſez en divers endroits

s'eſtoient rendus à ce Bourg le jour

precedent ſuivant les ordres qu'il

avoit donnez , il ſe mit à la teſte des

Compagnies , qui marcherent en bel

ordre vers la grandeEglife. Monfieur

leMarquis de Chavagnac faiſoit l'of-

ficede Major , & Monfieur le Mar-

quis de Fleury portoit l'Etendard.

Aprés les Prieres faites ,on rétour-

nadans lemeſine ordre chez Monfieur

Miſon qui avoit fait preparer trois

grandes tables. Elle furent magnifi-

quement ſervies, l'une pour Meſſieurs

du Chapitre , l'autre pour la Nobleſſe

qui eſt nombreuſe & renommée en ce
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une&و autrelieu par la Bravoure

pour lesDames , parmi leſquelles ef-

toientMadame de Blanville de l'illuf-

treMaiſon de Prunier ,& Madamede

Marteldigne Sœur de feu Monfieur

de la Serre , Lieutenant des Gardes

du Corps. On y but la ſantédu Roy

&cellede Monſeigneur au bruit des

Tambours & des Salves de Mouf-

quets,& ily eut Bal tout le jourAprés

un foupé quifut auſſi ſomptueux que

le diſné on alluma ungrand Feu de

Ioye , qui donna lieu aux Tambours

& auxMoufquets de ſe faire entendre

toute la nuit.

و

Le 26. 400. Hommes de l'élite des

Habitans ſe trouverent ſous les Ar-

mes ,&s'eftant rangez à ſept heures

du matin devant la maiſon de Mon-

ſieur Argond Capitaine Chaſtelain

Royal duBourg& des neuf Villages

qui endépendent , il ſe mit à la teſte

de cette Milice au milieu des deux

Confuls qui s'eſtoient rendus chez

luy avec douze Conſeillers

eſt compoſée la Maiſon de Ville. On

allaen bon ordre à la imefine Eglife ,

د
dont
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leTeDeum l'Exaudiat furent chantez

par les Chanoines Reguliers& par le

Clergé du Voiſinage. Les Confrai-

ries des Artiſans du Bourgy aſſiſte-

rent ainſi que les Peres Recolets. La

Milice fit troisdécharges,l'uneà l'éle-

vation de la Meſſe,l'autrean TeDeum,

&la derniere à la Benediction qui ſe

donna. Aprés le Service , Monfieur

leChaſtelain donna un fort grand re-

pas,ouMonfieur le MarquisdeMiſon

&les deux Lieutenans du Regiment

deDragons furent invitez avec toute

la Nobleſſe , les Officiers de la Mili-

ce ,& les principaux Bourgeois. Le

foir Meſſieurs les Chaſtelain , Con-

fuls& Confeillers allumerent le Feu

qu'on avoit fait dreſſer hors du

Bourg. Ily eut encore des décharges

delaMilice , à la teſte de laquelle les

mefmes Chaſtelain ,Confuls & Con-

ſeillers , retournerentdans le Bourg ,

dont ils firent le tour pour eſtre té-

moins des Illuminationsque l'on avoit

ordonnées.

Le 27. les Réligieuſes du Royal

Monastere de Laval ,toutes Filles de
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qualité , dont Madame de Nantuin ,

autre digne Sœurde feu Monfieur de

la Serre , eſt Abbeſſe , firent leur fo-

lemnité , ou aſſiſterent les Officiers

des Dragons& quantitédeNobleſſes.
Le 28. lesRecolets en firent une ſem-

blable ,& enſuite les Religieuſes du

Gonventde Sainte Urſule,& la Con-

frairie des Penitens .

Ie croy vous avoir déja marqué

queMeſſieurs lesTreſoriersde Fran-

cede la Generalitéde Dijon avoient

fait chanter un Te Deum avec beau-

coupde ſolemnité. LaCeremonie ſe

fit le 31 Janvierdans l'Egliſe Noſtre-

Dame. Ils s'y rendirent au nombre

devingt avec Memeurs les Gens du

Roy , precedez de leurs trois Greffiers

&de fix Huiffiers. Les quatre plus

anciens Treforiers eſtoient en Robes

de Velours plein ,& les ſeize autres

enRobes de Moire ,bordées de Ve

lours , ayant tous des Cordons d'or

furleurs chapeaux ou Toques auſſi

deVelours ; le Portrait du Roy fut

exposédans le fonddu Chœur en un

lieufort élevé. Aufortirdu TeDeum

ils
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ils firentungrand Repas ,où l'onbut

folemnellement àla ſantéde Sa Ma-

jeſté. Le lieu ou ils font leurs Affem-

blées ,qu'on appelle le Bureau des

Finances , fut éclairé preſque toute la

nuit pardes potsà feu ,parun grand

feuàla ported'entréede leur Bureau,

&par des Illuminations àtoutes les

feneftres.

Le 11. de Février les Elûs de la

Province firent chanter une Meſſe

le matin ,& unTe Deum le foirà la

Sainte Chapelle. Ils allerenten Ce-

remonie , ſans neantmoins garderde

rang fixe parce qu'iln'y a encore rien

de reglé parmy eux , & que c'étoit

la premiere fois qu'ils marchoienten

Corps, ce qui ſe fit ſans que cette

Marche pût tirerà confequence. Ils

eftoient precedezdu GrandPrevoſt ,

àla teftede ſes Archers. LeTeDeum

fut ſuivy d'un fort beau Feuqui fut

tiré dans la Place Royale , & de

quantitéd'Illuminationsdans laTour

&dans tous lesApartemens du Lo-

gis duRoy , dont la muraillede clô-

ture& la Grand Porte eſtoientbor

Ο
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dées de Pots à feu ,de Fuſées volan-

tes , de Lances à feu ,& autres feux

d'artifice.

LeMercredy 19. de ce mois , jour

de S. Iofeph , les quatre principaux

corps des Métiers s'étans joints , ſui-

virent l'exemple que toute la Ville

leur avoitdonné. Ils choiſirent l'Egli-

ſe des Carmes pour cette folemnité.

Jlyavoitquatre rangs deTapiſſeries,

&des lumieres dans tous les endroits

qui pouvoient eſtre éclairez, Au ſor-

tirduTe Deum, d'où ils revinrent au

fon des Tambours comme il y

eſtoient allez , ils firent tirer un Feu

ds joye à la Place de S. Jean. LeRoy

y eſtoit repreſenté ſous la figure

d'Hercule. Calvin yparoiſſoit abatu;

& l'on y voyoit l'Hereſie détruite.

On avoit placé quatre Genies des

Arts&Métiers auxquatre Angles du

Theatre , il y avoit des Deviſes ſur

les Friſes & dans les Cartouches ,

avec quelques Vers François antour

duCube qui ſervoitde Picdeſtal à la

Figure de Sa Majefté.

Les Officiers , Avocats & Pro-
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1

cureurs de la Seneſchauffée deTou-

lon ,marquerent leurs joye le 23. de

Février. Apres les ceremonies de l'E-

gliſe , on vint allumer le feu qui é-

toit en forme de Pyramide renfermé

dans un carré , qui compoſoit qua-

treArcs ornez de Mirtes , de Lau-

rier ,& de fleurs de toutes fortes. Au

hautde la Pyramide on liſoitces mots

dansunCartouche , Ludovici Magni

faluti. Vne Figure d'Eſculape eſtoit

audeſſus de la premiere face ,& ces

mots aubas , Languentia corpora ſanat

Vn grand Cartouche portoit cette

Inſcription audeſſous de l'Arc :

FESTAM PYRAM , GAUDII MONUMENTUM

4 EXTRUXERE

SENATORES PRETORIANI ,

PATRONΙ ,

ET PROCURATOTES TOLONENSÉS.

Audeſſous, &dans un petit Carton

oſtoit écrit ceDiſtique.

Con valuit Regno Lodoix , tutelafa-

crorum ,

Perquem tot populi convaluereDeo.

Ο 2
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Ala face oppoſée eſtoit la Juſtice,

avec ces mots , Efficit incolumes ani-

mos; &au deſſous

LEGUM RESTAURATORI

RESTAURATAM SALUTEM

:

GRATULANTUR .

REGEM MAXIMO

REGNUM QUIETUM ,

VITAM PROLIXAM

PRECANTUR

LEGUM ET REGUM CULTORES.

Cet autre Diſtique eſtoit au deſſous

de l'Inſcription

Vive.diu, noſtrahacfunt vota,piiſſime

Regum;

Sofpite te, populisjurafideſque vigent.

A la troifiéme face , dumſalvum,fe-

cit ,falvos nosfecit.

LeCielànosfoûpirs est devenuſenſible,

Il n'a pu voir long-temps souffrir le

Grand LOUIS.

France, pour affſurer la Paix dont tu

joüis ,

Que n'est-il immortel , comme il est

invincible!

:
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A la quatriéme face , Omnis in uno

noftra falus.

L

CeHeros parsa valeur

Tient la Fortuneaffervie,

Etnousn'aurons de bonheur

Qu'autantqu'ilaura de vie.

On liſoit ces mots Latins audef-

ſous de ce Quatrain , Gaudeat longâ

Salute corporis , qui eterna animarum

faluti confuluit. Sur la porte du Palais

onavoitmis le Portrait duRoy avec

une Deviſe qui avoit pourcorps un

Soleil fortantd'unnuage ,&cesmots

pour ame, Clariorexnebula.

Avecqueplus d'éclatqu'iln'avoit com-

2

mencé,

Ilpoursuitsavaſte carriere.

CetAftrequi fait la lumiere ,

Pent bien eſtre obscurcy , maisnonpas

éclipsé.

Monfieur Trotebas , Avocat , eft

l'Autheurde toutes ces Inſcriptions.

Le premier jour de cemois Mon-

ſieur de Rarmondi, Major de l'Armée

Navale , fit dans la même Ville de

Toulon une Feſte qui eut tout l'éclat

qu'un particulier luy pouvoitdonner.

03
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Elle dura depuis lematin juſqu'à dix

heuresdufoir. Ilyeut unfortgrand

repas à diſner pour tous les Sergens

du Port&de la Demy-Solde ſur un

Ponton , qui eſt commeune maniere

dePlate-Formeſur l'Eau, qu'on avoit

placédevant laMaiſon de Ville, Le

Bal fut donné ſur ce Ponton où l'on

danſa juſqu'au foir.Monfieur leMajor

traita magnifiquement chez luy la

plus part des Officiers de laMarine.

Cejour-là il fit marcher des Chariots

par la Ville, dans chacundeſquels il y

avoit un Tonneau deVin , pour en

donner generalement àtous ceux qui

envouloient. Les Sergens ſuivoient

jettant de l'Argent aux Pauvres. A

l'entrée de laNuit.Monfieur leMajor,

àla reſte de tous les Sergens , ayant

un Flambeau de Cire blanche , ſe ren-

dit à l'Egliſe de S. Pierre où il fit chan.

ter le Te Deum en Muſique. Toutes

les Perſonnes confiderablesdelaVille

s'y trouverent. L'Eglife , le Ponton ,

laMaiſondu Major,&celle de l'Aide

Major , eſtoient ornez de Pavillons

&de flammes avec des Illuminations
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extraordinaires. Ily eut auſſi deux

Feux de Joyemagnifiques,l'un devant

le Port ,& l'autre dans la Place de

S. Pierre.

La Ferté Bernardaimité les plus

grandes Villes. La Ceremoniequi s'y

eſtfaite commença par le Panegyrique

de ſa Majesté , que prononçaMon-

ſieur le Doyen& Curé du Lieu avec

tout l'applaudiſſement poſſible. En

ſuite on chanta leTe Deum &unMo-

ter enmuſique , aprés quoyMonfieur

le Camus, Bailly de la Ville, à la teſte

de toute la Juſtice ,du Maire& des

Echevins , du Corps du Grenier à Sel

&de celuy de la Mareſchauffée ,allu-

ma le Feu que l'on avoit preparé dans

la Place Publique au bruit de toutes

lesCoulevrines de la Ville.Ilfut ſuivy

de trois deſchages que firent plus de

quatrecensMouſquetaires quiavoient

eſtépoſezdans cette Place. On n'ow-

blia pas de faire l'aumoſne àtous les

Pauvres ,& ily eut Bal en divers en-

droits. Toutes les Confrairies du mê-

me lieu firent chacune en differens

jours leur folemnité particuliere.

04
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A Château Roux en Berry , les

Abbé , Chanoine & Chapitrede l'E-

glife Collegiale firent une Proceſſion

Generale antourde leurEgliſe le 16.

de ce mois avec tout le Clergé& les

Religieux de la Ville. On chanta le

Te Deum , auquel aſſiſta leCorps de

Juſtice ordinaireavec celuyde toute la

Ville& des Elûs.Le 21.les Cordeliers

de l'Obſervancedu meſme licu , ren-

dirent de pareilles actions de graces

dans leurEglife , ce qu'ont fait auſſi

toutes les autres Paroiſſes& Commu-

nautez Regulieres& Seculieres.

LaVillede la Ferté Millon s'acquita

du,meſmedevoir le 24.Janvier, par les

ſoins deM.Hericart,LieutenantGene

ral , & de Monfieur Rangueil,Procu-

reur du Roy , Meſſieurs Fournier , &

Lange , Eſchevins , n'oublierent rien

pour répondre au deſſein des Magi-

Arats. Tous les Corps ſe trouverent

enbon ordre dans l'Egliſe de Noftre-

Dame , & aprés une Proceſſiongene-

rale , ils aſſiſterent à la Meffe& au

TeDeum , qui furent chantez ſolem-

nellement au bruit des Boëtes& des
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Tambours& au Carillon desCloches

de toute laVille.MonfieurdeMallor-

tique Prieur & Curé fitun excellent*

diſcours à l'avantagedu Roy. Le reſte

du jour ſe paſſa en Feux de Joye ,

d'Artifices , & autres rejoüiſſances

publiques.Les Chevaliers del'Arque-

buſe, ſous la conduite deMonfieur

Fournier des Galais leur Capitaine, ſe

distinguerent, tant par leurs frequen-

tes décharges que par des fuſées vo-

lantes&des Illuminations en la Salle

de leur Jardinde l'Arquebuſe.

Parmi les Feſtes les plus remar-

quables, auſquelles l'heureuſe gueri

ſon du Roy a donné lieu , onpeut

compter celle des leſuites du Colle-

gede Quimper. Apres les Prieresde

40. heures terminées le Mardy 11 .

dece mois, parunediſtribution d'au-

mônes,parun Diſcours prononcéà

la loüange de ſa Majesté , & par un

TeDeum enmuſique ; les Ecoliers de

la Rhetorique repreſenterent leMer-

credy12. une pièce de Theatre ornée

deBallets qui avoit pourtitre , la Fe-

licitéde la Franceretablie par la con-

Ος
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valescence du Roy. Au forrir deceſpe-

tacle on trouvatoute laFaçade du

College illuminée. Sur la porteeſtoit

le Portraitdu Roy avec deux Devi-

ſes : l'une avoit pour corps un Soleil

éclipſé , & ces mots pourame ,

illius labore omnium labor. L'autre é-

toit un Soleil éclairant la Terre au

fortir de ſon Eclipſe, avec ces paroles,

Incolumi arridet telus. Le Perron a-

voit eſté embellyde pluſieurs Figures

poſée ſur la Balustrade. Apollon y

paroiſſant au milieudes neufMuſes

ſembloit inviter les Peuples à entrer

dans le Temple , où les Geniesde la

Religion ,de la luſtice ,des Arts , &

de la Felicité publique dreſſoient un

Autel à ſon Fils Eſculape , en action

de graces de la ſanté rendueà Louis

le Grand , ce qui répondoit àla cou-

tumedes Anciens qui ſouvent apres

leur gueriſon ſe faisoient un devoir

d'élever des Autels an Dieu Eſculape.

On en voyoit un au milieu de la

court entouré d'une Balustrade , fer-

avnt deSoubaffement à tout l'édifice,

qui estoit de 36 pieds de hauteur fut
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;

F

9. enquarré & avoit quatre Porti-

ques d'un ordre Perlique , ſurmontez

de leurs frontons , & terminez de

Pots à feu. Du coſté qui faiſoit face

à l'Eglife , eſtoit le Portique duGe-

nie de la Religion. LaMedaille d'un

Antoninpoſée ſur leTimpandufron-

ton avoit cesmots dans l'Exerque ,

Pietas auguſta. Sur la friſe eſtoit cette

Inſcription , errori extincto , & plus

bas ,certe Deviſe, une colomne ſoû-

tenantunTemple , Stantque cadunt-

quefimul. Dans le ſecond Portique ,

qui estoit celuy duGeniede la luſti.

ce, on voyoit laMedaille de Trajan ;

dans l'Exerque , Pietas felix , plus

bas , fceleri repreſſo , & pour Deviſe

un miroir , cuiquefuam reddit. LaMe-

daille d'Auguſte ornoit le Portique

duGenie des Arts ; dans l'Exerque ,

litterarum amor ; plus bas , ignorantia

fugata,&pour Deviſe unEffeind'A-

beilles que lavenë de leur Rov anime

au travail Hoc duceferuet opus.Dans le

Portique du Geniede la Felicité pu-

blique estoit la Medaille de Tite

avec cette Legende , delicia populis
06
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plus bas , triftitia expulsa , & pour

Deviſe un Soleil éclairant un Parter-

re remply de fleurs , Ridet ab aspectu.

Je laiſſe les ornemens des quatre fa-

ces de la Court , dont chacune avoit

rapport au Genie qu'elle regardoit ,

pour vous dire que tout cegrand ap-

pareil ayant eſté tout à coup illumi-

né d'une maniere agréable, l'Autel

dreſſé au milieude cette Court parut

tout en feu par lemoyende cinq cens

Lances attachées ſurtous les mem.

bresde l'Architecture. Le feu fe com-

muniqua aux Girandoles qui cſtoient

aux angles ſaillans des quatre Porti-

ques. Ces quatre Machines en tour-

nant jetterent le feu à plus de quatre

piedsde diametre, & firent briller un

Soleil qui eſtoir attachéà leur centre.

Pendant ce temps il fortit des qua-

tre encoignures du ſecondd'archite.

ture un trés-grandnombre de fuſées

volantes qui s'élancerent en l'air , &

quatrePots à feu firentunbruit ex.

traordinaire. Audeſſus duDome qui

ſoûtenoit la Statuëdu Dieu Eculape,

une infinité de ferpenteaux qui ſe
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croifoient les uns ſur les autres , re-

preſenterent mille chifres agreables ,

& au deſſus parutun gerbede feu,

qui par ſa cheuteforma une eſpece de

Caſcadedans tout l'aſpect de l'édifi-

ce , aprés quoy pluſieurs Petards

partirentd'une Boëtede Pandoreque

tenoit Efculape d'une main , & dự

Serpent qu'il tenoitde l'autre , on vit

fortirune flamme quideſcendit fur

l'Autel&y mit le feu.Ce feu s'eſtant

répandu à gros bouillons enforme de

torrentjuſque ſur le Perron,il ſedivi-

ſa entroisbranches. Deux tomberent

fur le premier Pillier , & apres avoir

formé une nape de feuſur les deux

rampes , elles ſe reünirent à ungrand

Bucher qu'elles allumerent. La troi-

fiéme ayant eu auſſi ſon cours au mê-

meBucher,retournaà l'Auteld'où elle

eſtoit partie,& eneſtant fortitde nou-

veaupar les quatre ouvertures , elle ſe

diffipa d'une maniere qui cauſe beau-

coup de plaifir aux Spectateurs. La

figure d'un Coq,qui étoit l'oiſeau que

les Anciens ſacrificient ordinairemér

auDieuEfculape terminoit ce Bucher
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que l'on avoit élevé en Pyramide. On

avoit repreſenté ſur les quatre faces

un Hibou , un Epervier , un Cor-

beas,& unButor, quifont les ſim-

boles de l'Erreur ,de l'injustice , de

la Triſteſſe & de l'ignorance ,& que

les Genies de la Religion,de la luſti-

ce,de la Felicité publique& des Arts

facrifioient au Dieu Efculape.

Le 19. de Ianvier les Echevins de

Chartres ayant receu les ordres de

Monfieur le Marquis d'Alluy , Gou-

verneur de la Province , firent chan-

ter le Te Deumdans l'Egliſe des Cor-

deliers. Ils y aſſiſterent en Corps ,

precedez de la Compagnie des Ar-

chers du Vidame à Chartres , avec

les quatre anciens Drapaux de laVil-

le,qui furent arborez dans le Chœur

au bruit des Fifres , Tambours &

Hautbois. On alluma ungrand feu

dejoye devant l'Hoſtel de Ville &

le toutfut accompagnéde plufieurs

décharges deMoufqnets.

Les mémes Prieres ont eſté faites

àSenlis . Elles commencerent par une

Meſſe que chantaMonfieur l'Evêque
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dans la Cathedrale. L'apreſdinée il

yeut un Te Deum en muſique , ou

ſe trouverent tous les Magiſtrats.

Meieurs de Ville ſuivirent. Leur

Ceremonie ſe fit aux Carmes. Grand

bruit de Boëtes& de Mousquets , &

le foir Bal & une ſuperbe collation

à l'Hoſtel de Ville. Les Corps de

Métiers ſe diſtinguerent enſuite aux

Cordeliers& dansles autres Egliſes.

Ona donnéles mémes marques de

zele dans une petite Ville deBeauffe ,

nommée Yenville au Seil. Meſſieurs

Bertrand&Buſſeaux Echevins , s'ef

tans chargez du ſoinde la Feſte , le

Service ſe fit ſolemnellement dans

l'Egliſe Paroiffiale par Monfieur

Denyau, Curé de la Ville , aſſiſté de

pluſieurs Curez des environs. Plus

de trois cens Hommes estoient ſous

les Armes. Le Vin fut diſtribué en

abondance ,& onn'épargna point les
Confitures aux Dames .

Le 26. Ianvier , le Te Deum fut

chanté en l'Egliſe Collegialede Man-

te far Seine ,en preſence du Com-

mandant , des Officiers &des Gardes
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du Corps qui y ſont enGarniſon , du

Prefidial en Corps , du Maire& des

Eſchevins , de l'Election , & de la

Compagnie Royaledes Arquebuziers

qui tous avoient eſté invitez par

Meſſieurs du Chapitre. Ce meſme

jour le Pere Verdier , Religieux Cor-

delier de la Province de Languedoc,

fit un excellent diſcours ſur le réta

bliſſementdela ſantéde ſa Majesté.

Les Habitans de la Ville de Cha-

tillon ſur Loing , appartenant àMa-

dame la Princeſſe de Meckelbourg

rendirent de pareilles actions de gra.

ces. Les Officiers & Eſchevins y

aſſiſterent , & allerent enſuite dans

lagrande Place où lefeude Ioye fut

allumé. Monfieur Baujard en fit allu-

mer un autre dans la courdu Chaſteau

par l'ordre de cette Princeſſe , & le

bruitdes Boëtes & du Canon ſe fit

entendre long-temps.

Monfieur le Marquis d'Echaufour

fit auſſi chanter leTe Deum , le 9. de

ce mois dans l'Egliſe du Bourg d'E-

chaufour ; le Clergé des Paroitles

voiſines s'y trouva avecbeaucoup de
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Nobleffe. Plus de deux mille hommes

de ſes Vaſſaux eſtoient ſous les Ar-

mes , & les deſcharges furentfortfre.

quentes. CeMarquis regala ſplendi-

dement tous les Eccleſiaſtiques ,les

Gentishommes , & la milice.

Les meſmes folemnitez accompa-

gnées de réjoüiſſances publiques , ont

eſtéfaites.

A Abbeville le 19. Ianvier dans

l'Egliſe Royale de ſaint Pierre. Le

Preſidial enCorps y aſſiſta.

A Pluviers en Gaſtinois , le 21.

par les ſoinsdeMeſſieursdu Chapi-

tredefaintGeorge.Meſſieurs de Ville

&dela IufticeenCorps ſetrouverent

dans leurEglife.

ANogent leRoyle 26. Monfieur

Bouchet ancien Curé du lieu , anima

par ſon exemple le zeledes Habitans

qui ſemirent ſous les Armes & firent

grand nombredefeux&d'illumina-

tions.

A St. Amand en Berry, le 25. Ian-

vier dans l'Egliſe des Peres Carmes ,

où ſe trouverent les Officiers de l'E.

lectionqui faisoient faire la Ceremo
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nie. Elle fut accompagnée de toute

la magnificence que le lieu pouvoit

permettre.

Ala Villed'Eu le 2. de Mars . Ce

fut une Feſte particuliere que fit faire

Monfieur Virgille,Maiſtrede laVer.

rerie de Criſtal de S. A.R. Mademoi.

felle d'Orleans dans le Comté d'Eu.

Il avoit fait preparerle divertiſſement

de l'Arquebuſe , & apres avoit fait

tirer un prix , il tint table ouverte.

Le Peuple eſtoit ſous lesArmes , &

le feudejoyefnt allumé au bruit de

la Mouſqueterie,&au ſondesTrom-

pettes&desViolons.

A Domfront en Normandie dans

l'Egliſede S. Iulien. Les Magiſtrats ,

la Nobleſſe& laBourgoiſies'y trou-

verent en affluace.Le Peredes Landes

Capucin fit un beaudiſcours ſur cet-

te Ceremonie. Les Boutiques furent

fermées tout le jour , les Fontaines

de Vin coulerent ,& ily eut un ma-

gnifique Feſtin àl'Hoſtel de Ville.

On fit joüer le feu d'Artifice au bruit

des décharge des Bourgeois qui s'é-

toient mis ſous les Armes.
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AChaſteau-Dun , dans l'Eglife

Provinciale & Abbaye Royale des

Chanoines Reguliersde la Madeleine.

L'Elogedu Royfut prononcée par le

Pere David Prieur , Chanoine Regu-

lier de ſon Ordre, avec tout l'applau-
diſſement de toute laVille.

AuMans par la Compagnie des

Avocats . Au deſſus du Portrait du

Roy, on voyoit cette Deviſe. Le So-

leil qui ſortoit de ſon Eclipſe , & ces

mots pour Ame , Redivivi cunctafere-

na!.

ACremault en Poitoupar les ſoins

deMonfieur le Comte de Beffar Lieu-

tenant generaldes Armées duRoy.Le

Pere Paul de Poitiers , Capucin, pro-

nonça l'Eloge de ſa Majesté avec

beaucoup de ſuccez; enſuite onallu-

ma un grand feu de Ioye au bruit des

pieces d'Artilleries qui ſont dans le
Chafteau.

Madame Dorat, Abbeſſede Monce,

& la Communauté chanterent le Te

Deum dans leur Egliſe le 26. Ianvier.

Tous leurs Vaſſaux , & les Peuples

des Villages circonvoiſins y aſſiſte
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rent,&ilſe fit une aumoſne generale.

Ce meſme jour MademoiselleMar.

tineau, petite Fille de la Nourice de

Henty IV.fit chanter uneMeſſe & un

Te Deum , dans l'Egliſe d'Aniere fur

Oife , aprés quoy elle fit faireune

diſtribution de painàtous les Pau

vres.

Monfieur l'Abbédu RivaudeBeau.

vau,à fait auſſi chanter un Te Deum

dans l'Egliſe de ſon Abbaye deTur-

bené enTouraine, aprés uneMeſſeſo-

lemnelle. Monfieur l'Abbé du Rivau

ſonNeveu , a fait faire la meſmecho-

ſe dans celle de ſon Abbayede ſaint

Victor au Païs de Caux.

Le 18.Février,les Damesde Denin,

quivous ſontconnuës par tout ce que

je vous ayditde ce Chapitredansune

demes RelationsduVoyage des Am

baſſadeurs de Siam en Flandre , rem-

plirentle meſme devoir avec toute la

folemnité qu'on pouvoit attendre de

leur zelepour le Roy.

Ie vous ay déja parlé des Feſtes

d'Aix enProvence ,mais je ne vous

ay riendit de celle que firent lesPro



pour lagueriſon duRoy 333

cureurs du Preſidial quelques jours

apresque les Officiers du même Siege

ſe farent acquitez de ce devoir. Ils

s'aſſemblerent dans lePalais à la Sale

de l'Audience , ornéededans &dehors

de Portraits du Roy avec du Laurier ,

des Feſtons ,&de tres-belles Peintu-

res , & allerent en Corps à l'Egliſe

des Penitens de l'Obſervance qui eſt

aubout de la Ville, precedez dedouze

Tambours & de fix Fifres ,de 150.

Mouſquetaires , commandez par un

Capitaine, Lieutenant , Enſeigne ,&

quatreSergens richemens veſtus , de

vingt-quatre Pauvres de la Charité

qu'ils avoient fait habiller , conduits

par leursArchers,& enſuite de lagră.

debandede Violons. Il y avoit dans

cette Eglife trois Arcs de Triomphe

pardeſſus celuyqui eſtoit ſurla Porte

avec des Inſcriptions &des Emblê-

mes à la gloire de ſa Majeſté. La

GrandMeſſe que l'on chanta en Mu-

ſiquefut celebréepar Monfieurl'Abbé

deBonfils,& fuiviedu Te Deum,aprés

lequel ontiraquantitéde Boëtes. Le

Soir ils ſe rendirent dans lameſme
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Eglife,& aprés l'Exaudiat auſſi chan,

té en Muſique ,ils allerent en Rob .

&Bonnet à la Place des Preſcheurs e

portant chacun un Flambeau de cir ,

blanche , & precedez de quarante Mue

ficiens ayant auſſi un Flambeau. Tou-

tes les ruës par leſquelles ils paſſerent-

eſtoient extraordinairement illumi-

nées. Il y avoit plus de trois mille

Bougies au devant du Palais & des

Maiſons quidonnent ſur la Place. Le

feu avoit eſté élevé ſur un Theatre,&

on l'alluma au chantde la Muſique ,

diſant. Dominefalvum fac Regem , &

aubruitde laMouſqueterie, desTam-

bours, Violons, Trompettes, Boëtes ,

Fufées& feux d'Artifices preparez au

Balcon du Palais. Les mémes Procu-

reurs ſe rendirent enfuite devant les

maiſons de leurs Syndics , ou ils allu-

merent d'autres feux de loye qu'ils y

avoient fait dreffer. Ces maiſons

eſtoient illaminées depuis le bas juf-

qu'au haut , auſſi bien que celles de

leurs Collegues qui ſouperent tous

enſemblepourmieux terminer la Fête.

Monfieurle Large , Maire de Bour
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ges , accompagné des Eſchevins , fit

chanter un Te Deum folemnel dans

l'Egliſe de ſaint Aoutrillet , qui eſt

la Paroiſſe de l'Hoſtel de Ville. Mef-

ſieurs du Preſidial y aſſiſterent. La

Muſiquede la Cathedrale , celle de la

Sainte Chapelle ,& l'Harmonie d'un

grandnombrede Violons , formerent

trois Chœurs qui receurentbeaucoup

d'applaudiſſemens.

Le 26. de Février l'Univerſité de la

meſime Ville rendit de pareilles A-

tions de graces avecune grande ſo-

lemnité. Elle s'aſſembla ſur les trois

heures chez Monfieur le Clerc, Do-

teur Regent aux Droits & Recteur,

oùſe rendirent auſſi les Magiſtrats de

Policecomme étant duCorps. Ils mar-

cherenttous avecpópejuſqu'àl'Eglife

des lacobins. Apres qu'ils eurent pris

place , le Recteur ouvrit la Cere-

monie par le Panegyrique de ſa Maje-

ſté,dont le ſujet fat que ſi l'Antiquité

avoit eu quelque raiſond'appellerTi-

te , l'Amour& lesdelices du monde ,

ce tiltre eſtoit deu avec bien plus de

juſtice à Louis le Grand. Apres ce
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difcours qui charma tousceux qui

l'entendirent, il entonna leTeDeum ,

&auffi- toſt lesConcerts de Muſique

&d'Instrumens ſe firent entendre.La

Compagnie reprit enſuite ſa marche,

&conduifit ſon Recteur chez luy

avec le meſme appareil.

A la Campagne auſſi bienquedans

lesVilles,les Peuplss ont fait éclater

leurjoye. Monfieur le Bailly de S.Ai-

gnan ſuivant l'ordrequ'il avoit receu

deMonfieur le Comtede Clermont ,

aiſné de cette Maiſon , fit aſſeinbler

tous les Sujets de cette Terre, com-

poſée de pluſieurs Paroiſſes , afin

qu'ils euſſent à ſe mettre ſous les

Armes , pour prendre partà la feſte

que l'on preparoit. Tous les Curez

& les Preſtres de cette Seigneurie

s'y trouverent , avec une affluence

deplusde cinqmille perſonnes.Aprés

un Te Deum ſolemnel chanté dans

l'Eglife , on ſe rendit àla Place d'ar-

mes qui avoit été choiſie.Les Gentils-

hommes , les Officiers de Iuftice &

les Avocats en Robe & Bonnet , y

trouverent toute la Milice ſous les

Armes.
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Armes. Ony chanta encore un Te

Deum ,& enſuite Monfieur le Bailly

mit le feu auBucher , ce qui fut ſuivy

depluſieurs falves de Mouſqueterie.

Les Tonneaux de Vin furent défon-

cez , &àl'entréede la nuit les Fu-

ſées volantes ſervirent d'un agreable

ſpectacle.

La Ville d'Alby afait voir fon ze.

lepar les TeDeum qu'on y a chantez,

& parbeaucoupde réjoüiſſances pu-

bliques. Monfieur l'Abbéde la Chaiſe

quiy fait ſon ſejour depuis quelque

temps ,marqua ſa joye au commen-

cementde cemoisd'une maniere qui

le diftingua, Il choiſit le Faux-bourg

qui borde la Riviere du Tarn , vis-à-

vis les feneftres de l'Archevêché. Ce

Fauxbourg eſt grand& beau ,& cha-

queMaiſon ayant un Iardin , ce mé-

✓ lange d'arbres&deBaſtimens preſen-

teunobjetquicharme les yeux. Les

maiſons qui ſont au bord de l'eau ont

divers rangs de Galeries ou Corri-

dors. Ce fut là que cet Abbé fit atta-

cher endehors untres-grand nombre

d'illuminations. Quantité de Luſtres

P
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ſuſpendus au dedans formoient des

Globes de lumiere ; & comme les

chambres qui donnent fur ces Corri-

dors , ont des Vitres au lieu de Murs ,

on penetroit dans ces chambres , &

l'ony voyoit toutes les perſonnes de

Qualité que Monfieur l'Abbé de la

Chaiſe y avoit aſſemblées. On avoit

mis la Muſiquedans uneTourélevée,

& elle estoitfi bien placée , que l'on

entendoit diſtinctement les actions de

graces qu'elle rendoit auCielpour la

gueriſon duRoy. Pluſieurs Bateaux

Aotoient doucement ſur la Riviere ,

&ilen partoit des Fuſées qui s'éle-

voient juſqu'aux nues au bruit des

Trompetes , des Hautsbois , desVio-

lons ,des Fifres & des Muſettes. L'air

qui menaçoit d'un orage , changea

toutd'un coup, & devint calme.C'eſt

ce quidonna occaſion àMadame la

Viguiere d'Alby de faire ces Vers ,

qu'elle envoya à Monfieur l'Abbé de

la Chaize.

L'air s'armoit des vapeurs qui forment

leTonnerre.

Agitépar les vents, déja leTarn s'enfloit

Le superbeAquilonfoufloit,
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5

Et tous les Elemens nous déclaroient la

guerre;

Mais, genereuxAbbé , ſitoſt que vos

concerts

Dagrandnomde LOUIS font retentir

lesairs ,

Si- toſtqu'on voit briller voſtre magnifi-

cence,

Dans les airs,fur la terre,& dansleſein

des eaux ,

La nature attentive obſervele filence ,

Etcebeaunom reditparcent Echos non-

veaux, :

Force les Elemens d'eſtre d'intelligence.

Ainsi l'on a veu quelquefois

L'Hollandois, l'Espagnol, l'Allemand,

leGenois,

Apres avoirformé des deſſeins inutiles

D'engloutirnos Vaiſſeaux ,de detruire

nos Villes ,

Au feul nom de LOUIS perdre ses

mouvemens ,

Etdevenirplus immobiles

Quen'ont fait cette nuit tous les quatre

Elemens.

Les Bernardines de Marſeille qui

P2
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dependent de S. Victor ſe ſont diftin-

guées pour le zele qu'elles ont mar-

qué pour la Santé du Roy , aprés

pluſieurs Communions & prieres

dans leur Egliſe ; elles terminerentle

tout parune grande Feſte qu'elles fi-

rent le 17. Février , leur Egliſe eſtoit

extrêmement parée&beaucoupéclai-

réeparuntrés-grandnombre deCier-

ges &de Luftres , ony chanta le Te

Deum,on fit une aumône generale

&le ſoirune Illumination dans tous

lesdehors : Le tout par les ſoinsde

Madame de Seillonleur Superieure de

l'Illuſtre & Ancienne MaifondeDa

goult.

Je reçois preſentement des Rela-

tionsde cequi a eſté fait en d'autres

Villes ,mais letemps ne me permet

pasdeleurdonner place dans cette

Lettre extraordinaire qui n'eſt déja

quetrop longue. Le fuis , Madame ,

&c. T
H
E EDE

LYON

5**09 *1895

AParis ce31.Mars1687.
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